
De Berne à Francfort, Vienne, Madrid et la Haye

Bonn et Washington annoncent des mesures
Au cours des dernières heures, la tempête monétaire qui a pris naissance a l annonce d une

éventuelle réévaluation du mark, a gagné en ampleur. C'est ainsi que les banques centrales d'Al-
lemagne fédérale, de Suisse, des Pays-Bas, de Belgique, d'Espagne, d'Autriche, du Portugal, d'Israël
et de Finlande ont cessé, mercredi, de soutenir le dollar afin d'interrompre le flot de devises qui
constitue une menace pour leur économie.

Aussitôt, les spéculateurs se sont tournés vers Londres pour écouler leurs dollars et la Banque d'Angleterre a été
obligée de vendre massivement de la livre pour que le dollar se maintienne au prix fixé par les règlements monétaires inter-

« „™ n-âno à »< Von««.c i» dollar est demeuré légèrem ent au-dessus du prix plancher de 2,42 dollars pour une livre.

Notre correspondant parisien explique,
en dernière page, dans quelles conditions
la France accepte encore les dollars. A
Paris, cependant , le mark n'était plus ac-
cepté sur le marché des changes ni par les
banques. En fin de journée, on ignorait
encore les décisions qui pourraient être
éventuellement prises par les autorités ita-
liennes, alors que le chancelier Brandt an-
nonçait de très prochaines mesures de sta-
bilisation, et qu'à Washington on faisait
savoir qu'aucune modification des taux de
change internationaux n'était envisagée, ni
même nécessaire. Le suspense continue.

A Zurich, le taux des changes fait relâche.
(Téléphoto AP)

Le dollar «lâché» par
les banques centrales

Et maintenant quelles décisions
va prendre le chancelier Brandt ?

Selon les fonctionnaires de la Bundesbank, le cabinet allemand se trouve
devant trois possibilités : laisser flotter le mark, le réévaluer et instituer
des restrictions sur les changes. Cette dernière possibilité ienr parait la
moins nrobahle. 'J

Ils admettent que la décision de
la Banque centrale dé se retirer du
marché revient à laisser flotter le
mark , dont on s'attend que le cours
augmente de 4 à 5 %.

Ils admettent aussi que cette déci-
sion constitue une violation des règle-
ments du Fonds monétaire internatio-
nal. On croit savoir que cette ques-
tion sera discutée au siège du FMI
dans un jour ou deux. Les règlements
du fonds prévoient qu* les banques
centrales doivent soutenir les devises
étrangères jusqu'à 1 % de leur parité.

MARCHÉS FERMÉS
M. Conrad Ahlers, porte-parole du

gouvernement , a déclaré que l'afflux
des dollars au cours des derniers
mois a joué « un rôle considérable »
dans la hausse des prix en Allema-
cne.

Attente vaine dans un bureau
de change de Francfort.

(Télénhoto AP )

Le gouvernement , a-t-il dit , décide-
ra vendredi des mesures intérieures
et internationales destinées à faire
face à ce problème.

La première de ces mesures a été
de fermer les marchés des changes
mercredi, a-t-il ajouté. Elle était né-
cessaire pour protéger le système éco-
nomique et monétaire de la Républi-
que fédérale contre l'afflux des dol-
lars au cours des derniers mois.

Le gouvernement est d'avis que des
facteurs économiques extérieurs ont
joué un rôle considérable dans les
hausses de prix intérieures. ,.jliIi lBr'/x'

PAS SANS HEURTS
M. Ahlers n'a pas précisé la nature

des mesures envisagées, mais a décla-
ré : € Elles n'iront pas sans difficultés
qu'il faudra accepter pour recouvrer
la stabilité économique. Le gouverne-
ment espère bénéficier de la com-
préhension et du soutien total de
la population. »

Il a déclaré que tant le chancelier
Brandt que le ministre de l'économie ,
M. Schiller, sont d'avis que « l'heure
de la décision est venue » et que
la politique monétaire ne doit pas
être longuement discutée en public
comme ce fut le cas en 1969. Il
faudra cependant attendre jusqu'à
vendredi en raison des consultations
en cours avec les autres gouverne-
ments occidentaux, entre autres celles
qui se déroulent au Marché commun
et les consultations avec l'opposition
chrétienne-démocrate.

CRAINTE DE L'OPPOSITION
M. Barzel , chef de l'opposition au

parlement, a accusé le gouvernement
d'avoir déclenché « une sérieuse crise
monétaire dont les effets ne peuvent
encore être prévus • .

Interrogé au sujet de la déclaration
de M. Schiller disant que la fermeture
des marchés des changes a été déci-
dée € sans préjudice des décisions mo-
nétaires ultérieures » , M. Ahlers a
répondu qu'il est théoriquement pos-
sible que les transactions reprennent
au cours de 27 cents américains le
mark ou 3,66 marks le dollar.

La Suisse suit heure par heure
ce qui se passe en Allemagne

ZURICH (AP). — Comme la Banque d'Allemagne fé dérale, la Banque nationale suisse a cessé, mercredi, de soutenir le cours du dollar.

Du fait de la décision de la Bundesbank,
la Banque nationale a manifestement été
contrainte d'agir ainsi pour empêcher que
le flot dc dollars soit détourné sur la
Suisse.

« Il nons faut maintenant attendre ce
qui va se passer en Allemagne », a dé-
claré un porte-parole de la Banque na-
tionale suisse.

Les opérations ont donc été pratique-
ment suspendues sur les marchés finan-
ciers suisses à la suite de cette décision
laissant flotter le franc.

Les opérateurs déclaraient qu'ils n'avaient
pas de taux pour le dollar, le DM et
les autres devises importantes.

La Suisse avait absorbé environ 100
raillions de dollars mardi, c'est-à-dire
moins d'un dixième de la somme qui
a été nécessaire à la Bundesbank pour
soutenir le dollar.

Depuis longtemps, le franc suisse figure
narrai les devises dont on évoque une

éventuelle réévaluation, comme le florin
hollandais et, à nouveau, le mark.

(Lira la suite en avant-dernière page)

A notre avis
Une analyse attentive de la situa-

tion nous permet de penser qu 'elle
n'est pas dramatique. Comme tou-
jours dans une crise monétaire, ce
sont des fac teurs psychologi ques —
la peur de perdre ou l'appât du
gain — qui font  déraisonner. Gardons
les pieds sur terre.

Tout bien considéré, il nous sem-
ble exclu que le dollar soit dévalué
à un peu plus d'un an des élections
américaines. Les Etats- Unis, d'ailleurs,
ne s'émeuvent guère de la panique
qui secoue les bourses européennes.

11 est possib le que l'Allemagn e se
décide, pour soutenir le dollar auquel
elle se sent liée (en opposition d'ail-
leurs avec la France) ; il est possi-
ble que Bonn se décide aujourd'hui
à réévaluer le mark. Ce qui pose-
rait immédiatement la question d' une
réévaluation du franc suisse.

Mais nous n'y croyons pas. Ce qui
est p lus vraisemblable, c'est que les
gouvernements et les banques centra-
les intéressés vont 'mettre à profit
le rép it accordé par la fermeture des
marchés des devises pour s'entendre
sur un certain nombre de mesures de
sauvegarde destinées à empêcher que
les dollars en mal de monnaies for-
tes ne se précip itent , au moindre coup
de vent, sur les places européennes.

Lundi, sans doute , nous serons
fix és. Jean HOSTET TLER

Agression à la poste de Paudex (VD) :
LE BURALISTE ET SA FEMME BLESSES
Aucune valeur n a cependant été emportée

De notre correspondant :
Il était environ 10 h 15, hier matin, quand, dans le bureau de poste de Paudex

(entre Pully et Lutry), dans des circonstances que l'on ne connaît pas encore avec
précision, M. André Schmutz, 53 ans, buraliste, et sa femme Lily, 46 ans, furent
attaqués par des inconnus et frappés à l'aide d'un instrument contondant. On avait
d'abord parlé de coups de feu, mais, heureusement, cela n'a pas été le cas.

M. et Mme Schmutz, blessés, ont été
transportés à l'hôpital cantonal.

Il semble que les bandits n'aient em-
porté aucune valeur. Les recherches con-
tinuent , surtout pour retrouver leur trace :
ils se sont enfuis dans une Citroen DS
noire à plaques vaudoises.

— Nous nous sommes rendus sur pla-
ce pour essayer d'en savoir un peu plus
sur cette lâche agression contre un sym-
pathique couple des PTT.

LA TÊTE MASQUÉE
Au bar « Le Confetti », la serveuse nous

a dit : D'ici, juste à côté (la poste est de

l'autre côté du mur mitoyen, dans le mê-
me immeuble, route du Simplon 6), nous
avons entendu du bruit mais rien vu. Il
n'y avait personne, à part M. et Mme
Schmutz, dans le bureau de poste, au mo-
ment de l'agression.

En revanche, M. André Portcnlcr et sa
femme, gérants du garage du Viaduc, à
une dizaine de mètres en direction de
Lausanne, ont vu chacun un des deux
bandits sortir de la poste par deux issues
différentes et se rejoindre.

Laissons-les parler : J.-C. J.
(Lire la suite en avant-dernière page)

TOUR DE ROMANDIE : DÉBUT INSOLITE !
Vingt-cinq ans ! L anniversaire de

l'épreuve de l'Union cycliste suis-
se ne pouvait être mieux marqué
que par la présence de... deux chefs
de f i le  au départ de ce matin à
Estavayer en direction de Porren-
t ruy ! Hier , en e f f e t , lors de la
première demi-étape Sercu s'impo-
sait à Lausanne devant Bitossi (no-
tre photo A.S.L.). L'après-midi, dans
la petite cité d'Estavayer, le cham-
p ion d'Italie prenait sa revanche,
laissant au Belge la seconde place.
Résultat : deux maillots verts au
départ de la deuxième étape d' un
Tour de Romandie où les « grands »
semblent avoir tiré le verrou. Voir
en page 15 les commentaires de
notre envoyé spécial.

Le phénomène Suisseville
H « Tout ce que I on voit en Suisse, ce sont des maisons. » Cette découverte
H faite par un Américain qui a récemment visité la Suisse dans ses régions habi-
H tables, soit quelque 12,000 knr, pose en termes saisissants le problème du
\% logement.
g Pour le futur, si la population continue de s'accroître au rythme prévu,
p relativement modéré, il faut s'attendre à voir, dans deux ou trois décennies,
H une seule et immense agglomération urbaine s'étendant de Genève au lac de
H Constance, nous prédit le « Bund » de Berne. Dès maintenant, la densité de la
= population est l'une des plus fortes au monde : environ 560 habitants au kilo-
= mètre carré, soit plus qu'au Japon, où elle n'atteint que 500.
H Cette « Suisseville » de l'an 2000 (les spécialistes américains de la pros- j
 ̂

pective l'ont déjà baptisée « Swisscity » dans leur langue) risque de devenir le ;
= cauchemar des générations à venir. Elle cause déjà bien des soucis aujourd'hui.
H On en trouve le reflet dans la crise du logement et dans l'effet inflationniste j
H que celle-ci exerce sur toute l'économie.
g Elle se résume en peu de mots : le nombre des appartements vacants est
H encore insignifiant ; par dizaines de milliers, des familles, des couples et des
H personnes seules déménagent néanmoins chaque année ; le total des nouveaux
H logements disponibles sur le marché dépasse pourtant les besoins résultant, en
g théorie, de l'accroissement démographique : des appartements commencent à
g rester inoccupés, parce que les loyers sont trop élevés.
= C'est que le renchérissement dans le bâtiment est considérable. Le prix i
g de revient d'une pièce se situe entre 30.000 et 50.000 francs, soit pour un
|[ appartement de trois pièces, cuisine et salle de bains, entre 150.000 et 250.000 i
H francs. On comprend que les amateurs du système de vente des immeubles
g par appartements ne se bousculent pas aux guichets des promoteurs.
§j Ce renchérissement dépasse tout ce qui a été observé dans le passé.
g Rien n'indique qu'il s'arrêtera. Aux tarifs actuels, même sur des terrains très j
|H bon marché, loin des villes, le coût de la construction d'un locatif se traduira
H par des loyers dont on n'ose plus articuler le montant. L'initiative privée va-
g t-elle se détourner d'une forme d'investissement trop onéreuse ? Les Suisses
H bouderont-ils de plus en plus les immeubles neufs et chers ?
= Reconnaissons, avec les Groupements patronaux vaudois, qui posent ces
g questions, que face à l'inflation galopante, Ile marché immobilier sera influencé
H plus que jamais par l'acceptation ou par le refus de la clientèle. Et que la
g crise du logement n'est pas près d'être dénouée. I
| R. A. j
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LA SUISSE ET LE
TIERS MONDE

LES IDÉES ET LES FAITS

I
Les troubles de Ceylan, les tueries du

Bengale oriental que la Nouvelle-Delhi qua-
lifie de génocide, les récentes négociations
pétrolières de Téhéran, le chantage exercé
par Alger sur Paris : autant d'événements
qui devraient engager à mettre la sourdine,
tous ceux qui, chez nous, que ce soit au
parlement, à la radio, dans la presse; voire
du haut dc la chaire, tentent de nous api-
toyer sur le sort des « pays en vole de
développement ».

La « faim dans le monde » ne cesse-t-on
de nous ' répéter sur tous les tons, comme
si nos concitoyens devaient endosser la res-
ponsabilité de cet état de choses et res-
sentir à cet égard un quelconque senti-
ment de culpabilité. Les exemples que nous
venons de mentionner devraient engager le
peuple suisse à secouer une fois ponr tou-
tes CM billevesées sentimentales.

X X X
Venons-en au fait et au prendre.
La faim au Nigeria, ce n'est pas la Suis-

se qui l'a provoquée, mais la criminelle riva-
lité du colonel Ojukwu et du général
Gowon, et, demain, au Pakistan oriental ,
la faim résultera, comme le fruit sort de la
fleur, du conflit qui oppose Yaya Khan et
le cheik Mujibur Rahman. La faim en
Guinée, c'est Sekou-Touré, grand favori de
Moscou et de Pankow. La faim au Con-
go-Brazzaville, ce sont Massemba-Debat et
ses gardes dn corps importés de Cuba.

Si, d'autre part, l'Indonésie se relève peu
à pen de l'effroyable misère qui régnait dans
l'une des plus riches régions de la pla-
nète, c'est que le général Suharto l'a débar-
rassée de la dictature anssi malhonnête
qu'incompétente, que faisait régner sur elle
le « Bong » Soukarno.

Même remarque, en ce qui concerne
le Ghana depuis l'éviction du mégalomane
et prévaricateur N Krumah qui se faisait
appeler modestement le « Rédempteur ; le
Mali, au lendemain du renversement du
tyranneau Modibo Keita ; l'Ouganda
après le coup d'Etat militaire qui chassa
du pouvoir le despote Milton - Apollon
Obote. Partout, on a pu relever un gâchis
où — sous le couvert d'une prétendue in-
dépendance — le grotesque se mêlait à
l'odienx.

Au surplus, n'oublions pas la poussée
de l'impérialisme arabe en Afrique noire.
Nul n'ignore que le gouvernement d'Alger
ravitaille en armes et en munitions les re-
belles de l'Etat tchadien. Le cas du Sou-
dan est quelque peu différent : le général
Numeïri ne se contente pas dc massacrer
par centaines de mille les Noirs chrétiens
et animistes des provinces méridionales de
ses Etats, il soutient activement le « Front
de libération de l'Erythrée » en rébellion
ouverte contre l'empereur d'Ethiopie, et me-
nace l'Ouganda.

X X X
La faim dans le monde, ce sont aussi les

dépenses militaires inconsidérées auxquelles
se livrent ces « jeunes » Etats sur lesquels
on tente d'exciter notre commisération.

Selon M. Fernand Gigon, l'Egypte, a
l'heure qu'il est, serait endettée, vis-à-vis
dc l'Union soviétique, pour une somme de
quelque 40 milliards de nos francs. La gros-
se part de cette somme est allée à l'achat
d'équipements électroniques, de missiles an-
tiaériens SAM II et III, de chasseurs
MIG et SOUKHOI, de blindés T54 et
T55, dc vedettes OSA et KOMAR, armées
de roquettes mer-mer, etc. Et ce qui est
vrai pour l'Egypte l'est pour la plupart
des Etats arabes et d'un certain nombre
d'Etats africains.

On nous dira que l'URSS consent à ses
débiteurs des intérêts particulièrement mo-
dérés, et se les fait payer en nature par
les « Etats en voie de développement ».
C'est méconnaître que Moscou fixe le prix
des armes vendues et des denrées achetées,
et que le rouble est estimé officiellement
à cinq francs par le Kremlin, alors qu'il
vaut moins du tiers an marché noir. Telle
est une forme du néo-colonialisme sur la-
quelle on attend encore nne étude de la
part de nos anticolonialistes nationaux et
internationaux.

Et l'on comprend dès lors pourquoi il
est de par le tiers monde tant d'Etats
« parvenus à l'indépendance » qui comptent
sur l'Occident , pour leur fournir gratuite-
ment dn lait en poudre, de la farine, des
écoles et des maternités...

Eddy BAUER

(A suivre.)

EN PAGE 15 :

Football : alarmante défaite suisse
contre la Pologne à la Pontaise

Les économistes américains et étrangers sont d'accord pour reconnaître que ledollar est au-dessus de sa valeur par comparaison avec au moins cinq autres devises
internationales : le mark, le yen japonais, le florin hollandais, le franc suisse et,dans des proportions moindres, le franc français.

Les exportateurs américains, touchés par le fait que leurs prix sont plus élevésétant donné que le dollar a atteint son cours le plus bas sur les marchés des.changes, ont des difficultés de plus en plus grandes sur les marchés mondiaux.Il existe trois moyens de corriger ce déséquilibre : dévaluer le dollar en augmen-tant le prix dc l'or, réévaluer les autres devises-clés par rapport au dollar, ou bienprendre des mesures de restriction sur les changes.
Mais les pays qui émettent ces devises fortes ne veulent pas d'une réévaluation,qui ferait augmenter les prix de leurs produits sur les marchés étrangers. Les cons-tructeurs automobiles allemands ont beaucoup souffert, par exemple, de la rééva-luation du mark à l'automne 1969, et leurs bénéfices ont énormément diminué.
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L'OCN A BRILLAMMENT OUVERT
LE HUITIÈME PRINTEMPS MUSICAL

À LA COLLEGIALE

Une belle journée de printemps a mar-
qué le début de ce 8me festival qui nous
proposera, comme les précédents, un riche
bouquet d'oeuvres et de talents inédits.
Et cela malgré quelques fâcheux contre-
temps. C'est ainsi que les organisateurs
ont dû annuler le concert du 7 mai
(Benvenuto Duo) , l'une des cantatrices étan t
tombée malade. Pour des raisons sembla-
bles, le Trio de Turin sera remplacé par
le Trio Fischer. De ce fait , la partici-
pation « étrangère » se réduit , cette année,
aux « Musiciens de Paris » et aux solis-
tes du concert de la Société chorale...

C'est à l'Orchestre de chambre de Neu-

châtel, dirigé par E. Brero, qu'il appar-
tenait, comme il y a 2 ans, d'ouvrir
les feux. Hélas ! une fois encore, la mu-
sique a été trahie par la détestable acous-
tique de la Collégiale. (Seule exception :
les concerts donnés tout au fond de l'ab-
side , avec un gran d nombre de choristes
qui forment écran et empêchent certaines
réverbérations).

Dès qu'on dépasse une certaine vitesse
d'exécution , c'est le désastre. Témoin ce
troisième t Brandebourgeois . — fort bien
joué sans doute — mais qui nous par-
venait, au niveau de la chaire, sous la

forme d'une bouillie sonore à peu près
incompréhensible !

Heureusement, les autres œuvres du pro-
gramme, moins denses et rapides , ont rela-
tivement peu souffert. La remarquable
Symphonie concertante pour deux violons
et _ cordes du Chevalier de Saint-Georges
qui rappelle un peu le style « galant »
de Mozart , nous a fait connaître ce cu-
rieux aventurier, mulâtre né à la Guadelou-
pe, passionné de musique mais également
célèbre comme danseur, poète, escrimeur
et homme de théâtre. Excellente et dyna-
mique exécution des deux solistes : Ruth
Lanz et Jan Dobrzelewsky.

Quant à Dom Clément Jacob, c'est le
nom pris par le célèbre compositeur fran-
çais Maxime Jacob depuis sa conversion
et son entrée chez les Bénédictins. Nous
avons entendu , en première audition suis-
se, son « Chemin de la Croix » pour réci-
tant et orchestre à cordes , sur un poème
de Claudel.

Comme on pouvait s'y attendre , le pas-
teur Gaston Deluz a été un remarquable
récitant, aux accents douloureux ou véhé-
ments, sensible au poids des mots et des
silences, qui a su demeurer simple et
nous faire oublier certaines « emphases »
du texte. Rappelons qu'il y a dix jours
à peine, M. Deluz sortait de l'hôpital
après avoir subi une grave opération...

Quant à l'OCN, il a su rendre avec
une rare pertinence la couleur propre à
chacun des 14 interludes : ce ton déchi-
rant , apaisé ou violemment scandé . qui
commente les diverses « stations » de Jé-
sus...

On aurait souhaité un public plus nom-
breux pour ce premier concert, qui fut
introduit par quelques mots de bienvenue
de M. Alex Billeter. L. de Mv.

L Œuvre de la sœur visitante
de Peseux voudrait se développer

De notre correspondant :
L'Oeuvre de la sœur visitante de Pe-

seux a tenu son assemblée générale an-
nuelle le 21 avril à la maison de paroisse,
sous la présidence du pasteur Charles Din-
theer. Le Conseil communal était représen-
té par M. Eric DuBois, directeur de l'as-
sistance, et le collège des anciens de la
paroisse réformée par plusieurs délégués.
Dans son rapport d'activité, le président
relève que l'œuvre marche bien, tant sur
le plan des visites qui , grâce à sœur Char-
lotte, procurent autant de réconfort moral
que de soulagement physique.

Le comité avait envisagé l'extension de
l'œuvre à Corcelles, mais il faudrait pou-
voir bénéficier d'une deuxième sœur pour
seconder sœur Charlotte qui, malgré son
âge, se dévoue toujours volontiers. C'est
donc la pénurie de personnel qui empê-
che le développement d'une institution qui
répond à un besoin de la société moder-
ne. Ce problème n'est toutefois pas laissé
de côté.

La situation financière fut ensuite com-
mentée par Mlle Odette Grosse et les vé-
rfeateurs, par :la voix 'do Mv Georges
Guye, présentent tin Rapport favorable. En-
fin, M. Eric DuBois apporta le salut àès

....ajjjpjjtés communales e ĵ^ont^^eçoiiinâis--
santés à l'œuvre de seconder dans une "lar-
ge mesure le service de l'assistance. Il fait
part de son inquiétude devant les pro-
blèmes posés par la prolongation de la
longévité qui augmente sensiblement le nom-
bre des soins à donner et qui rend pré-
caire la situation de nombreuses personnes
âgées face à la hausse effrénée des loyers.
C'est pourquoi les autorités sont intéres-
sées par l'implantation à Peseux d'une mai-
son pour personnes âgées et sont préoccu-
pées par le problème de la relève des
médecins à la Côte où la constitution d'un
cabinet médical collectif pourrait être une
solution heureuse à laquelle l'œuvre ne
manquerait pas de collaborer. C'est sur
cet intéressant tour d'horizon social que _se
termine cette séance. Le comité est réélu
pour une année : président : M. C. Din-
theer ; vice-président : M. G. Montandon ;
caissière : Mlle O. Grosse ; secrétaire : M.
Q. Bodmer : membres : Mmes Cl. Bonhô-

te, N. Grobéty, MM. W. Gauchat, Dr
Pétremand, pasteur E. Quinche, A. Rey-
mond et A. Vaucher. Les vérificateurs de
comptes sont MM. Roger Favre et Geor-
ges Guye.

Le problème palestinien
M. Claude Bourdet , qui viendra parler

ce soir du problème palestinien et de la
paix au Moyen-Orient, est très connu dans
de nombreux milieux. Le conférencier joua ,
en son temps, un rôle très actif dans la
Résistance , en tant que membre du Comi-
té national français de cette organisation.
Déporté à Buchenwald, M. Bourdet joua
par la suite un rôle important comme direc-
teur de la Radiodiffusion française. Ecri-
vain politique bien connu , aujourd'hui ré-
dacteur à Témoignage chrétien, M. Bour-
det a fait des analyses particulièrement
objectives et attentives sur divers aspects
du conflit du Moyen-Orient. Il en a reçu
des informations inédites qui mettent mieux
en relief certains éléments de ce drame com-
plexe.

L'amitié entre Londres, Paris
et Bonn, base d une CE.E. élargie

Pour le premier ministre britannique

LONDRES, (AP). — M. Edward Heath
a déclaré mercredi soir qn'nne communauté
européenne élargie devait reposer sur
l'amitié entre la Grande-Bretagne, la France
et l'Allemagne occidentale.
, Le .premier ministre britannique a fait ,
cette déclaration au cours d'une soirée à
Londres, où le chancelier Willy Brandt
a déclaré que le moment pour décider de,
l'élargissement du Marché commun et par-i
ficulièrement de l'entrée de la Grande-
Bretagne ne doit plus être retardé.

Faisant visiblement allusion à la France,
M. Brandt a insisté pour dire qu'au cours
des réunions de Bruxelles, la semaine pro-
chaine, « tous les intéressés doivent être
prêts à des compromis ». Même les pro-
blèmes les plus complexes peuvent être;
réglés en faisant preuve de souplesse.

MM. Brandt et Heath participaient à une
soirée pour célébrer le ÎSOme anniversaire:
du « Guardian ».

« L'élargissement doit reposer en particulier

sur les amitiés entre la Grande-Bretagne
et l'Allemagne et entre la Grande-Bretagne
et la France qui sont aussi solides que
l'actuelle amitié franco-allemande », a dé-
claré le premier britannique.

Il a ensuite cité plusieurs étapes enregis-
trées depuis la Seconde Guerre mondiale
dans les relations 'de la Grande-Bretagne
avec l'Allemagne et la France. « L'amitié
et la compréhension entre la Grande-Bre-
tagne et la France sont essentielles si notre
entreprise européenne doit réussir.

« Nous voulons que la Grande-Breta-
gne trouve sa place dans le Marché com-
mun. Nous pensons que c'est l'intérêt de
la Grande-Bretagne, mais ce n'est pas
à nous d'en juger. Nous avons à consi-
dérer nos propres intérêts et à les faire
correspondre avec ce que nous considérons
être les intérêts de l'Europe. La conclusion
à laquelle nous sommes parvenus depuis
longtemps est que l'Europe a besoin de la
Grande-Bretagne », a conclu M. Heath.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 30 avril. Bonzon,

Serge-Patrick, fils d'Ernest-Aimé, mécani-
cien à Cortaillod, et de Gabrielle-Colette,
née Joye; Heer, Véronique, fille d'André-
Marcel, mécanicien à Cornaux , et de
Christiane-André, née N i e d e r h a u s e r ;
Gunter, Silvia, fille de Christoph, employé
technique à Cortaillod , et de Katharina-
Hedwig, née Mathys ; Gunter , Daniel , aux
mêmes; Linder, Thierry, fils de Jean-Pierre-
Robert , comptable à Couvet , et d'Eliane,
née Colin. 1er mai. Arbasetti , Corinne-
Nicole-Danielle, fille d'Yves-Roger-Domini-
que, dessinateur à Boudry, et d'Emma,
née Arzbaecher; Meier, Sandrine, fille de
Raymond-Adolphe, ébéniste à Valangin, et
de Rose-Marie, née Hasler. 2. Dallacasa-
grande, Mirko-Mario, fils de Renato, géo-
mètre à Cortaillod , et de Liliana-Nicolina,
née Fiorese ; Droz-dit-Busset , Patrice-Da-
niel, mécanicien de précision à Colombier,
et de Nicole-Huguette, née Felder. 3. Borel,
Laurence, fille de Claude-Eric , collabora-
teur diplomatique à Marin , et de Marisa-
Edith, née Moccetti; Pochon, Alain, fils
de Jean-Louis-Alfred, employé de bureau
à Auvernier, et de Huguette-Andrée, née
Gerber. 4. Scherrer , Patricia-Véronique, fil-
le d'Eugenio, officier instructeur à Bâle,
et d'Adrienne-Silvia, née Bayard; Reymond,
Valérie, fille de Biaise-Pierre, dessinateur-
architecte à Colombier, et de Françoise-
Irma-Marie, née Chevillât; Pacinelli, Pas-
qualino, fils de Nicola, maçon à Peseux,
et de Maria, née Ramoni.

MARIAGE. — 23 avril. .Vernez, Al-
fred-Henri, employé de commerce à Lausan-
ne, ?%ï Soguél-dit-Piquard , Ariané-José-Ma-
rie, à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 3 mai. Lâchât, Jules-Jo-
seph, né;vè# 1897, ancien gendarme à- Neu-
châtel, époux de Marie, née Bise; Acher-
mann, Franz-Friedrich, né en 1899, ingé-
nieur chimiste à Neuchâtel, époux de Su-
zanne-Madeleine, née Grau. 4. Lonel, née
Berger, Marthe-Rachel, née en 1899 , mé-
nagère à Neuchâtel, épouse de Loffel,
Charles-Robert; Reymond née Borel-Jaquet,
Jeanne-Elise, née en 1914, ménagère à
Neuchâtel , épouse de Reymond , Louys.

Prévisions météorologies. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
Le temps sera en bonne partie ensoleillé
mais la nébulosité augmentera l'après-midi
dans l'ouest et quelques averses éparses
pourront se produire le soir. La températu-
re en plaine sera comprise tôt le matin
entre 2 et 7 degrés, l'après-midi entre 17
et 22 degrés. En montagne, la limite de
zéro degré s'élèvera vers 2400 m.

Evolution probable pour vendredi et sa-
medi : Nord des Alpes en général enso-
leillé. Sud des Alpes d'abord ensoleillé,
puis nébulosité en augmentation avec quel-
ques précipitations régionales possibles. Tem-
pérature en hausse.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 5 mai. —

Température : Moyenne 12,9. Baromètre :
Moyenne : 718,7. Vent dominant : Direc-
tion : nord-est calme ; force : jusqu'à 7h 15,
ensuite sud-sud est faible à modéré jus-
qu 'à 14 heures, ensuite sud-ouest - faible.
Etat du ciel : Clair à légèrement nuageux
jusqu 'à 16 h 30 puis nuageux.

Température de l'eau 5 mal 11 °

LA COUDRE-MONRUZ

(c) Les membres du chœur mixte de la
Coudre-Monruz accompagnés de leur fa-
mille, se sont réunis samedi dernier , pour
passer la veillée dans la gaîté et la déten-
te. Après une saison d'hiver très chargée,
cette soirée de délassement était la bien-
venue. Des jeux, des chants, des produc-
tions variées , auxquels prirent part tous
les participants , apporta à chacun la dis-
traction souhaitée. Une petite agape égaya
encore la soirée.

Une grande famille
Hier , en fin d'après-midi , le 15.000me

sociétaire de la section neuchàteloise du
Touring-club suisse a été fêté lors d'une
petite manifestation qui s'est déroulée à
l'hôtel Beau-Rivage. En présence de M.
Jean-Pierre Porchat , vice-président , et de
M. Werner Frick , chef de l'office, le pré-
sident Marius Vauthier a remis un bon de
vacances et des fleurs à Mlle Gisèle Ritter ,
de Neuchâtel.

Soirée familière
du Chœur mixte

Repose en paix, chère maman.
Monsieur Charles Lœffel, à Neuchâtel ;
Madame et Monsieur Bill Bubbeard-

Lœffel , à Londres ;
Monsieur et Madame Charles Lccffel-

Schaideli . à Neuchàtel , leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Jean-Pierre Lœffel-
Loosli et leurs filles , à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Claude Biedermann-
Lceffel et leur fille , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Albert Lœffel-Ber-
ger, à la Chaux-de-Fonds, leurs enfants
et petits-enfants ;

Madame Henri Berger , à Neuchâtel , ses
enfants et petits-enfants ;

Madame Arthur Corminbœuf , à Neuchâ-
tel , ses enfants et petits-enfants ;

Famille Edouard Lœffel , à Sao-Paulo ;
ainsi que les familles parentes , alliées

et amies,
ont le profond chagrin de faire part

du décès de

Madame Charles LŒFFEL
née Rachcl BERGER

leur bien-aimée épouse, maman , grand-
maman, arrière-grand-maman, sœur , belle-
sœur, tante, grand-tante, cousine, parente
et amie , que Dieu a reprise à Lui , dans
sa 72me année, après une longue et pénible
maladie supportée avec courage.

2000 Neuchâtel , le 4 mai 1971.
(Fahys 145)

Aimez-vous les uns les autres
comme je vous ai aimés.

Jean 13 : 34.
L'incinération aura lieu jeudi 6 mai.
Culte à la chapelle du crématoire , à 16 h.
Domicile mortuaire : pavillon du cimetière

de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la Fondation Hermann
Russ, les rédacteurs , le personnel de la
rédaction et les amis du Petit Ami des
Animaux, ont le iriste devoir d'annoncer
le décès de leur présidente

Madame Louys REYMOND
dont ils garderont , tous, un affectueux , re-
connaissant et respectueux souvenir.

Culte à la chapelle du crématoire, le
6 mai , à 15 heures.

La direction et le personnel de la Maison
Reymond, de Neuchâtel , la Chaux-de-Fonds
et Cornaux, ont le pénible devoir de faire
part du décès de

Madame Louys REYMOND
née Lise BOREL

épouse de Monsieur Louys Reymond , chef
de l'entreprise.

Ils garderont un souvenir ému de Ma-
dame Reymond.

L'incinération aura lieu jeudi 6 mai , à
15 heures, à la chapelle du crématoire.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière
de Beauregard.

M ¦¦ MI MIMIIM—IM
Même quand je marcherais dans

la vallée de l'ombre de la mort ,
je ne craindrais aucun mal ! Car
tu es avec moi ; c'est ton bâton
et ta houlette qui me consolent.

Ps. 23 : 4.
Monsieur Louys Reymond ;
Monsieur et Madame Otto Ceresa, à

Zurich, et leurs filles Valérie et Caroline ;
Monsieur et Madame Alain Reymond, à

Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Gottfried Strohm,

à Munich, et leurs enfants Suzanne et
Patrick ;

Mademoiselle Noémi Reymond, à Cor-
mondrèche ;

Madame Maurice Reymond, à Neuchâtel,
ses enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Jean Reymond. à
Lausanne, leurs enfants et petits-enfants ;

Madame Eugène Reymond , à Neuchâtel ;
le pasteur et Madame Jacques Reymond ,

à Chézard , leurs enfants et petits-enfants ;
Madame Samuel Reymond, au Locle, ses

enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Fred Reymond, à

Lausanne, leurs enfants et petits-enfants ;
Mademoiselle Marie-Louise Reymond, à

Cormondrèche ;
Madame Camille Borel , à Corcelles, ses

enfants et petits-enfants,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame Louys REYMOND
née Lise BOREL

leur chère femme, mère, belle-mère, grand-
mère, belle-sœur , tante , grand-tante, nièce
et cousine, que Dieu a rappelée à Lui ,
après une longue maladie.

Neuchâtel, le 4 mai 1971.
(Evole 88)

Père, je veux que là où je suis ,
ceux que tu m'as donnés y soient
aussi avec moi, afin qu 'ils contem-
plent ma gloire, la gloire que tu m'as
donnée, parce que tu m'as aimé
avant la création du monde.

Jean 17 : 24.
L'incinération aura lieu jeudi 6 mai.
Culte à la chapelle du crématoire , à 15 h.
Domicile mortuaire : pavillon du cimetière

de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame et Monsieur Henri Roy, leurs
enfants et petite-fille, à Lausanne ;

Madame Marie-Louise Rutschmann , à
Peseux, ses enfants et petits-enfants , à
Genève et à Bâle ;

Madame Paul Barbezat et son fils José,
à Saint-Aubin ;

Madame Jeanne Schreyer, à Corcelles,
et famille ;

Madame et Monsieur Théophile Wolter ,
à Morges ;

les enfants et petits-enfants de feu
Madame Nelcy Bornand , à la Sagne ;

les enfants et petits-enfants de feu
Madame Marguerite Robbc , à Neuchâtel ;

les enfants et petits-enfants de feu
Monsieur David Barbezat , à Genève ;

les enfants et petits-enfants de feu
Monsieur Numa Barbezat , à Crissier ,

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Paul BARBEZAT
cantonnier retraité

leur cher père, beau-père, grand-père,
arrière-grand-père, frère, beau-frère , oncle
et cousin , enlevé à leur affection après
une courte maladie, dans sa 89me année.

Saint-Aubin , le 4 mai 1971.
A vous que j' ai tant aimés sur

la terre, souvenez-vous que le monde
est un exil, la vie un passage, le ciel
notre patrie. C'est là que Dieu
m'appelle aujourd'hui.

L'ensevelissement aura lieu à Saint-Aubin,
le vendredi 7 mai.

Culte au temple à 13 h 30, où le corps
sera déposé. . , . . |
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Û

La. C.C.A.P-
garantit l'avenir
da vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

Claude BOURDET
« La paix au Moyen-Orient
er le problème palestinien »
Ce soir, 20 h 30, Aula de l'université.

fejAM Printemps musical

^Vfj lllj î^ A notre grand regret , le
#*̂ «y>% concert du 

Benvenuto Duo
CSPKSS cl l" devait avoir lieu au
^&18m  ̂ château dc Boudry le 7 mai

EST SUPPRIMÉ
pour cause de maladie.

Les billets sont remboursés
par les agences

*Hr& UNIVERSITÉ
Cil) DE NEUCHATEL
^J-jJ  ̂ Faculté 

des 
sciences

SOUTENANCE DE THÈSE
DE DOCTORAT

Jeudi 6 mai 1971, à 16 h 15,
au Grand auditoire de l'Institut de physique

« Propriétés optiques
des excitons dans Csl »

Candidat : M. Hagen LAMATSCH

£oa« *»••••• •••••• •••$
• M THÉÂTRE •
j pi Samedi 8 mai, à 20 h 30 •

S jÙf Ballet national des Philippines |y
0 Loc. : Agence Striibin aujourd'hui *'
A à la caisse du Théâtre, tél. 25 21 62, ©
'ï  de 9 h 30-12 h 15 et de 16 h 30-18 h 30 •
«•••«•̂ ••••••• eiftoe*

La Librairie-Papeterie Reymond,
rue Saint-Honoré 5, et

l'Agence Hermès,
fbg du Lac 11, à Neuchâtel ,
ainsi que

l'exposition de meubles
à Cornaux

sont FERMÉES
le jeudi 6 mai toute la journée,

pour cause de deuil

I Fr. 2J20 par millimètre de hauteur |

Grève de Genève : 30 Espagnols
sont rentrés dans leur pays !

^CMCVEllTO

LE MOUVEMENT S'ÉTEND À UNE AUTRE ENTREPRISE
GENÈVE (ATS). — Quelques 50 ouvriers

espagnols de la grande entreprise Zschokkc
se sont mis en grève hier, pour soutenii
les 200 grévistes du chantier du Bureau
international du travail et pour appuyei
des revendications semblables à celles dc
leurs camarades, notamment l'établissement
d'un salaire minimum, le paiement des
transports par l'entreprise et des amélio-
rations des conditions de vie dans les ba-
raquements où ils logent.

La direction de l'entreprise en cause a
démenti dans l'après-midi cet arrêt du tra-
vail, mais celui-ci a été confirmé tant du
côté ouvrier que du côté patronal.

ILS RENTRENT EN ESPAGNE
Par ailleurs, 30 ouvriers de l'entreprise

Vaucher et Rey, où la grève a commencé
mardi dernier, sont rentrés en Espagne.
Ecœurés par les conditions de logement
qu'on leur a offertes à Genève, et s'esti-
mant trompés au point de vue des salaires :
selon eux, on ne les a pas informés à leur
départ d'Espagne du montant des impôts
retenus sur leurs salaires en Suisse, et

compte tenu de ces déductions fiscales, ils
affirment gagner plus dans leur pays.

Sur le plan du logement, un ouvrier n
déclaré inadmissible de devoir payer 110
francs par mois pour une chambre qu 'il
doit partager avec trois autres camarades
et dans laquelle U faut dormir et faire
la cuisine. Quant aux ouvriers logeant daus
des baraquements, ils se plaignent notam-
ment de ne pas ponvoir faire la cuisine
eux-mêmes et de devoir payer des prix
excessifs dans les cantines.

Quant à la grève sur le chantier du BIT.
elle s'est poursuivie mercredi malgré des
discussions entre les différentes parties, ou-
vriers, syndicat FOBB, direction , SSE (So-
ciété suisse des entrepreneurs) et représen-
tant consulaire espagnol. A la SSE, on
exprime un espoir pour une reprise du
travail jeudi, après nne explication directe
et détaillée à certains grévistes des pro-

positions patronales. Celles-ci s'en tiennent
aux conventions : non au salaire minimum
demandé par les grévistes, non au trans-
port payé par l'entreprise, mais oui à
la création d'un transport direct entre les
baraquements et les chantiers, l'entreprise
supportant la différence entre l'abonnement
payé par l'ouvrier et le coût effectif du
transport pour les autobus. La SSE est
en outre d'accord pour les acomptes de
80 % du salaire, mais refuse de verser les
allocations familiales par mois (mais par
trimestre) et les indemnités non prévues
par la convention collective.

GENÈVE

L'affaire du journal satirique romand
« La Pilule », contre lequel une poursuite
pénale avait été ouverte le 31 mars dernier ,
à la demande de l'ambassade d'Iran et
après autorisation du Conseil fédéral , a été
transmise par le juge d'instruction de Ge-
nève au ministère public fédéral.

Le journal, se référant à des con-
damnations à mort prononcées en Iran
contre des marchands de drogue, avait par-
lé du shah en termes injurieux, le traitant
notamment d'assassin. Le Conseil fédéral
avait demandé l'application des art. 296
et 302 du Code pénal pour outrage à un
Etat étranger , articles qui n'ont probable-
ment jamais été employés depuis la créa-
tion du Tribunal fédéral , en 1874. Le can-
ton de Genève avait été chargé de l'ins-
truction et du jugement.

Le juge d'instruction a cité comme té-
moin , M. Narcisse-René P., qui revendique
la responsabilité des articles incriminés. Son
dossier a donc été envoyé à Berne pour
inculpation. Le journaliste refuse de se
rétracter publiquement , car il désire l'ou-
verture d'un procès au cours duquel il
pourra , dit-il , faire la preuve de l'exacti-
tude de ce qu 'il a avancé.

L'affaire
de «La Pilule»

Lire d'autres informations neu-

châteloises en page Montagnes

Monsieur et Madame
Claude BORÈL-MOCCETTI et leur fille
Katia , ont la grande joie d'annoncer
la naissance de

Laurence
3 mai 1971 !

Maternité Pourtalès Fleur-de-Lys 23
Marin

ff Â/ omc\/AX^i

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

La Société de cavalerie de la Béroche
a le pénible devoir de faire part du décès
de

Monsieur

Eugène VUARRAZ
membre honoraire.

R^Evard-Flùhmannlg
f̂ Neuchâtel Toutes formalités mÊ

Transports en Suisse et.à l'étranger

Venez à moi, vous tous qui êtes
fatigués et chargés, et je vous
soulagerai. Mat. 11 : 28.

Monsieur Maurice Gauchat-Chiffelle, à
Lignières ;

Monsieur et Madame Maurice Gauchat-
Steudler et leurs enfants, à la Neuveville,
à Lignières, à Neuchâtel et à Grandson ;

Monsieur et Madame Gérard Gauchat-
Rollier et leur fille, à Bienne ;

Monsieur et Madame Marcel Moser-
Chiffelle , à Cudrefin , et leur fils ;

Monsieur et Madame Charles Guillaume-
Chiffelle , à Diesse, et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Marcel Emery-
Chiffelle , à Lignières , et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Ernest Chiffelle-
Rollier. à Lignières , et leurs enfants ;

Madame René Gauchat-Juan , à Ligniè-
res, et son fils ;

Monsieur et Madame André Gauchat ,
à Aberdeen (Etats-Unis),

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Maurice GAUCHAT
née CHIFFELLE

leur très chère épouse, maman , belle-
maman , grand-maman , sœur , belle-sœur ,
tante , cousine, parente et amie, enlevée à
leur tendre affection , dans sa 62me année ,
après une longue et pénible maladie vail-
lamment supportée.

2523 Lignières, le 4 mai 1971.
L'enterrement aura lieu à Lignières , ven-

dredi 7 mai , à 14 h 30.
Domicile mortuaire : hôpital de la Pro-

vidence , Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre dc faire part

La Société des agents de la Police
cantonale neuchàteloise a le pénible devoir
de faire part du décès de son membre

Monsieur Jules LACHAT
sergent-major de gendarmerie retraité

survenu le 3 mai 1971, à Neuchâtel.
Pour les obsèques, se référer à l'avis

mortuaire de la famille.

L épreuve n est que 1 omore a une
bénédiction , c'est l'ombre d'une main
paternelle et divine.

Madame Francis F. Achermann, à Neu-
châtel ;

Madame Françoise Achermann , à la
Tour-de-Peilz ;

Valérie Achermann , à la Tour-de-Peilz ;
Mademoiselle Claudette Loew, à Genève;
Monsieur Patrice Loew, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Eugène Grau, à

Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Gaston Grosjean ,

à Zurich,
, ont la grande douleur de faire part du
aé
n

de
. .  Monsieur '

Francis. F. ACHERMANN
Dr es sciences

Ingénieur chimiste EPF
leur cher époux, père, grand-père, beau-
père , beau-fils , beau-frère , parent et ami,
enlevé à leur tendre affection après une
cruelle épreuve supportée avec grand
courage.

2000 Neuchâtel , le 3 mai 1971.
(35 fbg du Lac)

L'incinération a eu lieu dans la plus
stricte intimité.

Prière de penser à Pro Infirmis,
c. c. p. 20 - 2995

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

_a-^^^s Le comité de la Société
PlSg-aÉI suisse des voyageurs de
L -JKH c o m m e r c e . section de
•tùHlUl Neuchâtel, a le pénible

devoir de faire part à ses membres du
décès de leur collègue el ami ,

Monsieur

Eugène VUARRAZ

^^^ 
Industria et les Vieux-Indus-

/•V]_*" triens, ont le pénible devoir
l j T | de faire part du décès de

1H? I leur cher ami

f ^  \J I Monsieur

T̂Y  ̂ Eugène VUARRAZ
v v/o Raton

Vieux - Membre
L'incinération a eu lieu mardi 4 mai 1971,

à la chapelle du crématoire , dans la
^ 

plus
stricte intimité, selon le désir du défunt.A la Société pédagogique

La Société pédagogique, section de Neu-
châtel , a nommé pour une année son co-
mité de la manière suivante : président Fran-
çois Bourquin ; vice-présidente Mme Roxan
Marti ; caissier M. Michel Girard ; secré-
taire Alain Thiébaud ; délégué au comité
central Mme Roxan Marti ; suppléants et
assesseurs Mme Marie Jeanin-Ecabert et
MM. Francis Houriet et Michel Pfaehler.

(c) Pour marquer dignement le 25me anni-
versaire de leur existence, les société des
« Mères > et de la c Couture » sont par-
ties en course lundi passé. 42 personnes
de tout âge, mais dont la doyenne ne
comptait pas loin de 90 printemps ont pris
le train en direction de la c Riviera » .
Après un court arrêt à Montreux , ces da-
mes prirent la direction de Gstaad dans les
voitures du M.O.B. Un excellent repas les
attendait dans cette station. Le voyage se
poursuivit jusqu 'à Spiez d'où ces dames
regagnèrent leur foyer. Le temps n'était
malheureusement pas de la partie ; il était
gris, maussade et froid. Il n'empêcha fort
heureusement pas la bonne humeur et la
gaieté d'être des accompagnatrices appré-
ciées tout au long de la promenade.

Course de la « Couture »
et des « Mères »



Ou a fait et que pse faire le gouvernement ?
SÉCURITÉ ROUTIÈRE, DIMINUTION DES ACCIDENTS

Qu 'a déj à fait 1 Etat , quelles mesures
a-t-il prises pour accroître la sécurité rou-
tière dans le canton et diminuer le nom-
bre des accidents ? Un postulat du député
socialiste , Charles Castella déposé en no-
vembre 1967, et accepté par le Grand
conseil , a permis au gouvernement de se
livrer à une étude d'ensemble et d'en
livrer le résultat dans un rapport de douze
pages adressé au Grand conseil qui se
réunira prochainement.

La conclusion permet assez exactement
de deviner le contenu de ce ' rapport :
le postulat déposé, parfaitement justifié ,
soulève un problème qui intervient à
l'échelle mondiale. De nombreux experts
de tous les pays étudient les moyens d' en-
rayer ce fléau de notre civilisation. Et
le Conseil d'Etat de poursuivre en ces
termes :

< Le gouvernement neuchâtelois a déjà
pris une série de mesures. Mais l'autorité
ne peut toutefois pas se substituer à la
conscience de l'individu. Il appartient à
chaque automobiliste de se rendre compte
du danger en puissance qu 'il représente.
Il ne faut cependant pas se leurrer : le
problème n'est pas près d'être résolu car
tous les automobilistes n 'ont pas un sens
suffisant de leur responsabilité. A ce sujet ,
nous voudrions rappeler le rôle éducatif
de la presse américaine et Scandinave . Dans
ces pays, on n 'hésite pas à créer un
climat mettan t en accusation publique celui
qui a causé un accident grave. On le
dit clairement car l'on n 'admet pas que
le piéton ou le conducteur qui roulait
raisonnablement soit tué par suite d'une
imprudence. Chez nous, on cherche trop
souvent d'abord les excuses.

On impute le verg las , la pluie, le ' man-
que de visibilité, la géométrie de la route ,
etc. Il semble que l'on cherche à souli-
gner les circonstances atténuantes, oubliant
par là les victimes innocentes d'impruden-
ces. A nos yeux , il serait primordial d'éta-
blir ce sens de la responsabilité accablant
celui qui a fauté. Il naîtrait ainsi une
éthique de la route qui aurait d'heureuses
conséquences. »

Le député , dans son postulat, demandait
cette étude au Conseil d'Etat en vue d'éta-
blir quelles seraient les mesures préventives
et répressives (touchant notamment les con-
ditions d'octroi et de retrait du permis)
qui permettraient de diminuer les périls
menaçant les usagers de la route.

Après avoir examiné les grandes lignes
du problème en Suisse et sur le plan
international , le Conseil d'Etat en vient
au canton , rappelant tout ce qui s'y est
fait dans ce domaine :
• Mesures de police. — La police

cantonale organise des patrouilles sur toutes
les routes du canton. Ces patrouilles sont
renforcées les dimanches et les jours où
l' on peut prévoir une circulation plus den-
se. Des contrôles sont faits à certains
points névralgiques du réseau routier. Les
véhicules sont soumis eux aussi à des
examens sévères.

Toutefois , s'il est du ressort de la police
de sévir contre les fautes graves commises
par certains conducteurs , son rôle essentiel
réside dan s la prévention des accidents.
Elle est là pour guider l'usager de la
route , le renseigner , l'empêcher de faire
une manœuvre dangereuse. Cette attitude
s'est révélée positive et nombre d' automo-
bilistes ont exprimé leur gratitude.
• Signalisation routière. — Le service

de la signalisation routière, d' entente avec
la police cantonale , a revu la signalisation
sur l'ensemble du territoire cantonal. Di-
vers systèmes destinés à accroître la sécu-
rité ont été mis en place : renouvellement
progressif et par régions des indicateur s
de direction et des panneaux avancés, dé-
classement de routes , promotion d' autres
au rang de routes prioritaires , limitation
de vitesses, interdiction de tourner à gau-
cher ou à droite , interdiction de dépasser ,
de parquer, pose de panneaux direction-
nels dans les virages dangereux. En outre ,
l'ensemble du réseau routier a été doté
de signalisation horizontale (sur la chaus-
sée) ce qui a entraîné une consommation
de 23 tonnes de vernis (alors qu 'en 1963,
il n'en avait fallu que 7 tonnes !), l 'Etat
a fait poser des glissières de sécurité
et des balises dans les virages particulière-
ment scabreux (en attendan t de trouver
mieux , c'est-à-dire de corriger le tracé
de la route !), les chantiers sont abondam-
ment signalés, enfin il y a toutes les
corrections routières. Là l'Etat a fait pro-
céder à une étude systématique des tron-
çons dangereux du réseau neuchâtelois , qui
a, par ailleurs , bonne réputation en Suisse,
comme à l'étranger.

Le rapport passe ensuite en revue le
principe de l'oatroi du permis de condui-
re, les sanctions administratives et en vient
aux mesures prises par ' les associations
d'automobilistes pour édiquer leurs mem -
bres et participer à la prévention des
accidents, rappelle les campagnes d'éduca-
tion routière du département de l'instruc-
tion publique en collaboration avec la

police cantonale et les polices locales , etc.
Et pour terminer , le gouvernement éhu-

mère les mesures auxquelles il a renoncé
en motivant dûment son attitude :
# La limitation générale de la vitesse :

dans le canton les automobilistes seraient
peu satisfaits d'une telle mesure. Ils pré-
fèrent qu 'on leur fasse confiance sur la
base de la disposition légale de portée
générale qui prévoit que la vitesse doit
toujours être adaptée aux circontances.

On comprend mal parfois , précise le
Conseil d'Etat , que les autorité s cantonales
n 'aient pas autorisé de prévoir des vites-
ses maximales de 30 ou de 40 km; h.
En effet , la limitation de vitesse est pres-
que toujours , pour le canton de Neuchâtel.
de 60 km/h. C'est un point de doctrine
que nous avons établi , à savoir qu'il est
impossible , lorsque les routes sont très
étroites et sinueuses , de prévoir à coup
sûr quelle doit être la vitesse maximum.
A certains endroits, une vitesse de 20
kilomètres à l'heure est déj à excessive.
11 ne sert alors de rien de prescrire
trop impérativement car il faut laisser aux
pilotes le soin d'adapter leur vitesse aux
circonstances comme le prévoit avec beau-
coup de sagesse la loi sur la circulation
routière. Le panneau avertisseur de 60
kilomètres à l'heure est principalement une
mise en garde indiquant à l'usager de
la route qu 'il se trouve dans une zone
dangereuse et qu 'il doit prendre des pré-
cautions particulières.
• Augmentation de l'âge minimal requis

pour les conducteurs : les statistiques dé-
montrent qu 'il y a plus d' accidents causés
par de très jeunes conducteurs que par
ceux plus âgés. En outre , il est préférable ,
dit le Conseil d'Etat , de se familiariser
avec un véhicule quand on est jeune.
Les réflexes sont plus rapide, et il ^semble
que l'on cohduise mieux plus tard.
• Permis provisoires. — Ce système

n'est guère intéressant. Par mesure admi-
nistrative , précise le Conseil d'Etat , nous
pouvons agir dans certains cas particuliers

où le manque de maturité du conducteur
est évident.
# Contrôles médicaux pour conducteurs

âgés. — Les statistiques , là encore, ne
nous permettent pas de déclarer que les
personnes âgées seraient plus fautives que
les autres , au contraire , estime le gou-
vernement.
• Contrôles de policiers en civil. — L e

Conseil d'Etat n 'est guère favorable à une
telle mesure. Il estime que l' apparition
de gendarmes en uniforme crée le réflexe
généralisé d'une conduite prudente et con-
forme à la loi. Mais , ajoute-t-il , faudra-
t-il vrai ment en arriver là ?

Ouverture du Centre de
documentation catéchétique

Mercredi , en fin d' après-midi , à la rue
Saint-Honoré 3, a eu lieu l'inauguration du
Centre dc documentation catéchétique de
l'église réformée évangélique du canton de
Neuchâtel. La réunion était présidée par
M. Gustave Tissot , assisté de M. Max
Held. On notait la présence de M. Char-
les Bauer , président du conseil synodal ,
de M. André Mayir, président du syno-
de , et du curé Grivel , représentant l'E glise
catholique romaine.

Au début, ce centre sera surtout un lo-
cal d' exposition , de lecture et de démons-
tration , Le prêt et la vente du matériel se-
ront assurés par le Bureau protestant de
recherches catéchétiques de Genève. Dans
ce matériel figurent également des monta-
ges audio-visuels. L'agent et le responsa-
ble de ce centre est .le pasteur Max Held.

Après une courte introduction de M.
Gustave Tissot , M. Max Held exposa les
raisons diverses et en partie fort complexes,
pour lesquelles l'Eglise neuchàteloise a dé-

cidé de fonder ce Centre de documenta-
tion catéchétique.

L'enseignement reli gieux est en pleine
transformation. Les anciennes méthodes sont
en voie de disparition , en particulier la
méthode d' enseignement ex cathedra qui
a fait long feu. 11 faut éviter , si possible ,
d'imposer un enseignement si les enfants
ne sont pas d'accord. Il s'agit de chercher
avec eux. Nous sommes donc ici dans une
sorte de laboratoire. Cette méthode qui
tient compte de la contestation permet
aux entants de s'exprimer. Sur les bases
qu 'on leur apporte , on les invite à discu-
ter ; on évite de les conditionner , afin de
les amener à découvrir la vérité par eux-
mêmes. Finalement , on aura l' avantage de
constater que l'opposition est moindre que
l'on ne pensait.

Cet enseignement va s'organiser sur le
plan romand et en collaboration avec les
catholiques. Car les problèmes se posent
aujourd'hui à peu près partout de la mê-
me manière , et il y a intérêt à confron-
ter les expériences faites et à travailler le
plus possible en commun.

M. Charles Bauer , président du conseil
synodal, prit ensuite la parole. Il se dit
heureux de l'ouverture de ce Centre de
documentation catéchétique , remercia MM.
Tissot et Held , puis , comme ce dernier ,
souligna la nécessité de renouveler les an-
ciennes méthodes catéchétiques pour les

adapter aux écoles. Il conviendra de for-
mer les pasteurs à ce nouvel enseignement.
Et, comme ils n 'ont pas tous les mêmes
capacités pédagogiques , il faudra déchar-
ger ceux d' entre eux qui n'ont pas ces
aptitudes et former des enseignants parmi
les laïcs. C'est un effort de longue du-
rée qui exi gera de l'imagination créatrice.

Après une brève discussion , les assis-
tants furent invités à suivre la projection
d'un montage audio-visuel qui , à entendre
le pasteur Held , obtint un réel succès au-
près de ses jeunes spectateurs , en provo-
quant toutes sortes de réactions et de
questions.

Ce montage est constitué par une suite
de photographies réalistes , qui présentent
le monde moderne tel qu 'il est , avec ses
bons et surtout ses mauvais côtés. Devant
cette jungle , l'enfant doit choisir. Que dé-
sire-t-il ? Se jeter corps perdu dans la mê-
lée ? Mener une existence passive ? Ou
réagir en s'efforçant d'aider son prochain ?
Finalement , il apprend qu 'il existe un cer-
tain Jésus, un anarchiste qui a été con-
damné à mort en 33.

Un tel montage a l' avantage en effet
d' accrocher l'enfant en provoquant son
étonnemenl et même son dégoût devant
certains aspects de la vie moderne. C'est
une manière de faire. Il y en a d'autres
qui seraient peut-être encore meilleures.

P.L.B.

Vers une éducation sexuelle obligatoire à l'école
Oui mais trouvera-t-on les médecins nécessaires ?

Sous ce titre , le dernier « Bulletin du
département de l'instruction publique » lève
un coin du voile qui , de tout temps,
a dissimulé un des grands problèmes con-
sidérés comme tabous dans nos écoles
publiques. On peut lire notamment : « De-
puis plusieurs années, et de divers côtés ,
on a interrogé le département de l'ins-
truction publique pour savoir si , parmi
l'ensemble de ses projets , il envisageait
d'instituer un enseignement de l'éducation
sexuelle en scolarité obligatoire. En octo-
bre 1969, le chef du département de l'ins-
truction publique confiait cette question

a une commission représentative des divers
milieux professionnels et politiques. Ainsi ,
médecins, enseignants , représentants d'auto-
rités communales et scolaires se réunissaient
pour prendre connaissance des premières
expériences réalisées en la matière et étu-
dier leur généralisation.

Un groupe de travail de cette vaste
commission déposait un rapport adopté au
printemps 1970. Deux objectifs essentiels
étaient proposés :

0 Une information dite de première
urgence sur les problèmes posés par la
sexualité devrait pouvoir être donnée , pen-
dant 2 ans au moins, à tous les élèves
qui arrivent au terme de la scolarité obli-
gatoire. Il semble en effet que l'on cons-
tate une recrudescence d'avortements , de
maladies vénériennes, d'attentats à la pu-
deur et d'homosexualité auxquels il de-
vrait pouvoir être remédié par une . infor- .
màtion â confier au corps médical.
.;.# Ces mesures dites de première urgen-

ce, ne usuffiront p.qs , si u ]ellesLj iie^.sont pas,
doublées par une action éducative" débu,-
tant dès la première année d'école ; pt
touchant au phénomène sanitaire dans , son
sens le plus large. Cette éducation sani-
taire traiterait du secourisme, de l'hygiène
personnelle , de la drogue , du tabagisme ,
de l' alcoolisme et des autres problèmes
de nature semblable. »

A ia requête du chef du département
de l'instruction publique , la Société neu-
chàteloise de médecine a consenti à prêter
son concours pour assurer dans toutes
les classes de fin de scolarité un ensei-
gnement d'éducation sexuelle de 4 heures
par année. Comme on recense dans l'en-
semble du canton quelque 100 classes 'de
ce niveau , ce sont plus de 400 heures
qu 'il faudrait pouvoir dispenser. Etant don-
né l'extrême occupation du corps médical ,
la collaboration d'une trentaine de méde-
cins se révèle indispensable pour que celle

information puisse être menée de front
dans toutes nos écoles. Actuellement , le
D.I.P. attend les inscriptions de ces mé-
decins avant d'organiser de manière for-
melle cet enseignement qui , dans les meil-
leures conditions, pourrait débuter en sep-
tembre 1971 et se terminer à la fin de
l' année scolaire 1972-1973. De leur côté,
les maîtres de sciences , en particulier , se-
ront invités à concevoir un programme
d'éducation sanitaire tel qu 'il est défini
dans le second objectif de la commission.

Quoi qu 'il en soit, ce projet présente
un intérêt si évident qu 'il ne laissera per-
sonne indifférent et , surtout, il comble
une très grave lacune dans la formation
des hommes et des femmes de demain.

PUIS DE TRANSACTIONS SUR
LES DEVISES A NEUCHÂTEL

Conséquence de la situation financière

La tempête monétaire qui souffle sur
l'Europe a eu pour conséquence, à Neu-
châtel , dc faire cesser toutes les transac-
tions sur les devises et sur l'or, depuis
hier à midi. Et jusqu 'à nouvel ordre !

Certaines banques se sont même abste-
nues d'afficher leur tableau de cours ha-
bituels dans leurs vitrines.

Aux guichets, le change se pratique, pour
de petits montants uniquement, à des cours
qu'un banquier lui-même a qualifiés de fan -
taisistes ! Ce qui justifie le non afficha-
ge des changes.

Hier , pour dépanner les touristes qui
se seraient trouvés démunis, les établis-
sements du chef-lieu pratiquaient les cours
suivants, que l'on ne manquera pas dc
comparer avec ceux de mard i (entre pa-
renthèses) : dollars achat 3 fr. 80, vente
4 fr. 33 (4 fr. 27 - 4 fr. 33) ; mark 117-
130 (117-120 fr.), livre sterling 9 fr. 30 -
10 fr. 55 (10 fr. 24 - 10 fr. 55), peseta 5
fr. 40 - 6 fr. 30 (6 fr. - 6 fr. 25).

On le voit, c'est surtout à l'achat que
le changement s'est fait.

SIGNALISATION...
Deux cas de signalisation mal ou pas du tout respectée sont évoqués par M. F. G.,

de Neuchâtel , qui écrit :
« ... Sur la place de l'hôtel communal , de nombreux cyclomoteurs sont stationnés

sur les bandes jaunes d'interdiction et empêchent les automobilistes de sortir convena-
blement dans le sens des flèches marquées au sol par la police. De plus, au carrefour
Bellevaux - rue Jaquet-Droz , de nombreux véhicules (voitures et camions) stationnent « à
la semaine » sur les bandes jaunes d'interdiction , ainsi devant la coopérative de Belle-
vaux et plus à l'est... Il est à souhaiter que la police sévisse. »

Pour sa part , M. M. M. soulève un problème intéressant :
« Je suis Bâlois et je travaille à Neuchâtel depuis le début de cette année. Le premier

jour que je suis venu à Neuchâtel pour me présenter aux établissements Suchard , j' ai
eu beaucoup de peine à trouver cette entreprise. Pourquoi ? Si on va en voiture du
centre de Neuchâtel à Serrières , il y a bien un panneau indiquant à peu près le chemin ,
mais on le voit mal. Ce qui manque ici , ce sont les signaux spéciaux connus en Suisse
alémanique : des indicateurs blancs avec un point rouge signalant les centres industriels.
Ne connaît-on pas ces signaux en Suisse romande ?

» Je travaille au service de publicité des établissements Suchard et , bien des fois ,
par téléphone , je dois expliquer leur itinéraire aux visiteurs de la fabrique. Mais c'est
très compliqué : on ne peut pas leur dire simplement : « Vous n 'avez qu 'à suivre la
signalisat ion!» Non. Il faut presque leur préparer un itinéraire détaillé. M o r a l i t é :
il faut d'autres signaux. »

Comme MM. F. G. et M. M., vous devez vous poser des questions concernant la
signalisation des villes et des routes cantonales. Faites-nous part dc vos critiques et de
vos suggestions en écrivant à l'adresse suivante : « Enquête signalisation - Rédaction FAN,
21100 NmirhAtel. »

Au tribunal de police de Boudry
TRENTE JOURS DE PRISON POUR UNE IVRESSE

AU VOLANT EN RÉCIDIVE ET LE RESTE...
Le tribunal de police de Boudry a siège

mercredi matin sous la présidence de M.
Philippe Aubert , assisté de Mme Jacqueline
Freiburghaus, remplissant les fonctions de
greffier.

P.-A. C. est prévenu de dommages à la
propriété , infractions à la loi sur la circu-
lation et d'ivress e au volant. Dans la soi-
rée du 23 mars , le prévenu s'était arrêté
dans un hôtel de Peseux. Là, il eut une
explication avec son ancienne amie, la
« barmaid > de l'hôtel , qui lui avait annon-
cé qu'elle partait le soir même pour Berne
avec son nouveau prétendant. C. lui a dit
qu'il pouvait l'empêcher de partir , car « les
quatre pneus d'une voiture sont vite cre-
vés ». Il est ensuite parti avec un camarade
auquel il a demandé d'aller s'installer dans
sa voiture, parquée place de la Fontaine
à Peseux et dit qu 'il l'y rejoindrait. Con-
naissant la voiture du nouvel ami de la
barmaid , C. a percé trois pneus de ladite
automobile. Après cela il est monté dans
sa propre voiture et est parti , en compagnie
de son ami, tout d'abord pour Corcelles,
ensuite pour Serrières. Dans ces deux loca-
lités , ils se sont arrêtés pour consommer
dans un café. Entre-temps , place de la Fon-
taine , on a découvert le dommage causé
à la voiture et on en a prévenu le pro-
priétaire. Lorsque ce dernier se rendit au
parc, il aperçut P.-A. C. qui revenait sur
la place de la Fontaine afin de voir l' effet
de son « travail ». Interpellé par le lésé .
C. avoua sans hésitation être auteur des
dégâts. Toutefois , manifestant les signes de
l'ivresse , il fut  soumis aux examens qui

révélèrent un taux d'alcoolémie de 2 %
environ.

Vu son casier chargé et vu, d'autre part ,
sa récidive d'ivresse au volant , le tribunal
condamne Pierre-Alain Châtelain à trente
jours d'emprisonnement , au paiement des
frais fixés à 200 fr. et ordonne la publica-
tion de l'extrait du jugement dans « La
Feuille d'avis de Neuchâtel ».

F.P., qui S'est exhibé devant une jeune
fille , est condamné à cinq jours d'empri-
sonnement avec sursis pendant deux ans,
et aux frais de la cause fixés à 30 francs .
Le 8 avril, à 17 h 30, J.-F. K., ivre, a
causé du scandale dans la salle de débit
d'un hôtel de Peseux, cherchant bagarre
avec les clients et brisant la vitre de la
porte d'entrée. Il est condamné à 200 fr.
d'amende , aux paiement des frais de la
cause fixés à 30 fr. et à six mois d'inter-
diction de fréquenter les auberges.

LE TRAM DE PESEUX...
Le 24 mars , V. Ch. circulait en automo-

bile sur la N5 de Vaumarcus à Saint-Au-
bin. En tentant un dépassement ou pour
une autre cause, il a perdu la maîtrise de
son véhicule qui fut déporté à gauche et
entra en collision avec un fourgon qui
obliquait à gauche. Pour cette perte de maî-
trise d'une certaine gravité , V. Ch. écope
de 80 fr. d'amende et de 80 fr. de frais.
Le 10 mars, à 17 h 30, F.P. circulait en
automobile rue de Neuchâtel , à Peseux.
A la hauteur de l'entreprise von Arx. son
véhicule fut  heurté par le tampon avant

du tram No 8 qui arrivait en sens inverse.
Sous l' effet du choc, l' automobile a été
repoussée de 4 m 60. F.P. qui roulait
derrière une autre voiture , ne pouvait pas
remarquer que le tram qui roulait jusqu 'a-
lors au milieu de la rue, reprenait à cet
endroit sa gauche.

En revanche , le conducteur du tramway,
J.-M. B., aurait dû prendre des précautions :
voyant venir la voiture de F.P., il devait
freiner plus tôt. C'est pourquoi le tribunal
condamne J.-M. B. à une amende de
50 fr. et au paiement des frais. Quant à
F.P., il est acquitté.

Une plainte a été retirée, une affaire
est renvoyée pour preuves et trois juge-
ments sont remis à huitaine.

Ififnrmatinne hnrlnrfÀrpci

Bulova a conçu une pendulette à quartz
entièrement électronique , afin de démon-
trer les possibilités de l'affichage à cris-
taux liquides dans le domaine de la mesu-
re du temps. Les cristaux liquides , de dé-
couverte récente , changent leurs caractéris-
tiques d' absorption de lumière, lorsque ils
sonl soumis à une tension électrique. Une
couche de ces cristaux liquides placés entre
deux plaques de verre avec des électrodes
transparents formant les chiffres constituent
un affichage à très faible consommation
électrique. Un tel affichage peut fonction-
ner continuellement pendant plus d'une
année avec une pile du type utilisée ac-
tuellement dans les montres-bracelets élec-
troniques. La miniaturisation de l'affichage
présenté conduira dans un avenir proche
à la montre-bracelet entièrement électroni-
que avec indication permanente de l'heure.

La pendulette est réalisée avec des cir-
cuits intégrés « microwatt » CMOS (tran -
sistor complémentaire à métal-oxyde) . Son
étalon dc temps est un quartz vibrant à
16.384 périodes par seconde, ce qui don-
ne à ce garde-temps une précision de 3
secondes par mois. L'alimentation est cons-
tituée par des piles ayant une réserve de
marche d'une année.

Cette pendulette à quartz entièrement
électronique est le résultat d'une étude réa-
lisée par la division de recherche et
de développement de Bulova à Bienne.

L'affichage
par cristaux liquides
pour une pendulette

électronique

AU CONSEIL GÉNÉRAL DE VAUMARCUS
Comptes et demandes de crédit acceptes

De notre correspondant :
Le Conseil général de Vaumarcus a tenu

sa première séance de l' année sous la
présidence de M. Pierre Hauser.

Le procès-verbal , présenté par M. J. -Ls
Gonclla est adopté sans commentaires.

Le résultat de l' exercice est favorable ,
le bénéfice net après amortissements et
attribution à la réserve est de 2U30 fr. 30.
Le produit de l'impôt des personnes phy-
siques est de 41.315 fr. 95 celui des
personnes morales de 2808 fr. 90, et la
taxe foncière de 5749 fr. 30 soit un total
de recettes nettes pour ce chapitre de
49.874 fr. 15, montant de beaucoup supé-
rieur aux prévisions.

Pour les autres chapitres , les chiffres
sont sensiblement les mêmes que ceux
prévus au budget. Toutefois , le montant
net à charge de la commune pour l'ins-
truction publiqu e est beaucoup moins élevé
que prévu . Ce résultat exceptionnel provient
du fait que des ristournes et subventions
dues à la commune sur l' exercice précé-
dent ont été récupérées et comptabilisées
en 1970.

Après avoir entendu le rapport de la
commission présenté par M. J.-Ls Gonella ,
les comptes sont adoptés sans opposition!

La commune possède un- plan et un
règlement d'aménagement local , ce qui a
eu pour effet d'éviter l ' implantation désor-
donnée de constructions ou les gabarits
non conformes dans la zone du site protégé
du château. Très récemment , les commîmes
dc la Béroche ayant donné leur accord
de principe à l'établissement d' un plan
d' aménagement régional , le Conseil commu-
nal, à l' appui d'un rapport très détaillé ,
sollicite un crédit de 10.000 fr. représentant
la part de la commune au coût de l'étude.
Au cours de la discussion , il est remarque
qu 'il y aurait lieu de tenir compte du
projet de construction de la future route
nat ional e  (autoroute) dont le tracé est prévu
au travers des forêts et champs au nord
du village de Vaumarcus. Etant donné
cette si tuat ion p articulière, les autorités
cantonales seront seules compétentes pour
statu er sur l' octroi de demandes de cons-
truct ions sur le territoire de la commune,
le tracé dc la future autoroute n 'étant
pas encore définitif .

Au sujet dc l'éclairage public , l'installa-
tion d' un candélabre au carrefour de la
Nationale 5 et de la route d'accès au
village est prévue de même que la pose
d' un luminaire sur poteau au nord du

château. Le coût de ces installations est
devisé à 2500 francs.

Le Conseil communal propose l ' installa-
tion d'un chauffage à mazout avec alimen-
chaud au collège. Le chauffage au bois
de la salle d'école ne donnant plus satis-
faction , une dépense de 4000 fr. est prévue.

Différents travaux sont prévus pour
l' agrandissement et l'aménagment de l'en-
droit dit le « Petit-Port » en vue de la
construction d'un port pour petite batel-
lerie permettant l'arrimage d'une douzaine
de bateaux. Ces travaux sont devises à
4000 francs.

L'ensemble des crédits demandés par le
Conseil communal se montent à 20.500
francs : ils sont acceptés sans opposition
par le Conseil général.

Le président donne enfin connaissance
d' une lettre de M. Maurice Huguenin.
par laquelle le prénommé donne sa démis-
sion de conseiller général en raison de
son prochain départ de la localité. Mau-
rice Huguenin était également membre de
la commission scolaire et de la commis-
sion de salubrité publique. L'ordre du
jour ne mentionnant pas de divers, il
est 21 h 20, quand le président lève
la séance.

195,000 fr. pour un atelier de
machinistes au Centre de Colombier

Au titre de la formation professionnelle ,
le Conseil d'Etat demande au Grand conseil
un crédit de 195.000 fr. en vue d'aména-
ger un atelier pour la formation des machi-
nistes au Centre professionnel des métiers
à Colombier. Il s'agit donc d'un crédit
complémentaire aux 8 millions déj à enga-
gés dans la construction de ce centre , dont
la construction a débuté en juillet dernier.

Le métier de machiniste prend de plus
en plus d'importance dans le bâtiment et
la construction de génie civi l , depuis quel-
ques années.

La pénurie de main-d œuvre qualifiée et
le contingentement très sévère de la main-
d'œuvre Étrangère obligent les entrepreneurs
à acquérir les engins toujours plus perfec-
tionnés , lourds et encombrants. Il résulte
de cette évolution que les conducteurs des
machines doivent posséder une grande dex-
que complète. Simultanément , l'emploi d'en-
térite , laquelle suppose une formation techni-
gins toujours plus importants accroît les
risques d'accidents ; les pouvoirs publics se
doivent de prêter attention à cet aspect du
problème.

VILLE

Début
des concerts publics
• C'ES T vendredi 7 mai, qu 'aura

lieu à Neuchâtel l'ouverture des con-
certs publics. Les cinq fanfares  défi-
leront séparément dès 20 h 30 et
chaque société jouera deux marches
et deux morceaux d'ensemble.

Double fric - frac
nocturne à Peseux

L'autre nuit , la Grand-Rue dc Peseux
a été le théâtre d'un double fric-frac.
Profitant du peu de circulation et de
la relative tranquillité de cette rue en-
tre 1 heure et 4 heures du matin, des
cambrioleurs ont « visité » une boulan-
gerie et une pharmacie dont ils frac-
turèrent les caisses enregistreuses. Le
méfait leur a rapporté plus de 7000
fr. au total.

Il semble que ce soit la boulangerie
qui ait tout d'abord été l'objet des con-
voitises des cambrioleurs .

— Ils sont venus entre 1 heure et
2 heures , affirme le propriétaire, M.
Ramsbacher, au No 45 de la Grand-
Rue. Ils ont tout fracassé et ont em-
porté 5500 francs.

A une vingtaine de mètres, du mê-
me côté dc la Grand-Rue, c'est ensui-
te la pharmacie Gauchat qui a été
dévalisée. Après avoir pénétré dans l'of-
ficine, les voleurs se sont emparés d'une
somme de 1600 francs. La police de
sûreté a ouvert une enquête.

Le centenaire de l'Ecole technique
Une conférence a été organisée hier

dans les locaux de l'Ecole technique de
Neuchâtel à laquelle participaient M. Rémy
Allemann , directeur de l'instruction publi-
que , M. René Tschanz représentant de
l'Etat , du service de l'enseignement profes-
sionnel et technique, M. Pierre Indermuhle ,
directeur de l'Ecole technique , les membres
du corps enseignan t ainsi que les journa-
listes.

La séance a été dirigée par M. André
Kistler , président de la commission de

l'Ecole technique , qui parla du passé, du
présent et de l' avenir de cette école et
de l'enseignement technique.

Après une visite des différents labora-
toires et ateliers , les invités se sont rendus
au château de Boudry où un vin d'honneur
était offert par l'Etat de Neuchâtel.

Demain aura lieu la journée officielle
qui commémorera le centième anniversaire
de l'Ecole technique de Neuchâtel que
nous présentons dans ce numéro en page
19.

La chancellerie d'Etat nous communique
que dans sa séance du 30 avril 1971, le
Conseil d'Etat a nommé M. Robert Coste,
originaire de Boudry, domicilié à Spiegel
(Berne), actuellement secrétaire romand des
associations des fonctionnaires des PTT ot
des douanes , aux fonctions de premier se-
crétaire au département de l'Intérieur.

Nomination
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^Réception centrale: /

Rue Saint-Maurice 4
Neuchàtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178
Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45
à 18 h 10, sauf le samedi. 
Tons nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors

. de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au vendredi soir
de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction
répond ensuite aux appels ¦ jusqu'à
2 heures. j

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître, le surlen-
demain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parvenir
à notre bureau le vendredi avant 9
heures et les petites annonces, le ven-
dredi également avant 11 heures. Pour
le mardi, le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès ce moment
et jusqu'à 23 heures, U peuvent être
glissés dans la boite aux lettres du
journal située à la nie Saint-Maurice .
4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs >'
i Les réclames doivent nous parvenir

Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
Jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons

\ plus que des avis tardifs dont la hau-
teur est fixée an mmrfmnm à 50 mil-
limètres et de 50 millimètres pour
les réclames.

S Tarif des -abonna nwts
) SUISSE

1 si 6 mois 3 mois 1 mois
i 64— 33J0 17.50 6.50 |

ÉHWMGER
' 1 an 6 mois 3 mois 1 mois

HO.—* 46.— 24.— &50
Espagne, Turquie, Grande- Bretagne.

Yougoslavie et les pays d'outre-mer :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
140.—* 52.— 27.— 10.—
* Taxes postaies internationales majo-

rées depuis le 1- 7.71.

DÉLAIS POUR LES
CHANGEMENTS D'ADRESSE

(minimum i semaine)
la veille avant 8 h 30

' Pour I» lundi : le vendredi
avant 8 h 30

Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus, i

Ancienne ferme
aux Geneveys-sur-Coffrane

sera vendue par voie d'enchères publiques, le mardi 18 mal 1971,
à 14 heures, à l'hôtel des Communes, aux Geneveys-sur-Coffrane.
Le bâtiment comprend un appartement d'une cuisine et deux cham- \
bres, un appartement d' une cuisine et trois chambres, grange,
écurie, dépendances et verger d'une surface totale de 3049 m2.
Situation tranquille, ensoleillée avec vue. Entrée en jouissance à
convenir.

Visite du bâtiment samedi 8 mai 1971 , de 14 heures à 16 heures.
Le préposé aux enchères : Me Paul JEANNERET, notaire , à Cernier.

lit Enfin! avec B^TîB?
achetez votre appartement
en payant votre loyer

IJttJ «CUGY» Rffl j «ST-BLAISE»

*: %>7.7iT^̂ ^̂ !' S.L MAIGROGE - PAT 
Chemin 

des Perrières , St-Blaise (NE) !
Résident» L'OREE / CUGY (VD) *̂**«* tf V ~™r A 10 MINUTES DU CENTRE DE NEUCHATEL - Vue sur le lac et les Alpe»

[ pan. te calme de la forêt et des champs, mais à 8 km. du centre de f g*  ̂ ffiKSSal I-JSS ^FrUSl
Lausanne I 4 pièces dès Fr. 96.500.-

8 pièces dès Fr. 91.000.— \ Parking souterrain - Communications: Gare CFF -Trolleybus
4 pièces dès Fr. 117.000.- /avec bOX fermé. Renseignements auprès de :
6 pièces dès Fr. 133.000.— )  Me FRANçOIS CARTIER Me BERNARD CART IER PAT

rnmmi.ni-oiinno ¦ T,nii„„h.„ 6, rue du Concert 1, rue A.-Bachelin 39, rue PelllormexCommunications . Trolleybus 2000 NEUCHàTEL 2674 MARIN 122s CHENE-BOURG
Renseignements auprès de: Tét 038/2512 55 Tél.038/33 3s 15 Têt022/35 8600
DOMU<5 IMMOBILIÈRE FT . PAT CE. BERTHOUD Entreprise PIZZERA Sur place: i
cnSikirUoc c*  L „„, Doliinnn»v Transactions Rochettes 19 APPARTEMENT PILOTE
FINANCIERE S.A. 39, rue Pelllonnex Immobilières 2017 BOUDRY Immeuble A / 3e étage
14, Mon-Repos 1225 CHÊNE-BOURG et Gérances TéL 038/421717 TéL_038/333434

? 1002 LAUSANNE Tél. 022/358800 %*$?£Ë!ïï3.m
Tél. 021/233520 Tét. 038/241341

1 f"""™wamaÊMmaamaaawamÊammmmaamt âmamam m̂mmm ^ m̂^^ m̂Ê^^

ff^ T̂^
1^1" PORPIFB DEMANDE DEFORMATIONS

|P̂ j "̂̂ J| 
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j à reto(jrner à |< agent PAT pour l'immeuble concerné , ou à

lij uii i 
ICT-J. M PAT< Chêne-Bourg (GE)

j 
^̂ ^Ëlfe 

Dn 
^

m _S"fe am!r¥&S Veuillez me faire parvenir , sans engagement , les informa- ;

* Ŝl̂ B nn pfeKs^2̂  1 tion 5 relatives à PAT 
JT - (inscrire le lieu de l'immeuble choisi)

Résidence Tronchet / GORGIER (NE)
Vue panoramique sur les Alpes et le lac. A M1

3 pièces dès Fr. 8£000.— NOM 
6 pièces dès Fr. 116.000.- ~

Boxes Individuels. PRÉNOM : 
A 20 minutes de voiture de Neuchfltel et Yverdon.
Communications : Gare CFF. Autobua à St-Blalse • PAT 

PROFESSION : _ 

\ Renseignements auprès de: Chemin des Perrières Anpr-w 
COMINA NOBILE S.A. PAT Immeuble A/3« étage ' 
18, rue de la Gare 39, rue Pelllonnex ST-BLAISE viuc TEL
2024 SAINT-AUBIN 1225 CHÊNE-BOURG Tél. 038/33 3434 viLLt : _ • ¦  

Tél. 038/55 27 27 Tél. 022/358600

I
Dans le plus beau panorama

de la Riviera vaudoise

Immeubles grand standing
construction soignée, matériaux de qualité,

aménagements aux choix de l'acheteur

Face au panorama, piscine chauffée
Utilisable été comme hiver.

Exemples de prix: 3 pièces â partir de Fr. 159 000.—
4 pièces à partir de Fr. 208000.—
5 pièces à partir de Fr. 259 000.— -

Attiques de 5 pièces avec terrasses Fr. 428000.—

PROFITEZ DES PRIX DE LANCEMENT

PROFITEZ DE CETTE REALISATION
EXCEPTIONNELLE

Visite sur place sur rendez-vous

RENSEIGNEZ-VOUS SANS TARDER

lz____j____j_____l

A vendre,
dans la région de
Morat, à Villarepos,
% heure en voiture
de Berne et
Neuchâtel ,
magnifique

terrain
à bâtir
Vue sur le lac.
Parcelles de 600 m2
à 18 fr. le m2.
Zone villas
et week-ends.
Tél. (024) 6 42 97
de 7 h 30 à 9 h
et dès 19 h 30.

A vendre
¦ ¦¦ - '¦' • ¦ ¦ ¦# ' ¦ 'immeubles locatifs
à l'ouest de Neuchâtel, bâtiments
de 9 et 21 logements, excellente
situation.

S'adresser : Fiduciaire Leuba &
Schwarz, fbg de l'Hôpital 13,
2001 Neuchâtel,
tél (038) 25 76 71.

A VENDRE
magnifique chalet de vacances à Enney (en Gruyère, envi-
ron 6 km de Bulle), à proximité de téléskis.
Grand séjour avec terrasse d'angle, 3 chambres à cou-
cher, douche, W.-C, cuisine, cave. Terrain de 750 m2, clôturé;
vue très étendue ; accès en voiture toute l'année.
Prix y compris mobilier, 120.000 fr., hypothèque à dispo-
sition. Libre immédiatement.

f "N
^-s VAL-DE-TRAVERS
\ & (S £ *Î ^ \  à 1 t™ à 1>est de Travers t.

f f & * + t t  \ maison familiale l
V. ~>V /Lf O J de 2 appartements et dé-
7 X /̂t/ *"-̂  pendances avec chauffage \
\mSS 11 central. Situation tranquille, j

Tél. 25 13 13 NODS
Neuchâtel Terrain

Orangerie 8 38&0 m%, zone villas, vue
étendue, services publics à

offre à vendre proximité.
V.. J

Particulier cherche

maison ancienne
ou

vieille ferme
situation tranquille, avec jardin
attenant minimum 1000 m2.
Paiement : comptant.

Faire offres sous chiffres AC 1016
au bureau du journal.

Locations
été
Appartements
et chalets , mois
et saison.
Prix raisonnables.
Tél. (025) 2 18 92.

?>
Les ateliers de constructions RIETER S.A.,
à Winterthour , désirent engager une

sténodactylo
pour la correspondance française. Une personne
habile, si possible avec connaissances de la lan-
gue allemande, trouverait dans notre département
de vente un travail intéressant dans une ambiance
agréable.

Noiis vous prions d'envoyer votre offre aux
ATELIERS DE CONSTRUCTIONS RIETER S.A.,
8406 Winterthour.

I

On cherche à louer

appartement de 2 1/2 à 31/2 pièces
avec confort et chauffage général , dans
la région de Peseux ; Corcelles, Cormon-
drèche pour le 24 septembre ou avant.
Adresser offres écrites à HL 1037 au
bureau du journal.

Etablissement hospitalier
de Neuchâtel , cherche, pour son
service de stérilisation , un

EMPLOY É j
Il s'agit d' un travail minutieux
avec responsabilité.
Le candidat sera formé par nos
soins.
Age : de 30 à 40 ans.
Caisse de retraite et de maladie.

Date d'entrée : au pius tôt ou
à convenir

Faire offres, avec curriculum vitae
et photographie , sous chiffres CF
1023 au bureau du journal.

Je cherche à louer

villa,
à Neuchâtel ou
dans les environs ,
tout confort ,
5 à 7 pièces ,
dès septembre ou
date à convenir.
Adresser offres à
E. Chavez,
docteur en chimie,
Gare 12, Peseux.
Tél. 31 69 95,
de 8 à 13 heures.

Appartement
de 2 pièces plus
cuisine et bains
est cherché, libre
tout de suite
ou pour date
à convenir; région :
Auvernier , Serrières,
haut de Neuchâtel ,
Hauterive.
Tél.(bureau) 24 06 07
ou dès 20 heures,
24 48 70.

tr
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

A vendre à Gorgier (NE), joli petit

CHALET
week-end
entièrement meublé , cuisinette équi-
pée, eau, électricité. Grande terras-
se couverte , vue imprenable sur le
lac et les Alpes.
Ecrire sous chiffres 940,061 , Publi-
citas S.A., 2610 Saint-lmier.

\ A louer , tout de suite ou pour date à convenir,

CAFÉ - RESTAURANT
CERCLE POPULAIRE

; BUTTES (Val-de-Travers)

Gérance entièrement libre avec heures de ferme-
ture régulières.

; Financement possible pour couple sérieux.
ï Pour tous renseignements, téléphoner au (038)

61 26 91 (dès 18 heures).

La Neuveville
quartier résidentiel , immeubles
« Beau-Soleil ».

APPARTEMENTS A LOUER
2 % pièces à partir de Fr. 320.—
3 %  pièces à partir de Fr. 415.—
plus charges.

Tout confort. Tapis. Cuisines com-
plètement équipées.
Disponibles dès le 1er juillet 1971.

PIZZERA & LADOR, gérance,
rue Hugi 5, Bienne,
tél. (032) 3 82 80.

Riederalp (VS)
A louer chalet confortable, 3 chambres,
5 lits , libre la deuxième quinzaine de juin
et le mois de septembre , 25 fr. par jour ,
literie comprise. Magnifique but de prome-
nade dans la réserve naturelle de la forêt
d'Aletsch. Tél. (032) 3 69 80, le soir.

A louer à Boudry
1 magnifique appartement de

51/2 PIÈCES, 100 m2
Fr. 555.— plus charges.

Tout confort, cuisine aménagée,
W.-C. séparés, grand balcon.

Disponible dès le 24 mai 1971.

S'adresser au bureau d'architec-
ture E. MAYE.. . 2013, Colombier,
tél. (038) 41 38 21.

VERBIER
A louer, juin et septembre,

CHALET
de deux appartements, avec con-
fort , et tranquillité.
Bas prix.
A. MARGUET, Saxon.

Chauffeurs
pour poids lourds, capables.

et jeune chauffeur
serait mis au courant.

S'adresser : CURTY TRANSPORTS
2300 la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 84 01.

cherche à engager, pour son département
des méthodes,

un agent de méthodes
bénéficiant de quelques années d'expé-
rience.

Les candidats sont invités à s'annoncer
à OMEGA, Département du personnel tech- !
nique et de production , 2500 Bienne,
tél. (032) 41 0911, interne 2294 ou 2591.

Nous cherchons à louer à Neuchâtel , ou dans
les environs immédiats, des locaux à l 'usage

d'entrepôt de papier
Ces locaux doivent être sains, d'accès facile ,

situés de préférence de plain-pied ou au sous-

sol. Charge au m2 : 1500 kg. Surface : environ

300 m2. Faire offres écrites à la direc tion
technique de l'Imprimerie Centrale et de la
Feuille d'avis de Neuchâ tel , 4, rue Sain t-Mau -

rice , Neuchâ tel .

Vendeuse
est demandée par
magasin de
tabacs-journaux:
semaine de 5 jours ,
éventuellement
à la demi-journée.
Téléphoner au
(039) 22 23 73, à
la Chaux-de-Fonds.

La papeterie
Raymond , rue
Saint-Honoré 5.
à Neuchâtel ,
cherche

une dame
à la demi-
journée
(cinq après-midi
par semaine)
pour faire
des paquets et
travaux de
manutention.
Se présenter au
bureau ou
téléphoner au
25 44 66.

I 

RÉCOMPENSE Fr. 300.-
à qui procurera

APPARTEMENT
de 3 pièces, région Neuchâtel -
Peseux.

URGENT
Tél. (039) 22 22 48, 22 77 08.

?̂i«HRrn| ^HB̂ ^̂ nrjĤ Hn̂ nMnn Hj ̂EAE

Nous cherchons,
pour un technicien,

1 chambre ou 1 studio meublés
Entrée en jouissance immédiate.

S'adresser à CALORIE S.A.,
Prébarreau 17, tél. (038) 25 45 86.

LA NEUCHATELOISE
Compagnie

d'Assurances sur la Vie

cherche, pour mi-mai, !

1 chambre
pour un jeune homme

Téléphoner au 21 11 71, !
interne 287

ARCHITECTE cherche à louer , ou éven-
tuellement à acheter,

appartement de 4 ou 5 pièces
avec ou sans confort , à la campagne,
dans villa ou ferme. Région neuchàteloise/.
Adresser offres écrites à FQ 985 au bu-
reau du journal. , , y,lt0^à

A LOUER
à l'ouest de la ville ,

appartement
4-5 pièces

tout confort , cuisine complètement aména-
gée : machine à laver la vaisselle, cui-
sinière, et frigo. Garage à disposition. Pis-
cine. Vue sur le lac. Libre à la mi-juin
ou pour date à convenir. Tél. pendant
les heures de bureau : (032) 86 21 96 ou de
19 h 30 à 20 h 30 : (038) 31 52 30.



A vélo, dans la g

Pour votre santé et pour le bien de votre famille. Loin des routes bruyantes à l'atmosphère polluée,
réservez quelques heures de loisirs pour vous et pour ceux qui vous sont chers.

Vous conservez ainsi votre forme et donnez à vos enfants l'occasion de faire provision
de joyeux souvenirs riches en événements.
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Ouverture de I Ecole
de musique instrumentale

On sait que l'Ecole instrumentale du
Val-de-Travers s'est ouverte, hier, à la
salle du Vieux Collège de Couvet. A
13 h 30, 24 des 26 élèves inscrits (f i l les
et garçons âgés de 10 à 16 ans) ont
été salués par M. Fernand Vaucher,
président de l'E.M.I.V. qui leur a pré-
senté le directeur du cours, M. Gérard
Viette. Ont également assisté à ce mo-
ment historique et à cette première prise
de contact ent re maître et élèves, M M .

Francis Chevalley, président de la Fé-
dération des musiques du Val-de-Travers,
Robert Jornod , p résident de » L 'Harmo-
nie » de Môtiers, André Perrin, président
de « L'Avenir » de Couvet , Walter
Kohler, membre d'honneur et ancien p ré-
sident de la fanfare  « L'Helvétia » de
Couvet et deux membres du bureau de
l'E.M.I.V., Mme Jean Pianaro et le
vice-président en charge.

Un bâtiment
préfabriqué

nour le F.-C. Fleurier
Depuis plusieurs années, le F.C. Fleurier

demandait aux autorités que le problème
de ses installations fût examiné, notam-
ment en ce qui concerne les locaux de
dégagement et les installations strictement
indispensables aux abords du terrain de
jeu des Sugits. Une première étape avait été
franchie il y a deux ans lorsqu 'une réser-
ve de 53,000 fr. fut utilisée pour l'instal-
lation d'un éclairage sur le stade et pour
l' aménagement de douches-vestiaires dans
une partie du stand de tir.

Depuis lors, le F.C. Fleurier est inter-
venu à plusieurs reprises auprès du Con-
seil communal pour que soit étudiée , en
bordure du stade même, la construction
d'un petit bâtiment nécessaire à l'installa-
tion d'une caisse, d'un local de matériel ,
d'un local pour les arbitres, bâtiment assez
vaste pour abriter, en cas de mauvais
temps, les équipes et une partie des spec-
tateurs. Un conseiller général , M. Jean Ger-
ber, était déjà intervenu pour que cette
demande soit prise en considération.

Au début de l' année , le Conseil commu-
nal a été amené à reconsidérer ce pro-
blème. Divers projets ont été étudiés d'en-
tente avec le FC Fleurier. Le choix s'est
porté finalement sur une construction pré-
fabriquée. Ce bâtiment, avec charpentes
métalliques et parois , revient à 29,000 fr.,
les fouilles , canalisations d'eau, d'électrici-
té et les égouts à 5900 fr., le terrasse-
ment, les fondations, galandages intérieurs,
l'aménagement de l'entrée du stade et de-
vant le local à 13,400 fr., le tableau de
l'électricité à 4500 fr. et l'eau à 700 fr.,
ce qui revient en tout à 53,500 francs.

Sur ce montant , le F.C. Fleurier a été
d'accord de prendre à sa charge une som-
me de 10,000 francs. Il appartiendra au
Conseil général de donner son accord sur
ce projet.

Et le chalet
de la Petite-Robella ?

(sp) Dans un rapport adressé aux conseil -
lers généraux , l'exécutif s'exprime comme
suit à propos du chalet de la Petite-Ro-
bella : « ...Après maintes réflexions, le Con-
seil communal juge bon de donner son
point de vue sur le problèm e de l'amé-
nagement de la ferme de la Petite-Robella.
En effet, l'investissement qui devrait être
consenti est insupportable pour nos modes-
tes finances. D'autres investissements encore
plus pressants devront être faits ces pro-
chaines années.

Nous ne doutons pas que le problème
touristique du Val-de-Travers et principale-
ment de notre localité subira, en raison du
T.B.R.C, de grands bouleversements ces
prochaines années.

Il ne suffit pas d'avoir de magnifiques
pentes de ski et des remontées mécaniques
modernes, mais encore faut-il s'occuper du
logement et des autres annexes à la prati-
que du ski.

Notre commune est disposée à faciliter
l'initiative privée dans ce domaine. Nous
tenons à ajouter que le problème de l'eau
doit aller de pair avec l'aménagement tou-
ristique de la Petite-Robella. »

Le Conseil communal propose donc
d'abandonner l'aménagement du chalet de
la Petite-Robella et de favoriser éventuel-
lement l'initiative privée dans ce domaine.
Pour le moment, les choses en sont là...

En 1970, les impôts ont rapporté
près de 2 millions de fr. à Couvet

De notre correspondant :
Le chapitre des impôts des comptes de

la commune de Couvet pour 1970 présente
des recettes pour un montant de 1 million
906.220 fr. 80 et des dépenses pour une
somme de 32.336 fr. 45, soit un revenu
net de 1.873.884 fr. 35. En voici le détail :

Personnes physiques : Fortune (3 %o sur
29:316.000 fr.) : 84.186 fr. 60 ; revenu (2
à 9 % sur 22.255.000 fr) : 1.055.624 fr. 65 ;
total : 1.139.811 fr. 25.

Personnes morales (80 %) : Sur capital
de 52.298.000 fr. : 111.361 fr. 35 ; sur bé-
néfice de 5.734.300 fr. : 653.462 fr. 35 ;
total : 764.823 fr. 70.

Surtaxe et intérêts de retard : 1.585 fr. 85,
total des recettes du chapitre des impôts :
1.906.220 fr. 80.

Dépenses : Escomptes : 26.461 fr. 15 ;
non-valeurs et récupération sur non-valeurs :
5.875 fr. 30 ; total des dépenses du cha-
pitre : 32.336 fr. 45.

Commentaires : A la rubrique des « per-
sonnes physiques », l'augmentation par rap-
port au budget 1970 est d'environ 85.000 fr.
Cela provient essentiellement de l'adapta-
tion de nombreux salaires au coût de la
vie. L'augmentation à la rubrique des
« personnes morales » est de 180.000 fr.
par rapport au budget. Ces plus-values ont
permis au Conseil communal « d'éponger »
certaines dépenses supplémentaires non pré-
visibles lors de l'établissement du budget.

Dans la paroisse
(c) Dimanche, la paroisse réformée de
Couvet accueillera, lors du culte, les petits
enfants dans la vie cultuell e de l'église.
Le 16 mai , à l'issue du culte , aura lieu
de 10 h 45 à midi , le vote à l'occasion
de l'élection des autorités paroissiales (dé-
putés au synode et Collège d'Anciens).
Les malades et les vieillards pourront voter
à domicile. Un banc réservé à la Mission
sera à nouveau installé lors de la foire
de printemps de Couvet, le 28 mai prochain.

Etat civil (avril)
' NAISSANCES : 13. Sancey David-Pierre,
fils de Jean-François et de Claudette-Jean-
ne-Renée, née Montulet (à Fleurier). 30.
Moreillon Annie , fille de Denis et de Ma-
rie-Claire, Bée Depping (à Fleurier).

DÉCÈS : 2. Michaud Philippe-Gilles, né
le 25 septembre 1959, célibataire. 11. Zur-
buchen Mariette-Elisabeth , née Iff le 20
novembre 1924, épouse de Fritz (décès à
Berne).

PUBLICATIONS DE MARIAGE : 7.

Tireurs à Delémont
(c) Samedi et dimanche ont eu lieu à
Delémont les journées romandes des trou-
pes de subsistance. MM. Pierre Fauguel
et Hermasn Schneider fils des Verrières
y participaient , ainsi que M. Louis Ricca,
de Travers. Au tir , tous trois se distin -
guèrent, puisqu 'ils furent classés 1er, 2me
et 3me.

Dévouement récompensé
(c) Le Conseil communal , par l'entremi-
se de son président, M. Willy Dumont ,
a remis un bronze dédicacé à M. Willy
Tschâppàt qui se dévoua quinze années
pour les Verrières, et plus spécialement
pour la région des Cernets. M. Tschâppât
a rendu la politesse en invitant ses col-
lègues et l'administrateur à une petite aga-
pe.

Soirée de la fanfare
(c) Samedi aura lieu le concert annuel de
la fanfare « L'Echo de la Frontière », der-
nière manifestation de la saison. Le groupe
théâtral de la fanfare de Noiraigue animera
la deuxième partie du programme.

«La révolution à l'école»
CORCELLES - PRÈS - PAYERNE :

Les conférenciers : M. Daniel Bassin et Mlle Mariette Pache.

La troisième et dernière conférence de
la saison , organisée par le groupement de
la Broyé du Mouvement de la renaissance
vaudoise , s'est déroulée mardi soir , à
Corcelles-près-Payerne, en présence d'une
centaine de personnes, dont de nombreux
enseignants.

« La révolution à l'école » était le thème
général traité par deux maîtres secondaires :
Mlle Mariette Pach e, du collège de l'Elysée
et Daniel Bassin , du collège de Moudon.

Dans un bref exposé, Mlle Pache a rap-
pelé les récents événements qui se sont
déroulés dans certains établissements sco-
laires lausannois , notamment au Gymnase
du Belvédère (affaire Contât), et les remous
provoqués par le « petit livre rouge des
écoliers » . Non dépourvu d'intérê t, l'exposé
de la conférencière a toutefois laissé les au-
diteurs sur leur faim , car chacun souhaitait
en apprendre davantage sur les menées ré-
volutionnaires dans certaines écoles lausan-
noises.

Deuxième orateur de la soirée, M. Da-
niel Bassin , dans un exposé beaucoup plus
étoffé , a fait une analyse critique du projet
de réforme de l'école vaudoise présenté
par la commission chargée de cette étude
(Crebs). Après avoir relevé que le projet
de réforme scolaire n'avait trouvé qu 'un
appui réservé, le conférencier a estimé que
€ Crebs » ne détenait pas le monopole des
bonnes idées, ni des bonnes intentions et
que sa condamnation de l'école actuelle
- qui a pourtant fait un grand effort
d'adaptation - était mal fondée , le corps
enseignan t ne méritant pas une pareille
condamnation.

Dans la seconde partie de son exposé ,
M. Bassin a encore analysé le contenu
du concordat intercantonal sur la planifi-
cation scolaire ayant pour but d'harmoniser
les programmes scolaires des cantons.

« L'école étant le dernier bastion du
fédéralisme , le concordat pose crûment le
problème de la centralisation de l'enseigne-
ment , avec l' aide financière de la Confé-
dération », a-t-il affirmé.

Au cours de la discussion animée qui
a suivi les exposés des deux conférenciers ,
la réform e scolaire proposée par le
« Crebs » et le concordat intercantonal
trouvèrent de brillants défenseurs en MM.
Philippe Junod , président des tribunaux de
la Broyé , et Xavier Chappatte , syndic et
député , à Avenches. En revanche , M. Yves
Dufflon , maître au collège de Payerne, dé-
fendit avec vigueur l'école traditionnelle,
estimant que le projet vaudois de réforme
scolaire tendait à un nivellement par le bas.

Mme Jean-Denis Galland , maîtresse au
collège de Moudon , s'est dite persuadée
qu 'une fois la réforme scolaire accomplie ,
les parents et les élèves n'auront plus rien
à dire. Il y aura des psychologues et des
spécialistes qui feront la loi dans tous les
domaines.

Le jour où ce seront les psychologues
qui orienter ont les enfants , je crains qu 'il
y ait des pleurs et des grincements de
HpnK.

Les agresseurs
de Montbenon

condamnés
(c) Le Tribunal criminel de Lausanne
a jugé, mercredi, deux des trois partici-
pants à l'agression commise le 28 décem-
bre 1969 contre le pompiste du garage
de Montbenon, à Lausanne, qui relevait
la recette du week-end. Samuel W., 29
ans, a été condamné pour brigandage en
bande à cinq ans de réclusion et huit
ans de privation des droits civiques, et
sa complice Elisabeth M. à une année
de prison avec sursis durant cinq ans.
Le ministère public avait requis huit ans
et trois ans et demi de réclusion. Le
troisième membre de la bande, le compar-
se Louis P., ressortissant français , a été
arrêté en France et c'est dans son pays
qu 'il sera jugé.

Les licenciements aux Ets. Dépraz-Faure

Informations horlogères

Ainsi qu 'on l' a appris au début de la
semaine , Depraz - Faure S. A., fabrique
d'hirlogerie à Rencns-Lausanne , a décidé
de supprimer son secteur production ; 88
employés et employées ont reçu leur congé
et 42 autres seront licenciés ces prochains
mois. A la suite de ces licenciements ,
la direction de l'entreprise s'est réunie
mercredi avec les représentants de la
FOMH et de l'association patronale , pour
examiner la situation. Après avoir constaté
que les contacts en vue de la reprise
totale ou partielle du centre de produc-
tion par une autre entreprise horlogère
n 'avaien t pas abouti , les parties ont con-
venu que la FOMH organisera dès jeudi ,

une permanence a disposition de tout le
personnel licencié en vue de son reclas-
sement. La direction de Depraz-Faure , qui
a d'ores et déj à recensé quelque 120 em-
plois possibles dans les entreprises de la
rég ion , assurera son concours à la per-
manence du syndicat.

Le personnel licencié est mis en congé
payé avec effet immédiat. Les salaires ef-
fectifs , y compris toutes les prestations
sociales s'y rattachant , sont garantis pen-
dant un ou deux mois, selon les contrats
et conventions en vigueur , même si le
personnel retrouve un emploi immédiat .
D' autre part , le paiement des vacances
est garanti à tout le personnel.

Déceptions multiplessm
Amere déceptio n : il n'y aura pas

eu de retransmission du match Suisse-
Pologne ; mais la SSR a eu raison de
ne pas accepter les conditions de
l'ASF : 100,000 f r .  au lieu de 45,000
fr .  par match. C'est excessif à notre
avis. Plus de rencontres internationa-
les de football donc, jusqu 'à nouvel
avis, du moins en ce qui concerne
l'équipe suisse, mais on verra des
matches auxquels ne participent pas
des équipes de chez nous (coupe
Angleterre-Grèce mercredi passé, au
lieu de Suisse-Malte).

On a parlé de manifestation à Ge-
nève contre la « censure » à la té-
lévision, à la suite du refus de M.
Bernard Béguin, chef des program-
mes, de faire passer deux films réa-
lisés par deux invités de «r Rega rds »
pour « insuffisance ». Manifestation à
laquelle il convient cependant de ne
pas attacher d 'importance excessive
mais qui n'en exprime pas moins un
certain malaise car ce sont les mê-
mes manifestants qui réclament à la
fo i s  la libération des « Tréteaux li-
bres » et la liberté d'expression à la
télévision, deux choses bien différen-
tes. Il y a gros à parier que ces gens-
là ne regardent pas la télévision. Fi-

nalement ce serait au téléspectateur
assidu de réagir lorsque les sujets
sont importants. Autre déception lors-
que nous avons appris, mardi soir,
que « Post scriptum » de Michel Po-
lac (2me chaîne) allait probablement
être supprimé après avoir obtenu le
sursis. Ce qui se passe du côté de
l'ORTF devrait retenir l'attention du
téléspectateur suisse romand. De gra-
ves problèmes étaient débattus dans
cette émission littéraire de manière
peu conventionnelle. Michel Polac
a-t-il dépassé certaines limites ? C'est
probable et c'est dommage pour
l'émission. Dans quelle mesure se
moque-t-on parfois du téléspectateur
lorsque le débat qui menaçait d'être
vivant dans l'émission «r Regards » de
cette semaine, consacrée aux problè-
mes du logement pour les saisonniers
fu t  trop brusquement interrompue ?
L'heure était passée, il fallait con-
clure, leitmotiv auquel, il est vrai,
nous sommes habitués. Pro longer la
retransmission d'un match de foot-
ball, c'est chose possible, mais pour
une discussion passionnante, peut-être
passionnée, cela n'est p lus possible !
Dommage !

R.Z.

Fleurier : 146,000 francs
pour le Centre catholique

De notre correspondant régional :
comme on le sait, la paroisse catho-

lique de Fleurier, a décidé la construc-
tion d'un presbytère comprenant des
logements et d'une église pouvant ac-
cueillir 400 personnes.

Le coût total de la construction et
des aménagements extérieurs s'élèvera à
environ 1.585.000 francs.

Les responsables de cette réalisation
ont demandé l'aide de la commune ,
faisant valoir le développement de la
vie spirituelle de la paroisse qui comp-
tait au 31 décembre dernier 2588 mem-
bres, dont 1583 sont domiciliés à Fleu-
rier , soit environ 38 % de la popula-
tion totale.

Une même dem ande a été adressée
aux Conseils communaux de Môtiers ,
Boveresse, Buttes , Saint-Sulpice , la Cô-
te-aux-Fées, les Bayards et les Verrières
qui ont laissé aux communes la liber-
té de fixer leurs subventions, mais avec
un minimum 1 fran c par habitant.

De son côté le Conseil communal de

Fleurier fait ressortir la position parti-
culière occupée par la paroisse catholi-
que dans la vie spirituelle et culturelle
du village. L'exécutif estime donc du
devoir de la commune d' apporter une
aide importante à la réalisation du pro-
jet. Cette aide est envisagée sous la
forme de prestations gratuites :

Presbytère : installation force, lumière ,
cuisson : 15.060 fr. ; lustrer!* : 6790 fr.

Eglise , salle de paroisse et locaux
annexes , installation force , lumière, cuis-
son : 29.624 fr. ; lustrerie : 29.076 fr. ;
sonorisation pour les personnes sour-
des : 5365 francs.

Eclairage extérieur : installations .
6431 fr. ; lustrerie : 2854 francs , soit
92.200 fr. à la charge des services in-
dustriels.

Pour les travaux publics , 69.000 fr.
sont prévus pour des travaux extérieurs.
En conséquence, le Conseil communal
demandera mardi au Conseil général de
lui accorder un crédit de 164.200 francs.

G.D.

LA PISCINE DES COMBES
SERA REFAITE À NEUF
Mais la participation de tous est demandée

Le comité de l'Association de la pis-
cine des Combes s'est réuni dernière-
ment à Fleurier sous la présidence de
M. Frédy Juvet, pour étudier les pro-
blèmes qui se posent actuellement à
l'exploitation du bassin. On sait que
les installations techniques ne corres-
pondent plus à la législation en cours
et que des transformations sont deman-
dées, depuis quelques années déjà, par
le laboratoire cantonal. Le comité de
l' association et trois commissions spécia-
les ont étudié ces derniers mois un
projet de modernisation de la piscine
qui prévoit , en grandes lignes : — l'ins-
tallation d'un nouveau système de régé-
nération de l'eau (cinq fois par jour
au lieu d'une comme c'est le cas main-
tenant et depuis 1959, date de cons-
truction du bassin) ; — le chauffage
de l'eau ; — des aménagements nou-
veaux autour du bassin ; — l'étanchéife
du bassin par plastifiage en raison de la
perte de plusieurs dizaines de mètres
cubes par jour ; — et la construction
d'un bâtiment de trois étages qui abri-
tera les nouveaux vestiaires, des toilettes,
une buvette et un modeste restaurant
libre-service.

Les soumissions ont été ouvertes en
novembre 1970. Les travaux adjugés de-
puis mars dernier, sous réserve de l'ob-
tention des crédits devraient normale-
ment commencer en automne 1971 mais
pour cela, il faut absolument qu'une
somme importante soit trouvée. Une de-
mande de subvention a été adressée au
département de l'instruction publique et
au Sport-Toto. La commission finan-
cière, nommée pour l'examen des pro-
blèmes posés par la modernisation dc
la piscine des Combes, s'est réunie plu-
sieurs fois.

Une souscription sera lancée prochai-

nement au Val-de-Travers auprès des
industries, des commerçants et de la po-
pulation afin de réunir des fonds pro-
pres. Les communes seront sollicitées
pour appuyer les efforts du comité de
l'association. Lancée sous le titre
d'« opération survie », la souscription pu-
blique fait l'objet d'une étude particu-
lière dc la part d'une commission spé-
ciale. Il va de soi que si les travaux
ne pouvaient être entrepris faute de
moyens financiers, la piscine, équipement
social de toute une région, ne pourrait
plus subsister.

Avec l'accord verbal du chimiste can-
tonal qui a visité la piscine lundi ma-
tin , en compagnie de deux de ses
principaux collaborateurs, le comité de
la piscine a décidé l'ouverture de l'éta-
blissement le mercredi 26 mai au plus
tôt , et le 29 mai au plus tard. L'au-
torisation accordée par le laboratoire
cantonal est une mesure exceptionnelle
et l'exploitation du bassin sera placée
sous l'entière responsabilité du comité
de la piscine du Val-de-Travers.

En attendant l'ouverture, les respon-
sables ont pris les mesures nécessaires
à une exploitation rationnelle au cours
des prochains mois de l'été 1971. Le
gardien, M. Waldemar Iten, a été con-
firmé dans ses fonctions. Le bassin sera
nettoyé et sulfaté ; son remplissage dé-
butera aussi vite que possible. La bu-
vette, sera à nouveau tenue par M. Ro-
ger Lovisetto . Les prix des abonnements
et des entrées individuelles ont été quel-
que peu augmentés.

Enfin le comité a désigné pour le
représenter à l'assemblée romande des
piscines (qui aura lien demain, vendredi
7 mai, à Renens) son président et
M. Paul Born, secrétaire des verbaux.

CHRONIQUE DU VAL-DE- TRAVERS ZTZZZZ

Deux équipes du Vallon ont participé,
dimanche, au tournoi de volleyball de la
SFG Colombier qui s'est disputé sur Pla-
neyse. Les enseignants du Val-de-Travers
ont terminé 3mes de leur groupe, derrière
Savagnier et Xamax. Vingt équipes mascu-
lines ont pris part à cette compétition.
En catégorie « dames », l'équipe de la so-
ciété féminine de gymnastique de Couvet,
dirigée par Mlle Sylvie Perrin , a reçu le
challenge du « fair-play » récompensant la
formation la plus disciplinée. Vingt-deux
équipes composées de gymnastes féminines
ont disputé le tournoi.

Dans l'enseignement
(sp) Mlle Claudine Leschot, institutrice, a
quitté Noiraigue pour la Chaux-de-Fonds
et M. Gérard Jacot , instituteur , est monté
de Fleurier à la Chaux-de-Fonds égale-
ment.

Les sports au Vallon

Volleyball

GRESSY

(c) Hier , à 16 heures , la jeune Nicole
Baldinger , 8 ans, domiciliée à Gressy, cir-
culait à bicyclette lorsqu 'elle entra en col-
lision avec une voiture , fut projetée sur le
capot du véhicule et contre le pare-brise
qui vola en éclats. Puis , l'enfant retomba
sur la chaussée. Commotionnée , la f i l let lc
a été transportée à l'hôp ital d'Yverdon. La
conductrice tic l' automobile souffre de cou-
pures sans gravité.

Enfant blessée

(c) Le conseil d'administration de la Société
coopérative de la patinoire artificielle du
Val-de-Travers a remis au Conseil commu-
nal dc Fleurier un extrait de ses comptes
concernant la dernière saison. Les recettes
d'exploitation , constituées par le patinage
général et la location de la piste ont été
de 25.773 fr. 05.

Quant aux dépenses, elles furent les sui-
vantes : exploitation 22.445 fr. 10 ; assu-
rances 1298 fr. 90 ; entretien du tracteur
et du Rolba, 1525 fr. 05 ; services publics
de la commune dc Fleurier, 13.741 fr. 05
et entretien des machines, 504 francs. Le
déficit est de 13.741 fr. 05.

Comme d'habitude, le conseil d'admi-
nistration se trouve dans l'impossibilité de
procéder au règlement des sommes dues
à la commune et demande qu'une remise
totale des factures lui soit accordée, ceci
afin de permettre la poursuite de l'exploita-
tion de la patinoire.

Le Conseil communal, dans ses précé-
dents rapports — et le public le sait —
avait fait état de la situation financière dif-
ficile de la société coopérative en ne ca-
chant pas que l'intervention communale
était seule capable, à l'avenir d'assurer le
maintien d'installations sportives nées grâce
à l'effort financier dc nombreux citoyens.

C'est pourquoi il sera demandé au légis-
latif de passer l'éponge sur le déficit de la
dernière saison, ceci sur la proposition de
la commission financière.

Journée de l'Europe
(sp) Sans tambours ni trompettes, les élè-
ves du Gymnase pédagogique ont célébré
hier matin la journée de l'Europe. Ils ont
entendu un exposé de leur professeur d'his-
toire et d'instruction civique et ont parti-
cipé à une libre discussion sur le pour-
quoi et le comment de la construction de
l'Europe unie.

Permis d'établissement
(c) Selon le dernier recensement , 437 per-
mis d'établissement étaient valables au 30
avril écoulé en faveur de ressortissants
italiens, espagnols , français , allemands el
bulgares.

Aide communale
à la patinoire artificielle

Cinéma Colisée (Couvet) : 20 h 30, L'Em-
preinte de Frankenstein.

Médecin et pharmacien habituels.
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Société de football de table
du Val-de-Travers

Les intéressés sont priés de s'inscrire
jeudi 6 mai , au snack-bar , Fleurier ,
à 20 heures.
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La famille de
Monsieur Albert GERSTER

remercie sincèrement toutes les personnes
qui ont pris part à son grand deuil.
Elle exprime toute sa reconnaissance

^ 
à

Monsieur le docteur Bonnant et à l'hôpi-
tal de Fleurier pour leur dévouement envers
son cher disparu.

Fleurier, le 5 mai 1971.

Profondément touchée par les témoigna-
ges de sympathie reçus lors du décès
de

Madame Edouard MAGNIN
née Agnès Vaucher

sa famille remercie toutes les personnes
qui, par leur présence, leurs dons au
home dc Buttes et leurs messages ont
pris part à son deuil.

La S.S.G., section de Saint-Sulpice, et
le comité d'organisation de la 4me Fête
individuelle de l'U.G.V.T., ont le pénible
devoir d'annoncer le décès de

Patrick JEANNERET
fils de Monsieur Robert Jeanneret , prési-
dent de l'U.G.V.T. et membre du comité
d'organisation.

Madame et Monsieur Marius Paillard-
Delley et leurs enfants Jean-Jacques et
Véronique , à Fleurier ;

Monsieur Jacques Delley, à Lausanne ;
Mademoiselle Anne-Lise Paillard et son

fiancé Monsieur François Jaquet , à Fleurier ,
ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de
Madame

veuve Lina DELLEY-FIVAZ
leur chère maman , grand-maman , belle-
mère et parente , enlevée à leur tendre
affection , le mercredi 5 mai 1971, après
une courte maladie , dans sa 73me année.

Près du lit d'un mourant , un ange
silencieux s'arrêta tristement. Il eut
pitié de sa souffrance. Viens, lui
dit-il , viens sur mon aile blanche,
et je t'emporterai où l'on ne souffre
plus.

Repose en paix , tes souffrances
sont finies.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel ,
vendredi 7 mai, à 15 heures.

Culte pour la famille, à 13 h 45, au
domicile mortuaire : Patinage 6, Fleurier.
Cet avis tient lieu de lettre dc faire part

Nouveau conseiller
général

(c) Par suite de la démission de M. Pierre
Schiller, qui a quitté la Iocalité,_ M. Jean-
Jacques Bobillter, premier suppléant de la
liste libérale, a été proclamé élu conseiller
général.
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SUZANNE CLAUSSE

Christine essaya de reprendre l'avantage :
— Ah ! fit-elle, je vois , vous êtes jaloux !
Le regard du jeune homme se fit si dur qu 'elle crut

qu 'il allait recommencer à la secouer , et d ' instinct ,
elle fit un pas en arrière, mais il se contenta de haus-
ser les épaules et de déclarer sèchement :

— Jaloux , moi ! Quelle absurdité. Un conseil , ma
chère , ne laissez pas votre imagination s'égarer de la
sorte. C'est toujours dangereux.

— Alors, je ne vois pas à quoi rime cette scène
ridicule , s'écria-t-elle.

Dans les yeux du jeune homme une soudaine petite
lueur dansa , puis il remarqua d'un ton étrange :

— Il est vraiment regrettable pour nous deux que
vous persistiez à cultiver certaines sottises !

—¦ Qu'entendez-vous par là ?
Mais il paraissait déjà regretter ses paroles sibyllines.

II esquissa un geste de lassitude , puis , se détournant
brusquement, il sortit du salon.

Demeurée sur place, la jeune femme resta long-
temps le front plissé, cherchant à comprendre le sens
de la phrase mystérieuse. Enfin , avec un mouvement

ÉDITIONS DU D A U P H I N

des épaules qui témoignait de son impuissance, à son
tour , elle quitta la pièce.

CHAPITRE Y
Max jetai t  des coups d'œil inquiets vers sa sœur.

li  la trouvait singulièrement distraite ce soir. Elle était
très différente de la Christine qu 'il connaissait , si gaie ,
si prompte au rire , si heureuse de tonte nouveauté.

Les jeunes gens se trouvaient dans un des cabarets
les plus célèbres de la capitale où Renaud avait voulu
fêter l'anniversaire de Max qui coïncidait avec le
succès d' un examen. Ils étaient accompagnés de
Nelly que Christine avait invitée sur la demande son
mari.

La jeune femme contemp lait d' un œil sombre le
couple qui dansait là-bas. Elle n 'éprouvait ce soir
qu'un incommensurable ennui  et son frère lui-même
.sentai t  son entrain tomber en voyant  le visage crisp é
de sa sœur. Soudain il  n 'y t in t  p lus et se penchan t  vers
elle , il demanda :

— Qu'as-tu Chr i s t i ne  ? Qu 'est-ce qui  ne va pas , ma
vieil le '?

— Je suis fatiguée , répondit-elle laconiquement ,  tan-
dis que son regard demeurait sur le coup le formé par
la jeune veuve et son mari.

Ils dansaient silencieusement. Le visage de Renaud
étai t  pensif , un peu tendu , semblait-il. A un moment ,
Nell y leva la tète vers lui , murmura quelque chose
en . sour i an t  el i ls  se miren t  à parler. Christine s'agita
sur  sa chaise , une  curiosité insol i te  s'emparait d'elle.
Que pouvaient- i l s  bien se dire , Elle se souvenait tout
à coup de certaines paroles échappées à sa belle-mère.
Un peu étourdiment , celle-ci lu i  avait appris que
Nelly aurait volontiers épousé Renaud et qu 'elle avait
élé très surprise de son mariage hâtif.  Quant à son
fils, il avait paru à Mme Desforges que, pendant un
moment , il avait lui-même été sensible au charme de
Mme Murray. La femme de Renaud , songeant à ces
imprudentes confidences , se demandait tout à coup

quelles étaient les véritables pensées de son mari.
Avait-il vraiment aimé Nelly ? Si oui, que s'était-il pas-
sé entre eux ? Certes, leur attitude était sans équivo-
que , ils avaient l' air d'excellents camarades , rien de
p lus. Christ ine ne se fût  pas inquiétée , si sa belle-mère
n 'ava i t  fait  allusion à l'ébauche d' une idylle possible
entre eux. Et puis, autre chose aussi la tourmentai t .
Elle avait remarqué que Renaud jetait  souvent le nom
île la jeune veuve dans la conversation. Cherchait-i l
à la rendre jalouse ? Ou bien , repris par le charme
très doux de Nelly, y pensait-il plus souvent qu 'il
n 'était souhaitable ?

La voix de Max vint l'arracher tout à coup à ses
réflexions mélancoliques :

— Si nous dansions , petite sœur ? Puisque  Renaud
l' abandonne ,  tu consentiras peut-être à te contenter
de mon humble  personne ?

II s' interromp it brusquement en voyant  un grand
jeune homme blond s'arrêter près de leur table. Il
s'exclama joyeusement :

— Ah çà ! par exemp le , ce vieux Pierre ! Mais que
fais-tu dans ces l ieux de perdit ion '? Ça ne te res-
semble guère !

— Et qu 'y fais-tu toi-même ? rétorqua le nouveau
venu en enveloppant Chr i s t ine  d' un long regard admi-
ra lil ' .

Max se m i t  à r ire,  comprenant l'al lusion silencieu-
se de son camarade.

— Mais ,  mon cher, j e suis tout bonnement en f ami l -
le.

Puis, se tournant vers Christine, le j eune  homme
poursu iv i t  :

— Laisse-moi te présenter mon ami et cher pro-
fesseur , Pierre Florentin. Mme Desforges , ma sœur.

Le nouveau venu s'inclina non sans avoir , une fois
de plus , regardé Christine , qui paraissait avoir fait  sur
lu i  une très vive impression.

— Ah ! voici mon beau-frère et Mme Murray, pré-
vin t  Max.

Regardant son mari s'approcher , Christine ne put
s'empêcher de remarquer qne sa mâle prestance éclip-
sa i t  celle de bien des hommes présents. Elle se de-
manda pourquoi, ce soir , Renaud lui apparaissait si
d i f f é r e n t  des autres jours. Jamais elle n 'avait été aussi
frappée de la régularité de ses traits ainsi que de la
chaude pâleur de son visage, qui mettait singulière-
ment en vti leur ses yeux profonds, dépourvus , en cet
instant, de leur éclat incisif et railleur. Il continuait
de parler avec Nelly qu 'il dominait de sa haute tail-
le vigoureuse. Près de lui , la jeune femme paraissait
menue et fragile. Christine les regardait venir. Elle
envia soudain , avec un brusque chagrin , la joie que
re f l é t a i t  le visage expressif et tendre de la jeune veu-
ve.

Max , c 111 ï regardait  aussi le couple formé par son
beau-frère et Mme Murray,  émit spontanément son
op in ion  :

— Quel beau type que ce Renaud ! Franchement ,
il a de l' allure !

— La jeune femme qu 'il escorte n 'est pas mal non
plus , déclara Florentin. Qui est-ce ?

— Madame Murray, une délicieuse amie doublée
d' une très jolie veuve.

— Certainement pas inconsolable ? remarqua mala-
droitement le jeune professeur avec un regard vers
Renaud qui déplut à Christine et sans doute à Max ,
car le sourire disparut tout à coup de ses lèvres tandis
qu'il déclarait d'un ton sec :

—¦ Ça, mon vieux , je n 'en sais rien !
— En tout cas, elle possède le plus original visa-

ge que j'ai jamais vu , teinté d'une pointe d'exotisme
amusant , uni à une grande douceur. Il s'y ajoute cet-
te flexibilité de la silhouette vraiment remarquable.
Si j'étais peint re , j ' aimerais faire son portrait !

(A suivre)

LA PERLE ET LE GRANIT
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De meilleures fritures à meilleur compte avec la

friteuse de ménage « lîiena-f fît »
L'huile est toujours prête à l'emploi. En quelques
minutes, la friture est à point, c'est-à-dire à la tem-
pérature convenable pour préparer des mets sains,
savoureux et croustillants. Grosse économie
d'huile, de temps et de peine.
Autres avantages: cuve en acier inoxydable; con-
trôle exact de la température par thermostat de pré-
cision; filtrage automatique de l'huile. Contenance:
2,6 litres. Prix: seulement Fr. 218.-

En démonstration. Entrée rue du Seyon

«ra» i/iûiNE
/ P laine vierge /

u §

1 0 M T̂
- ! :. .

^aÇde vraies couvertures de laine naturelle Woolmark pour bien dormir en foutes circonstances.
r~ll I • ' •!¦! I I I  J I I ' IElles seules garantissent un équilibre naturel de la température (chaleur adaptée
à celle du corps). Les couvertures Woolmark sont merveilleusement douces au
toucher et ne ramassent pas la poussière, car elles n'ont pas de charge statique.
Elles sont en vente en différentes grandeurs et en de nombreuses nuances extrême-
ment séduisantes. *
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Le centre de l'élégance au coeur de la cité
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Pour la fête des mères

Grand choix au magasin spécialisé

Slips - Soutiens-gorge - Bas - Collants

P2__ _ A partir de
IflQO Le bon sens *SPk.: Fr-mmmam sur 2 roues |p CQC _

Grande variété dans les couleurs mode \ -

Venez le voir et le réserver >•'¦' j

AU CENTRE DES DEUX ROUES |

Maison GEORGES CORDEY & Fils I
Ecluse 47-49 - Neuchâtel - Tél. 25 34 27 I
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A partir de
Fr. 50.-
par mois

i] vous est possi-
ble de louer , avec
réserve d'a c h a t ,
un p e t i t  p i a n o
n e u f , moderne,
qui trouvera tout
naturellement sa
place dans votre

appartement.
Grand choix
d'instruments

dc toutes marques.

Musique
Neuchâte l
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LE BON
FBOMAGE
POUR FONDUE

chez

H. MAIRE
rue Fleury 16

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés , réparés ,
etc. par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél . 25 41 23



BOREL SA
Fabrique de fours électriques industriels ,
engagerait :

SERRURIERS
MÉCANICIENS
MAÇON

pour garnissage de fours en atelier. \ j

OUVRIERS-MANŒUVRES I
pour divers travaux d'atelier. j

Formation assurée par nos soins.

Faire offres ou téléphoner à BOREL S.A.
2034 Peseux (NE). Tél. (038) 31 27 83. ; j
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cherche

pour ses entrepôts de Marin (transport

depuis Saint-Biaise assuré par nos soins)

boucher-
désosseur

Place stable, bonne rémunération, horaire

de travail régulier, avantages sociaux

d'une entreprise moderne. Restaurant

d'entreprise.

Ê ®3 M - Participation

Adresser of f res ou téléphoner à la Société

Coopérative MIGROS NEUCHATEL, tél. 33 31 41 ,

ou se présenter à la réception de notre siège

central, 13 , route de la Gare, à Marin, de 11 à

12 h, ou de 16 à 18 heures.

EU
cherche y,

VENDEUSES

I

pour son magasin des Geneveys-sur-Coffrane.

Nous offrons :

— bon salaire
— avantages sociaux d'une grande

entreprise ! ";
— horaire régulier.

Faire offres à COOP LA CHAUX-DE-FONDS,
direction des ventes, rue du Commerce 96, L
la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 26 12.

-mm m mm mm mm mm mm m
m ¦

Nous avons toujours un emp loi intéressant |wj
""" à vous proposer dans nos différents services. _

1 Nous avons besoin de :

S 1 VENDEUSE ¦
as» Lingerie pi

¦ 1 VENDEUSE ¦
fyj Laines à tricoter jj|j|

I 1 VENDEUSE I
AyA] Ameublement jpj|j

I 1 VENDEUSE I
" \ y \  Electricité |||j

¦ 1 EMPLOYÉE ¦
|0 au contrôle des factures ;'*>j

I 1 VENDEUSE ¦
Jouets à mi-temps |J|jJ

C..^ Nous offrons des conditions d'engagement très avan- _

; ' tageuses comprenant : yj

salaire élevé
" j  rabais sur achats P I

prime de fidélité ™

nn caisses maladie, accidents et pensions ; "1

yj à personnes qualifiées, y-râ.\
' désireuses de trouver un emploi stable. _

3 H
Adresser offres de service ou se présenter

Neuchâtel — Tél. (038) 25 02 52 |
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CI.P. - PESEUX
Central industrielle de production de mouvements

d'horlogerie
Avenue de Beauregard 3 Tél. 31 57 32

engage tout de suite ou pour date à convenir

VISITEUR (EUSE)
de posages de cadrans

Ambiance de travail agréable dans un atelier
moderne.

Faire offres ou se présenter au bureau de l'entre-
prise.

israJraâ
Pour le service de notre clientèle de Neuchâtel
et environs, nous cherchons un

mécanicien
de service

pour l'entretien de nos automates à laver et lave-
vaisselle.

Les électromécaniciens ou monteurs , capables de
travailler seuls, sont invités à présenter leurs offres
en indiquant prétentions de salaire, à

MERKER S.A., 5401 Baden,
tél. (056) 2 41 66.

PETITPIERRE & GRISEL S.A., av. de la Gare 49,
2002 Neuchâtel,
cherche, pour entrée Immédiate ou date à con-
venir, un

MAGASINIER
de nationalité suisse (ou étranger hors plafonne-
ment), sérieux et capable de travailler de manière
indépendante.
Les candidats intéressés sont priés de se mettre
en rapport avec la Direction. Tél. 25 65 41, interne
23.

¦
Fabrique de machines-outils spécialisée, depuis plus
de 30 ans dans la production de rectifieuses inté- j
rieures,

cherche pour son usine de Hauterive : [A

fraiseur 1
' pour son département outillage et prototypes

ouvriers d'atelier I
Faire offres manuscrites détaillées, avec curriculum j
vitae et copies de certificats, ou se présenter les j

K! lundis, mercredis et vendredis dès 15 heures à ! i
VOUMARD MACHINES Co S.A.,
2068 Hauterive - Neuchâtel.

Garage du Val-de-Travers
cherche

un vendeur
de voitures.

Adresser offres écrites à ST 1056
au bureau du journal.

|g§ Petit hôtel cherche pour fin juin

[ cuisinier (ère)
ïpj; de première force.

jjÈjj Faire offres sous chiffres à P 900131 N, à Publi-

IH citas S.A., 2001 Neuchâtel.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à con-
venir :

mécaniciens - tourneurs
mécaniciens - ajusteurs
ouvriers d'usine

Semaine de 5 Jours.

Avantages sociaux.

Prière de se présenter ou d'adresser offres à
BEKA Saint-Aubin S.A., 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 551851.

f 

BOUDEVILLIERS
Hôtel du Point- du- Jour
cherche tout de suite :

2 sommelières
connaissant les 2 services

1 personne
ayant la responsabilité du bar de 19 h à
24 heures.

1 jeune commis de cuisine
Bons gages.

S'adresser à :
l'hôtel du PoInt-du-Jour
2043 Boudevilliers. Tél. (038) 36 12 66.
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Nous cherchons pour l'atelier de galvanoplastie
de notre fabrication de cadrans,

un contremaître
Le titulaire devrait avoir de l'expérience des trai-
tements galvaniques.

Si vous vous intéressez à ce poste de travail
varié et que vous vous sentez capable de seconder
le chef d'atelier, de diriger et de surveiller du
personnel, nous vous invitons à prendre contact
sans tarder avec notre service du personnel.

MÉTALLIQUE S.A., 20, rue de l'Hôpital (à 5 minu-
tes de la gare), 2501 Bienne, tél. (032) 3 03 03.

Etablissement hospitalier
de Neuchâtel, cherche une

SECRÉTAIRE MÉDICALE
DIPLÔMÉE

Conditions de travail intéressantes.
Semaine de 5 jours.
Possibilité d'affiliation à la cais-
se de retraite et à la caisse-
maladie.
Date d'entrée : au plus tôt ou
à convenir.
Faire offres avec copies diplôme
et certificats, curriculum" vitae,
photographie et prétentions de
salaire, sous chiffres DG 1024 au
bureau du journal.

ENTREPRISE MÉTALLURGIQUE DE LA CHAUX-DE-FONDS
|: c h s r c h s

CADRE COMMERCIAL
bilingue (français-allemand)

CONDITIONS :
— être dynamique et ambitieux
— expérience dans le domaine de vente souhaitable
— habitude de diriger du personnel

j — bonne culture générale. i

AVANTAGES:
— possibilités de gain et de promotion exceptionnelles
— travail stable et passionnant.

Préférence sera donnée à personne ayant des connais-
sances techniques.

Faire offre sous chiffres AS 64.276 N, Annonces Suis- ?
ses S.A., 2001 Neuchâtel.
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TECHNICIEN-MÉCANICIEN
pour GENÈVE

Entreprise moderne, branche annexe de l'horlogerie , en pleine expan- y
sion, cherche un

COLLABORATEUR
intéressé à la recherche et capable de participer au développe-
ment d'une usine de moyenne importance.

i Nous offrons : U

Ï! situation d'avenir à personne justifiant une certaine prati-
¦:. que, et capable de résoudre entre autres des problèmes

de grande production et d'automatisation. »

Les candidats détenteurs d'un diplôme d'ingénieur ETS ou de y-
'_j formation équivalente, âgés de 30 ans au moins, et de nationa-
¦4 lité suisse, sont priés de faire leurs offres manuscrites sous chif- y
ii fres C 920311-18 à Publicitas, 1211 Genève 3, accompagnées de

leur curriculum vitae et de leurs prétentions de salaire. Date d'entrée Q
à convenir.

Discrétion assurée.
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Nous cherchons :

fille ou garçon
de buffet
sommelière
Horaire intéressant.
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On cherche un

mécanicien retraité
à temps partiel (jours et heures
à déterminer). Travail varié de
laboratoire.
Tél. 25 38 32.

Moyenne entreprise de la place
désire engager, pour le 1er juil-
let ou date à convenir,

une employée de bureau
pour facturation et divers travaux.

Faire offres, avec copies de cer-
tificats et curriculum vitae, sous
chiffres MS 1055 au bureau du
journal.

CADRAI S.A
HAUTERIVE-NEUCHÂTEL

\ FABRIQUE DE CADRANS
engage tout de suite ou pour

i date à convenir :

OUVRIÈRES
suisses et étrangères.

Travaux faciles à l'atelier.
La mise au courant est assurée

par nos soins.

UNE OUVRIÈRE
connaissant les cadrans pour

emballages

Possibilité de travailler à la
demi-journée.

Tél. (038) 33 33 22.

Madame, Mademoiselle,

Avez-vous quelques heures de libres que vous désirez occuper par une activité
accessoire ?

Alors, vous pouvez être la

collaboratric e
que nous cherchons pour la représentation de nos articles de bas et col-
lants dames auprès des magasins de détail de votre région.

Fortes commissions.

Si vous êtes en possession d'un permis de conduire et d'une voiture, n'hési-
tez pas à faire vos offres sous chiffre P 24,448 17 F, à Publciitas S.A.,
Neuchâtel.

Nous cherchons pour le 15 mal

3 sommelières
1 iille de buffet
1 femme de chambre

Faire offres à
Fam. B. DESPONT,
Hôtel de la Gare Montmollin.
Tél. 31 11 96.

BMBEEBE
Pour notre département Vente appareils électroniques,
nous cherchons à engager

une secrétaire
de langue maternelle française et maîtrisant la langue
allemande. Des connaissances d'anglais seraient appré-
ciées.

Indépendamment des tâches générales de secrétariat ,
cette collaboratrice se verra confier des travaux de dac-
tylographie propres à ce département : offres techniques,
brochures d'instruction et de documentation.

Les candidates sont invitées à soumettre leurs offres
à OMEGA, département du personnel technique et de
production, 2500 Bienne, tél. (032) 41 0911, interne 2294
ou 2591.
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Distribution de médicaments
aux Geneveys - sur- Coffrane :
Oui, dit le Château malgré certaines oppositions

Le département de I intérieur ,  p renant
une décision à l'éssue de l' enquête menée
par le service de la santé publique , le
pharmacien et le médecin cantonaux , vient
de donner son accord à la distribution
de médicaments au Centre médical du
Dr Mounier , aux Geneveys-sur-Coffrane.

On sait qu 'une pétition avait été lancée
il y a deux mois pour appuyer la de-
mande du praticien de pouvoir délivrer
lui-même des médicaments à ceux de ses
patients qui en feraient la demande , leur
évitant ainsi des déplacements à Fontaines
ou à Cernier (où il y a des pharmacies)
ou des commandes extérieures.

Ainsi donc, quand bien même le service
de la santé , la commission de santé, le
pharmacien cantonal et , nous a-t-on dit ,
le médecin cantonal s'étaient montrés op-
posés à ce que l'on ajoute un nouveau
privilège à ceux qui existent déj à (à Dom-
bresson, entre autres), le département de
l'intérieur a dit oui.

Mais on croit savoir aussi que , malgré
ce nouveau privilège accordé au Dr Mou-
nier — qui s'était engagé à délivrer dans
la mesure du possible des médicaments
aux patients d' autres médecins — la ten-
dance générale , au Château , est de revoir
le règlement sur les pharmacies , revisé
en 1970, dans le sens d'une suppression
pure et simple de tous les privilèges de
cette nature.

Un écrivain à l'école
(c) Lundi après-midi , les grands élèves
du centre scolaire ont accueilli un écri-
vain qu 'ils connaissaient déjà , mais à
travers ses livres : M.-A. Baudouy. Les
élèves ont posé des questions intéressan-
tes sur la composition de certains livres,
en particulier « Onze de mon village »
et « Mystère à Carnac ».

L'accident ferroviaire a été
causé par la rupture d'une

barre d'attelage
L'accident qui s est produit mardi matin

sur la ligne de la Chaux-de-Fonds, entre les
gares des Hauts-Geneveys et des Geneveys-
sur-Coffrane , était bien dû à une cause
d'ordre technique : la rupture d'une barre
d'attelage. Peu avant 7 heures, un tracteur
dc type Tm / II tirait quatre « lorries »,
c'est-à-dire ces petits chariots faits d'une
double traverse porteuse reliant les deux
flancs d'un bogie aux roues de faible dia-
mètre, matériel généralement utilisé par le
service de la voie. Sur les quatre lorries se
trouvait un rail de 36 mètres, d'un poids
de 1750 kilos. Soudain à proximité de l'ai-
guillage 1, en aval de la gare des Hauts-
Geneveys, la barre d'attelage reliant le
tracteur au premier des « lorries » se rom-
pit. Cette barre dc section ronde et d'une
longueur  de 3 m 50, avec une tête à chaque
extrémité , s'était brisée à 1 m environ dc
la tête située du côté du tracteur.

Le conducteur du tracteur inversa immé-
diatement la marche, espérant ainsi pou-
voir rattraper les « lorries » que les hommes
de la voie auraient pu bloquer à l'aide du
frein latéral dont sont équipés la plupart de
ces petits chariots. Malheureusement, la par-
tie de la barre d'attelage qui était encore
attachée au crochet du tracteur se planta
dans le ballast, faisant dérailler la draisine.
Voyant qu 'ils ne pourraient rattraper les
« lorries », les hommes de la voie prévin-
rent immédiatement la gare qui alerta celle
des Geneveys-sur-Coffrane. C'est ainsi que
les barrières des passages à niveau purent
être baissées et un sabot de freinage posé
sur la voie. Malgré ce frein qui lui fit

perdre de la vitesse, le convoi de « lorries »
franchit la gare, mais dérailla sur l'aiguillage
situé à quelques mètres en aval du passage
si, sur une ligne d'une telle déclivité, les
à niveau du Prélet.

On peut relever la présence d'esprit des
cheminots , tant les hommes de la voie
que le personnel des gares qui ont fait
le maximum pour éviter un grave accident.
Par ailleurs, le profane peut se demander
si sur une ligne d'une telle déclivité, les
tracteurs ne devraient pas pousser de tels
convois plutôt que les tirer. Selon les
renseignements que nous avons obtenus à la
direction du premier arrondissement, la
« tire » est autorisée lorsque les véhicules
remorqués sont équipés de freins.

Le rendement des forets de Dombresson
a été supérieur aux prévisions en 1970

De notre correspondant .
Le rendement des fo rêts communales de

Dombresson , en 1970, a été nettem ent su-
périeur aux prévisions. Les bûcherons ont
exploité 1589 sylves l'année dernière con-
tre 1843 en 1969. Le prix moyen des
grumes , qui était de 96 fr. 13 en 1969,
a passé à 113, fr. 64 en 1970. Quelque
258 stères de sapin et 155 stères de hê-
tre ont été vendus comme bois de pâte
et il a été reconnu 321 stères de bois de
feu. Il a été vendu pour 141,414 fr. 85
de bois en 1970 se répartissant comme
suit : 112.845 fr. 40 de bois de service,
20.595 fr. 45 de bois de pâte et 7974 fr.
de bois de feu. Les frais d'exploitation
et les frais administratifs ont atteint en
chiffre rond le 50 % du produit des
forêts.

EVOLUTION DES REVENUS
En 1965, la fortune des administrés de

la commune s'élevait à 6.216.500 fr. et le
revenu à 4.520.500 fr. (impôts perçus à
l'époque : 244.360 fr. 15). Pour 1966
les chiffres sont les suivants : fortune
5.342.000 fr., revenus 4.160.000 fr. (impôts
perçus 211.732 fr. 35). En 1967 la fortune
a atteint 6.413.000 fr. et les revenus
4.895.600 fr. ; impôt total perçu 237.346 fr.

15. En 1968 les chiffres sont les suivants :
fortune 7.74.000 fr. ; revenus 5.655.400
fr. (impôts perçus 272.233 fr. 65).

En 1969, fortune 9.162.000 fr. ; revenus
5.817.400 fr. (impôts perçus 293.454 fr. 10).
L'année dernière : fortune 10.559.000 fr. ;
revenus 6.122.700 fr. (impôts perçus 313.254
fr. 65).

L'INSTRUCTION COUTE CHER
L'enseignemen t primaire a coûté à la

commune en 1970 net 118.687 fr. 20;
l'enseignement ménager 15.052 fr. 90. l'en-
seignement secondaire 35.453 fr. ; l' ensei-
gnement professionnel 11.115 fr. 35 et le
jardin d'enfants 6888 fr. 65. Charge totale
de l ' instruction publique 187.197 fr. 11)
soit en chiffre rond , 190 fr. par tête
d'habitant.

Au chapitre des travaux publics (charge
nette 108.852 fr. 95) relevons un poste
coûteux, l'enlèvement de la neige soit
21.163 fr. 50 dont 17.616 fr. pour La
Joux-du-Plânc et 2064 fr. pour les Vieux-
Prés.

PESEUX

En faveur des tireurs
de compétition

(c) Le Conseil communal de Peseux vient
de donner l'autorisation aux tireurs de
compétition de s'entraîner à 300 mètres.
Chaque jeudi après-midi au stand des
Faougs, tandis que seul l'entraînement au
petit calibre est autorisé le mercredi après-
midi , du fait de la présence de nom-
breux enfants dans les forêts pendant ce
demi-jour de congé.

Le premier président
(c) Dans une dernière édition , nous avons
relaté l' activité du club des lutteurs en
disant qu 'il avait été fondé avant la pre-
mière guerre mondiale à Serrières. Or, un
des membres fondateurs nous prie de pré-
ciser que le club des lutteurs a été fondé
en 1921, à Peseux et que son premier
président fut M. Gustave Linder, de Pe-
seux.

LA COUDRE

Les nouveaux
catéchumènes

(c) La nouvelle volée de catéchumènes s'est
réunie pour la première fois , mardi après-
midi , en présence du pasteur Perregaux.
Ce ne sont pas moins de 41 jeunes gens et
jeunes filles qui vont, au cours de cette
année , se préparer à leur première com-
munion. Ce nombre élevé de participants
n'est pas sans poser de grands problèmes
auxquels les pasteurs devront trouver une
solution.

AUVERNIER
Dans les écoles

(c) En ce début d'année scolaire - la lon-
gue année comme on l'appelle - on note
en Ire année l' entrée de 22 élèves : 15
garçons et 7 filles (en 1970, 17 garçons
et 9 filles). Sur le nombre , il n 'y a que
4 petits étrangers dont trois sont ce que
l'on peut appeler des assimilés. Dans les
autres classes, l'équilibre entre filles et
garçons se tient à 2 ou 3 unités près.

L'école ne compte plus que 5 classes.
La 3me année est tenue pour une durée
de 6 mois, par une bachelière, future élève
de l'Ecole normale.

L'après-midi du 7 mai sera consacré
au cours de circulation routière donné aux
élèves de Ire et 2me années par les res-
ponsables de la brigade de la circulation.
En mai également, le camion de radio-
photographie verra défiler les écoliers et
leurs maîtres. Les courses d'école sont en-
core à l'étude. Notons que, dès la rentrée ,
les heures de classes ont dû être adaptées
à la durée de 45 minutes.

Se basant sur les décisions de Cescole,
la commission scolaire a arrêté les dates
de vacances suivantes : vacances d'été du
10 juillet au 28 août ; vacances d'automne,
dès la levée du ban des vendanges ; va-
cances de Noël, du 23 décembre au
6 janvier , rentrée le vendredi 7 janvier ;
vacances de Pâques 1972, du 31 mars au
15 avril.

Le 1er mars 1972 tombant sur un mer-
credi , les élèves auront congé toute la
journée. Et c'est le vendredi 14 juillet 1972
que se clôturera l'année scolaire.

Les chats et la stérilisation
Lors de l'assemblée de la Société protec-

trice des animaux, M. Pierre Lang a préco-
nisé notamment d'endormir les chats nou-
veau-nés qui seraient en surnombre. Quant
à la stérilisation, c'est bien entendu sur les
chattes qu 'il convient de la faire , car sur
les bébés chats cela n'aurait guère de sens !

Aux Amis de Versailles
Une causerie d' une grande richesse

a été donnée récemmen t par M.  J.-R. Bo-
ry, conservateur du musée de Coppet.
A4. Pierre Jaquillard , en présentant l' ora-
teur, retraça brièvement la carrière d'ani-
mateur de M. Bory, qui date de quelque
vingt ans, à la présidence du Cercle
d'études nyonnais. Ce groupe fort  ac-
tif f u t , en 1959, le noyau de l'associa-
tion des Amis de Versailles qui se re-
crutent aujourd'hui dans le pays entier.
Charles Pictet de Rochemont eut une
carrière tout entière vouée au présent
et à l'avenir de Genève, et ce dès la
f i n  du 18me siècle. Ayant accomp li son
service militaire en France dans le régi-
ment de D iesbach, et rentrant dans sa
ville natale, il y fu t  chef des milices,
membre du conseil des Deux-Cents et
chef de la police. Il fonda la célèbre
« Bibliothèque britannique », publication
traitant de politique, d'histoire, de so-
ciologie, d'arts, d'agronomie aussi, et qui
avait de nombreux collaborateurs en An-
gleterre.

Charles Pictet de Rochemont, person-
nalité polyvalente, fu t  savant, philoso-
phe , écrivain, homme politique d' une sa-
gacité, d'une clairvoyance extraordinai-
res, négociateur habile , courtois, tenace,
diplomate brillant lors des congrès de
Vienne et de Paris, patriote sans peu r
et sans rep roche. Il f u t  aussi agronome
de renom : son élevage de moutons mé-
rinos était connu dans toute l'Europe.
« Me voici le roi des moutons », disait-
il avec bonhomie. En outre, laboureur
à ses heures, il mit au point le soc
de la charrue de ce temps- là , le ren-
dant mobile, tournant , ce qui était une
invention remarquable. Entre ses nom-
breux voyages à travers l'Europe , il jar-
dinait dans son domaine de Lancy, et
il a écrit, sur la nature, les travaux
rustiques, des pages qui valent celles de
Virgile. Comparse des souverains, ami
de grands personnages, se mesurant avec
fermeté et sérénité à des adversaires po-
litiques fort  puissants , ce grand Gene-
vois a revécu avec force , grâce au ta-
lent et à la riche documentation du
conférencier.

MIC.
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Résultat encourageant
(c) Avec le concours d'une société du
village, le Conseil communal de Cernier
organise depuis deux ans une manifestation
à l' occasion du 1er mars , manifestation
à laquelle sont conviés les nouveaux ci-
toyens et citoyennes et qui marque leur
entrée dans la vie civique. Le résultat
de ces soirées fut satisfaisant. Le Conseil
communal , qui aimerait associer le Conseil
général à l'organisation de cette manifesta-
tion , a proposé qu'une commission soit
dési gnée à cet effet. Cette proposition est
acceptée. La nomination de cette commis-
sion sera portée à l'ordre du jour de
la prochaine séance.

Concert spirituel
au Temple français

(c) Malgré la saison avancée , de nombreux
auditeurs ont assisté au concert spirituel
donné par le chœur mixte de l'Eglise
réformée avec la collaboration de Mme
Denise Probst , soparno , et de MM. Ray-
mond Hutin , flûtiste , et André Bourquin ,
organiste. Le programme, remarquablement
composé, comprenait des œuvres de Bach
de Reichel et dc Langlais. Le chœur mixte
a interprété un Psaume de Sweelinck ,
« L'Angélus Dei » de Mathil , « Béni soit
notre Rédempteur », de Praetorius , cl
« Chaule ô mon âme » , de Reichel.

Etat civil du Locle (4 mai)
NAISSANCES. - Vuillemin, Alain-Her-

vé-Paul , fils de Edouard-Louis-Paul , menui-
sier , et de Francine-Betty, née Audctat ;
Arias , Jorge , fils dc Jésus, fraiseur , et de
Maria-Luisa , née Serodio.

PROM ESSES DE MARIAGE. — Gros-
claude , Jacques-André , vendeur et Esposito.
Fiorita.

BROT-PLAMBOZ

Course printanière
(c) Le comité de l 'Union des paysannes
neuchâteloises a soumis à ses membres
quelques buts de course afin d'en choisir
deux , une de printemps et une d' automne.
Les membres de la section des Ponts-de-
Martel et Brot-Plamboz se rendront le
11 mai à Marcelin-sur-Morges el visiteront
l'école ménagère agricole . Les femmes
paysan nes feront ensuite un arrêt à la
Côte-aux-Fées pour y souper , avant de
regagner la vallée ries Ponts.

Vie paroissiale
(c) Dimanche, le temple connut à nou-
veau l' affluence des grands jours , le pas-
leur Schmied célébrant un culte dc fa-
milles. Au début de ce dernier , il baptisa
deux enfants et le chœur d'hommes , diri-
gé par M. Jean-M. Dechenaux , charma
l' auditoire.

A propos de «publicité sous ia loupe »
PARLONS FRANÇAIS.>

Nous avons sous les yeux une in-
vitation à une journée d'étude orga-
nisée à Berne par /'« International
Advertising Association (Swiss Chap-
ter) », en collaboration avec l'Asso-
ciation suisse de publicité et la Fé-
dération romande de publicité. Thè-
me : <r La publicité sous la loupe ».

ll n 'y a malheureusement pas be-
soin de loupe pour trouver de cu-
rieuses choses dans ce texte. Le but
de la réunion, par exemple, est dé-
f in i  comme suit : «r Examiner les
moyens existaif ts pour donner à la
publicité une éthique professionnelle
qui va au-devant des expectatives du
public comme de celles des milieux
intéressés ». Traduction française pro-
posée : ...une éthique professionnelle
qui aille au-devant des désirs du pu-
blic... Variante : ...qui réponde à l'at-
tente du public...

Une page contenant la liste des
orateurs prévus s'intitule PANEL...
On pense d'abord à une énorm e co-
quille (Plan ?). Mais non ; il faut  ou-
vrir un dictionnaire anglais-français
et constater que k panel » signifie lis-
te .

On y trouve entre autres le nom
d' une directrice de la S.A. pour la
Publicité et la Télévision (pourquoi
ces deux majuscules ?), et celui d' un
directeur de « Marketing » (encore
une majuscule inutile). Cet anglicisme
est certes d' un usage , hélas, courant.
Il  a pourtant p lusieurs équivalents
français , au sens p lus précis : com-
mercialisation (sens large), techniques
commeciales, stratégie commerciale
(sens restreint).

Au programme : 15 heures, t Pa-
nel-discussion »...

Le prix de la carte d'inscription
comprend le <c Buffet-Lunch » (enco-
re deux majuscules injustifiées). Pour
tout renseignement (on dirait de pré-
férence : pour tous renseignements),
on est p rié de s'adresser au « Pro-
gramme Leader », ce qui signifie chef
ou directeur du programme.

La réunion aura lieu à la « Sal-
le » (majuscule de majesté ? !) du
Grand conseil. Et la carte d'inscrip-
tion contient l'inévitable germanism e
« Biffer ce qui ne convient pas »
(Unpassend) : rayer la mention inu-
tile. C.-P. B.

L'école buissonnière et ses désagréments
AU TRIBUNAL DE POLICE

Ue fois de plus , un problème scolaire
était inscrit à une audience du tribunal.
Et toujours en relation avec la scolarité
obligatoire qui pose, semble-t-il , toujours
quelques problèmes tant aux parents...
qu 'aux enfants !

Hier , le tribunal de police de la Chaux-
de-Fonds , sous la présidence de M. Frédy
Boand , assisté de Mme Josette Perrenoud ,
greffier , avait à juger une infraction à
la loi sur l'enseignement primaire. A deux
reprises , Mme L.V., domiciliée en ville ,
n 'a pas envoyé son fils à l'école, en mars
de cette année. Cela pourrait paraître ano-
din si la peine requise par le ministère
public ne s'élevait à deux jours d'arrêts.
En effet , l'absence injustifiée , en période
obligatoire , n 'entraîne d'abord qu 'un aver-
tissement suivi d' amende. Deux fois déj à,
la prévenue s'était acquittée de mandais

de répression. Elle se trouvait donc en
état de récidive.

En soi rien de bien grave. Mais il im-
porte que chacun sache les sanctions qu 'on
peut encourir en pareil cas. Cette fois-ci
l'on se trouve avant tout devant des con-
ditions familiales particulières.

Le plus jeune des enfants termine sa
dernière année obligatoire . Sa mère, gui
depuis longtemps élève seule ses enfants
et travaille tôt le matin , oublie sans dout e
de réveiller l'élève distrait. A midi , ce
dernier dort toujours du sommeil du jus-
te. Il faut alors rendre hommage à sa
mère qui refuse le simple billet d'excuse
et accepte de devoir rendre des comptes.
Le directeur alerté dépose une plainte qui
amène Mme L.V. devant la justice.

— Pour le punir , on m'avait recomman -
dé de lui donner une fessée. Mais il me-
sure... 1 m 70 et c'est un solide gaillard !

Depuis cette année, l'adolescent travaille
comme apprenti. Tout marche bien. C'est
pourquoi le président ne saurait infliger
une sanction contre une mère qui en a
vu certainement d'autres . Le dossier est
classé et les frais , par 10 fr., mis à la
charge de Mme L.V. Il s'agit surtout d'un

avertissement. Il importe que les parents
connaissent leurs droits mais aussi leurs
obligations , et parmi celles-ci , le fait de
conduire chaque jour leurs filles ou fils
à l'école. Beaucoup trop ne s'en soucient
pas. Il est bon de relever qu 'au bout du
chemin il y a parfois un tribunal...

AUTRES JUGEMENTS
Mme M.H., de la Chaux-de-Fonds , est

condamnée pour détournement d'objet mis
sous main de justice , à douze jours d'em-
prisonnement , par défaut , et à 50 fr. de
frais ; G.A., de la ville , pour voies de fait ,
à dix jours d'arrêts, par défaut , et à 80
fr. de frais.

Mme G.L., de la Chaux-de-Fonds, pour
soustraction sans dessein d'enrichissement
et dommage à la propriété , paiera 10 fr.
de frais. La plainte est retirée et l' affaire
pénale éteinte ; dame G.C., de la Chaux -
de-Fonds , pour injure , s'acquittera de 15
fr. de frais. La plainte est retiré e.

G.B. et H.G., tous deux de la ville,
prévenus d'avoir favorisé la débauche , fe-
ront dix jours d'emprisonnement , mais avec
sursis pendant deux ans, et paieront 25
fr. de frais chacun ; G.M., pour infrac-
tion à la LCR, est condamné à 80 fr.
d' amende et 35 fr. de frais ; J.-M. B., de
la ville , pour voies de fait et injure , à cinq

jours d'emprisonnement par défaut et à
50 fr. de frais ; A.G., de Delémont, à
une amende de 150 fr., qui sera radiée au
bout d' un an et à 25 fr. de frais.

L'Association des communes du Val-de-
Ruz s'est réunie hier soir à Chézard. Fai-
sant suite à l'assemblée du 17 mars der-
nier , les délégués ont accepté le projet
d' aide à l'hôpital de Landeyeux , projet qui
prévoit un versement de 300,000 fr. (30
fr. par habitant) par les communes dans
un délai de deux ans, et ceci à titre obli-
gatoire. Les communes rempliront le ser-
vice de la dette d'une deuxième tranche
de 300,000 fr. que l'hôpital devra se pro-
curer par ses propres moyens. Les commu-
nes désirant se décharger de ce service
de la dette pourront le faire en versant
une deuxième tranch e de 30 fr. par ha-
bitant dans un délai maximum de trois
ans. Ainsi le service du solde de cette
dette sera assuré uniquement par les com-
munes qui n 'auront pas versé la deuxième
tranche. Il va de soi que tout le pro-
blème sera soumis aux Conseisl généraux ,
eux seuls étant habilités à prendre une dé-
cision.

En cours de séance, les membres de
l'association ont accepté un projet de sub-
vention au Service d'aides familiales du
Val-de-Ruz.

Hôpita l : des dépenses
en perspective

pour les communes
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(c) La chorale du corps enseignant neu-
châtelois et l'Orchestre de chambre de
la Chaux-de-Fonds , donneront un concert
jeudi prochain à la salle de musique ,
sous la direction de M. Georges-Hen.i
Pantillon. Les solites seront Pierrette Pé-
quenat , soprano , et Philippe Huttenlocher,
baryton. Au programme , une œuvre de
Bach , la suite No 3, en ré majeur pour
orchestre , la messe Nelson en ré mineur
de Haydn et des chœurs liturgique s russes.

Inauguration
de nouveaux uniformes
Les 15 et 16 mai se dérouleront les

cérémonies d'inauguration des nouveaux
uniformes de la musique de la Croix-
Bleue. Samedi , à la salle de musique ,
on pourra écouter la Blaukreuzmusik de
Bâle et la Chanson du pays de Neuchâ-
tel. M. Aronld Bolle, l'un des pius bril-
lants conteurs de sa cité, présentera les
nouveaux costumes.

Dimanche matin , les deux fanfares
se retrouveront au grand temple puis, en
cortège , elles gagneront la Maison du peu-
ple pour le repas.

Enfin , la jeune Croix-Bleue a mis sur
pied une série de productions qui occupe-
ront une partie de l'après-midi.

Concert
du corps enseignant

La Fédération des écoles techniques
(FET) qui groupe la Fédération des écoles
de mécanique et d'électricité et l'Associa-
tion des directeurs des écoles d'horlogerie
de Suisse, présentera demain des travaux
d' examens et attribuera les diplômes de
techniciens. Il s'agit là d'une innovation
importante. Les écoles de métiers (mécani-
que, électricité , horlogerie) ont créé, il
y a deux ans , des classes de techniciens ,
afin d'améliorer la formation des élèves.
La FET a compris la nécessté de mettre
à la disposition des industriels des cadres
moyens de plus en plus indispensables
au développement des industries. Cette for-
mation de techniciens qui est une suite
à la période d'apprentissage nécessite un
stage de deux ans et c'est ce premier
cycle qui arrive à son terme.

Remise des diplômes
de techniciens

Naissances. — Baldassano , Corinne , fille
de Baldassano, vendeur, et de Françoise ,
née Ferrier ; Privet , Sandra-Marthe , fille de
Georges-Samuel, opérateur et de Marie-
Jeanne-Isabelle-Berthe , née Bourquard.

Promesses de mariage. — Ischer , Jean-
Michel , chauffeur et Hachler , Liselotte.
Zappella , Pierre-André , étudiant et Van
Overloop, Martine-Marcelle-Peter.

Décès. — Gluck , Bertille-Blanche , ména-
gère, née le 1er juin 1889, dom. N. -Droz
202. Huwyler , Jakob. peintre , né le 10 dé-
cembre 1896, veuf de Emma, née Nieder-
hauser. dom. Cernil-Antoine 5.

Etat civil (5 mai)
NAISSANCES. — Maurer , Patrick-

Alain , fils de Pierre-Alain , mécanicien et
de Ginette-Denise , née Calame-Longjean ;
Pfenniger , Marie-Pierre-Juliette , fille de Pc-
ter-Heinrich. technicien et de Francine-Jo-
sette, née Vuilleumier ; Zybach , Fabienne ,
fille de Claude-Oscar, mécanicien et de Ro-
se-Marie-Jeanne , née Rast ; Wuthrich , Aline ,
fille de Maurice-Eugène, confiseur et de
Josiane Denise, née Gurtner ; Rhyner, Sté-
phane-José, fils de Hans, directeur , et de
Raympnde-iElisabeth-Marle, née Fluck ;
Wolf , Philippe, fils d'Eric Kurt , mécani-
cien et de Dora, née Ruedi ; Cosandey,
Pascale-Sarah , fille de Charles-André, méca-
nicien et de Suzanne-Ruth , née Gubler ;
Fresard , Florence, fille d'Antoine-Charles-
Xavier , employé de commerce et de Ro-
sina, née Pfeiffer ; Schwab, Bazil-Didier ,
fils de Michel-Gilbert , professeur et de
Raymonde-Agnès, née Jaquet ; Henry, Eric-
Carlo, fils de Carlo-Albert , mécanicien et
dc Josiane-Josette-Yvette , née Leuba.

PROMESSES DE MARIAGES. — Zy-
bach , Jacques-Olivier , commerçant et Mé-
roz, Liliana ; Favre-Bulle, Eric-André, hor-
loger acheteur et Guinand , Danièle-Ray-
monde ; Bernardi , Paul-Antoine, mécanicien
et Buhler , Christine-Esther.

DÉCÈS. — Bourquin , née Giddey,
Berthe , ménagère, née le 23 septembre
1901, épouse de Bourquin , Charles-Henri ,
domiciliée Parc 13.

Etat civil (4 mai)

nan
• A LA CHAUX-DE-FONDS

CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, Comptes
à rebours (prolongations).

Eden : 20 h 30, Un beau monstre.
Plaza : 20 h, La Fille de Ryan (prolonga-

tions).
Galerie du Manoir : Dessins de Clea Vi-

gnando-Bloch.
Vivarium de la Bonne-Fontaine : 9 h - 12 h ,

14 h - 20 h 30, plus de 200 animaux.
Plrmanences médicales : En cas d'absence

du médecin de famille, tél. 22 10 17.
Pharmacie d'office : Pillonel , Léopold-Ro-

bert 58a , jusqu 'à 21 heures, ensuite tél.
11.

Tourisme: Bureau officiel de renseignements,
Léopold-Robert 84, tél. (039) 23 36 10.
Ouverture : 8 h 30 - 12 h , 14 h - 18 h 30.

• AU LOCLE
CINÉMAS. - Casino : 20 h 30, La
Fiancée du pirate.
EXPOSITION : Galerie d'art classique,
Concorde 51, de 15 à 18 h. Pierre Ber-
set , Nelly Jacot , peintres.

Tourisme. — Bureau officiel de renseigne-
ments , Henrv ' Grandjean 5, tél. (039)

31 22 43. Ouverture 8 h - 12 h 30,
14 h - 18 h 15.

Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : peintres
zuricois, tous les jours de 15 à 21 heu-
res, jusqu 'au 30 mai.
Pharmacie d'office : Mariotti , Banque 2.
Dès 21 h. tél 17.
Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du médecin traitant , tél.
17 ou le service d'urgence de l'hôpital ,
tél. 31 SI 57.

Un rhumatologue
à Fontainemelon

(sp) M. Henri Ott , médecin et chef du
service de rhumatologie de l'hôpital de la
Chaux-de-Fonds , donnera une causerie jeu-
di soir à la salle des spectacles . La con-
férence sera précédée de l'assemblée géné-
rale de la Ligue contre le rhumatisme ,
sous la présidence de M. François Jeanne-
ret , conseiller d'Etat.

A la paroisse
(sp) M. Jacques de Perrot est arrivé au
terme de son stage. D'entente avec le con-
seil synodal , il continuera à titre de suff ra-
gant jusqu 'à fin septembre.

(sp) M. Pierre Muriset, de Valangin , a été
nommé secrétaire-caissier de l'hôpital , en
remplacement de M. Alfred Balmer, dé-
missionnaire.

Nouveau député
En remplacement de M. Jean-Daniel Jo-

mini (soc), des Geneveys-sur-Coffrane , dé-
missionnaire , M. Jean-Claude Jobin , de
Dombresson , a été nommé député au Grand
conseil.

Culte œcuménique
à Valangin

« La petite Maîtrise », chorale d'enfants
de Valangin, participera dimanche au culte
œcuménique qui sera célébré à la collégiale
à l'occasion de la fête des mères. Les en-
fants interpréteront des œuvres de Pidoux ,
Bach , Beethoven , ainsi que quelques negro
spirituals.

Circulation difficile
A la suite des travaux de réfection de

la route cantonale , une partie du trafic est
détournée par le bourg, tandis que l'autre
est réglée par des feux.

Nomination

(c) Grande animation pour une classe du
centre scolaire qui , continuant l'effort en-
trepris en 1970, a mis en pots, dernière-
ment , un millier de petits épicéas. Prélevés
à Bevaix , à la pépinière de l'Etat , ces plants
seront remis en terre définitivement l'au-
tomne prochain sur les pentes du Mont-
Racine.

Pour « habiter »
le Mont-Racine...

m-EMixïïrm
L'Association

des communes à Chézard
(c) L'Association des communes du Val-
dc-Ruz se réunira mercredi soir à Chézard.
Elle devra se prononcer sur une aide
financière à l'hôpital de Landeyeux et au
service d'aide familiale.

Pharmacies dc service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : Votre
médecin habituel.

Mocukture ||
|jj
| soignée au hureau du journal ,

(c) M. Pierre-Albert Mougin. facteur à
Dombresson , vient de fêter ses vingt-cinq
ans d' activité au service des PTT dont
21 ans à Dombresson.

Fidélité
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Couleur mode No 1:

Clémentine
Pour ces dessous aussi - tout légers,

très mode...
Soutien-gorge, B-Cup, en dentelle nylon,

bretelles stretch. Tailles 70-85
6.-

Gaine-cutotte en tulle Lycra avec
dentelle nylon. Tailles 60-75

6.-
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rue de l'Hôpital et Peseux

Voici
la solution

¦

l un pneu qui tient bien dans les virages J
\un pneu qui assure une parfaite adhérence même sous la pluie/

y un pneu qui transmet à la route tous les CV de votre voiture J
V

^ 
un pneu qui roule plus longtemps )

Voici la solution:
Quatre pneus spéciaux en un pneu ceinturé:
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i cabris frais
yy entiers ou au détail ;

i Lehnherr frères
m Place ûu Marché Tél. 25 30 92 |

Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas , bâ-
timents neufs, bureaux, magasins ,
vitrines.

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
en vente au meilleur prix au bureau du j ournal
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Delémont: vers un centre sportif d'avant narde
De notre correspondant :
Depuis longtemps , les sociétés sportives

et les milieux scolaires de Delémont se

plaignent du manque total d'installation!
sportives. La ville n'a qu'une salle de
gymnastique digne de ce nom. Pour h
reste, il ne s'agit que d'aménagements de
fortune , comme par exemple, ceux du stade
de football.

Cette situation ne peut se poursuivre
indéfiniment et les autorités sont décidées
à y mettre fin rapidement. Aussi vont-
elles proposer au corps électoral , les 4,
5 et 6 juin prochains, d'accorder un crédit
de 10 millions pour la réalisation , éche-
lonnée sur une dizaine d'années, d'un cen-
tre sportif d'avant-garde.

CONFÉRENCE DE PRESSE
Hier matin , le Conseil municipal a donné

une conférence de presse pour rensei gner
le public. Le maire, M. Scherrer , assisté
de son adjoint , M. Abel Babey, des con-
seillers Schaffner et Ammann, et d'un
représentant du groupe de travail qui a
réalisé les plans la présidait.

LONGUE GESTATON
Comment est-on arrivé au projet qui

sera soumis au peuple dans un mois ?
C'est toute une histoire , que rappela hier
le maire Scherrer. Il y a dix ans, les
électeurs avaient accepté un crédit de
336.000 fr. pour l'achat d'une parcelle de
28.000 m2 au lieu dit « La Blancherie ».
La municipalité s'engageait alors à utiliser
ce terrain pour réaliser, dans un délai
de 10 ans, un centre de loisirs et de
sports. Par la suite, d'autres terrains furent
achetés dans le même secteur.

En 1960, un projet fut demandé à un
architecte de Fribourg, ' mais la solution
proposée ne convint pas. Quatre ans plus
tard , une entreprise de construction de
Delémont étudia un autre projet , mais
elle fit faillite.

En 1965, les citoyens refusèrent les cré-
dits demandés pour la construction , à la
Blancherie , d'une salle polyvalente. En 1969
et 1970,

^ 
à trois reprises des projets furent

demandés à Macolin, mais les propositions
faites ne furent pas de la convenance
des autorités et des sociétés sportives , en
raison surtout de la trop grande con-
centration des installations. Enfin , au début
de cette année , un groupe d'ingénieurs
et d'architectes de la ville , membres des
Sports-Réunis , élabora bénévolement un
projet tenant compte des vœux des sociétés
locales. C'est ce projet qui sera soumis
en juin à l'approbation du corps électo-
ral. Les différentes installations sont pré-
vues en partie sur les terrains de la
Blancherie (42.000 m2) et en partie sur
ceux des € Prés roses > (55.000 m2), distants
l'un de l'autre de 200 mètres seulement.

ZONE DE LA BLANCHERIE
Dans la zone de la Blancherie , unique-

ment réservée aux écoles et à l'athlétis-
me, sont prévus :

O un stade d'athlétisme avec gradins
pour 500 à 700 personnes , comprenanl
une place de jeu de 68 m sur 105 m,
une piste de course de 400 m à 4 cou-
loirs , des fosses à sol mou pour javelot ,
disque , boulet , saut ; # un terrain de
hand-ball ; © un terrain à sol dur de
volley-ball , basket-ball et hand-ball ; •2 pistes de boccia ou pétanque ; O 1
bassin pour non-nageurs (la piscine déjà
existante se trouve aussi dans ce sec-
teu r) ; © 3 salles de gymnastique de 14
mètres sur 26 mètres, avec un bassin
de natation au sous-sol, à fond mobile,
de 25 m sur 10 ; © u n  restaurant-buvette ,
9 une place couverte devant le restaurant ;
• un appartement pour le concierge ;
•des vestiaires ; A une place de parc
pour 200 voitures.

ZONE DES PRÉS ROSES
Cette zone comprend :
• Un kiosque avec des locaux et des

vestiaires ; O un terrain de football prin-
cipal de 105 m sur 70, correspondant
aux normes de l'ASF pour ligues natio-
nales, avec éclairage , tribunes couvertes,
locaux divers , capacité : 8000 personnes ;
9 un terrain d'entraînement de 90 m
sur 60 avec éclairage ; # un terrain d'en-

traînement de 80 m sur 53, avec engins
d'entraînement : potence, parois de tir au
but , piquets de slalom, haies fixes , football-
tennis ; © 3 places de parc pour 35C
voittires ; O aménagement complet du sec-
teur.

CE QU'IL EN COUTERA...
Les travaux sont devises à 9.987.500

francs. Les subventions s'élèveront au quart
de cette somme.

Quant à l'exécution des travaux , elle
dépendra de la conjoncture et des possi-
bilités d'obtention de crédits. Si le verdict
des urnes est positif , les premiers coups
de pioche seront donnés cette année en-
core.

BÉVI
La maquette présentant une vue d'ensemble des deux zones.

(Avipress - Bévi;

Aide familiale
SAINT-IMIER

(c) Mme Madeleine Sieber, présidente de
l'aide familiale du vallon de Saint-lmier ,
a présidé l'assemblée annuelle de ce ser-
vice. Après le rapport du vestiaire, fait
par Mme Georges Perret , Mme Liselotte
Boillat , caissière, présenta les comptes, fa-
vorables dans l'ensemble grâce à l'augmen-
tation des contributions des communes et
des_ paroisses. Puis Mme Sieber fut féli-
citée pour ses dix années de présidence.
Elle poursuivra sa tâche avec l'aide de
quatre aides familiales. Enfin , M. Sam
Humbert , de Neuchâtel , chef de l'Office
des mineurs, fit un exposé sur les pro-
blèmes de l'adoption.

Au secrétariat municipal
(c) Mlle Suzanne Rossel , de Tramelan, a
été nommée au secrétariat municipal de
Saint-lmier. Elle remplace Mlle Ariette Tan-
ner, qui quitte la localité.

Assemblée bourgeoise
(c) L'assemblée de la commune bourgeoise
a eu lieu sous la présidence de M. An-
dré Terraz. Elle a approuvé le rapport de
gestion et les comptes 1970 qui accusen t
un léger bénéfice.

Des places de parc libres devant la gare...
. - • •

CE QU'EN PENSENT CERTAINS AUTOMOBILISTES
De notre correspondant :

Depuis huit jours , 112 parcomètres fonc-
tionnent place de la Gare. C'est la pre-
mière fois , à Bienne, que de tels appareils
sont installés sur le domaine public. En
effet , les autres parcomètres se trouvent
sur le domaine municipal.

Depuis jeudi , des agents de police, con-
trôlent la circulation , place de la Gare,
pour informer les automobilistes et aussi
dresser des contraventions.

ET LES USAGERS ?
Nous avons interrogé quelques automo-

bilistes.
M. G. : L'introduction des parcomètres

à la Gare est une excellente chose. En-
tre 7 h et 22 h , il est possible de trouver
une place libre. Avant il fallait tourner
en rond longtemps pour se garer.

M. S., voyageur : Auparavant , je laissais
chaque lundi ma voiture, place de la Gare.
Puis je me déplaçais en train. Ce n'est
que le soir , ou parfois , même le vendredi
seulement que je récupérais ma voiture.
Maintenant , il faut payer !

M. B., employé : Je suis ennuyé. J'étais
habitué depuis des années à garer ma voi-
ture dans la zone blanche et à la repren-
dre le soir. Maintenant , ce n 'est pas faci-
le de trouver une place gratuite à proxi-
mité de mon lieu de travail.

M. L.,commerçant : La plus flagrante des
injustices réside dans le fait que les pos-

sesseurs de cases postales qui, viennent trois
fois par jour chercher leur courrier doi-
vent , à chaque fois , payer 10 centimes. On
épargne du travail aux postiers en louant
une case et maintenant il faut payer pour
entrer en possession de son courrier !

Dans le camp des mécontents, on retrou-
ve les automobilistes qui avaient l'habitu-
de de s'arrêter , quelques minutes , devant
la gare pour y déposer un passager , ache-
ter un journal, un paquet de cigarettes,
ou un bouquet de fleurs. Cette époque est
révolue !

Mais d'autres, sont satisfaits de cette
mesure , comme M. H., assureur :

Bravo pour l'installation des parcomè-
tres place de la Gare ! Enfin , je trouve
une place de parc pour 10, 15, 30 et 120
minutes. Aussi, je n 'hésite pas à payer les
taxes demandées.

CE QU'IL FAUT SAVOIR
A relever qu 'une marge de quelques mi-

nutes est accordée aux automobilistes ayant
dépassé les délais fixés. Les places de parc
payantes sont accessibles de 7 h à 22 h ,
moyennant payement. Certains se deman-
dent pourquoi l'heure limite n'a pas été
fixée à 19 h, comme en zone bleue. Enfin ,
les automobilistes qui « oublient » leur voi-
ture, risquent d'être obligés d'aller la récu-
pérer au garage de la police, où en plus
des frais de remorquage, on leur inflige
une amende. Mais devant ces inconvénients,
qui disparaîtront certainement , une fois l'ha-
bitude prise, on doit constater que pour la
première fois il est possible de trouver des
places de parc libres devant la gare.

A.G.

Aujourd'hui, on trouve des places

libres, mais demain ?

(Avipress - Guggisberg)

Des hôtes japonais
(c) Les trois journalistes japonais , lauréats
du concours organisé par notre pavillon à
Osaka, ont été accueillis hier matin , à
Bienne, par M. Serge Matthey, directeur
du bureau d'information. Ils ont visité la
ville et le Palais des congrès. Ce matin ,
ils se rendront au bord du lac.

Les frères Bunya et M. Otsoka.
(Avipress - Guggisberg)

Non à une motion sur le logement
GRAND CONSEIL BERNOIS

Parmi les interventions parlementaires
dont il a eu à s'occuper hier , le Grand
conseil bernois n 'en a refusé qu 'une seule :
une motion qui voulait charger le Conseil
d'Etat d'inciter les autorités fédérales à
modifier la loi sur les mesures propres à
promouvoir la construction de logements.
Malgré le renchérissement , estim e le direc-
teur du département de l'économie publique ,
M. Hans Tschumi , qui répondait au mo-
tionnairc , une hausse de la limite des reve-
nus donnant droit à des appartements à
loyer modéré n 'est actuellement pas justi-
fiée. Le Grand conseil a rejeté cette motion
par 67 voix contre 55.

Les autres objets ont été acceptés. A
l' occasion d'un postulat sur la protection

de l'environnement , M. Hans Tschumi a
fait savoir qu 'un projet était en cours et
que le gouvernement publierait une étude
à ce sujet dès le moment où l'on disposera
de bases fédérales. Les députés ont accepté
un autre postulat demandant que tout soit
entrepris , avant même l'existence de bases
légales , pour endiguer le flot des emballages
de plastique et pour lutter contre les dom-
mages provoqués par le mazout et les
moteurs à explosion. Enfin , un postulat
a été approuvé par 104 voix contre 18,
en faveur d'une revalorisation de la for-
mation professionnelle et d'une améliora-
tion de la situation des apprentis. Il con-
viendra , selon l'auteur du postulat , de re-
penser les méthodes et les moyens utilisés
pour la formation professionnelle.

Le pénitencier de Bellechasse ne «tourne» plus
AU GRAND CONSEIL FRIBOURGEOIS

De notre correspondant :
Hier, le Grand conseil a entamé son

grand galop comptable, à l'ombre du défi-
cit 1970. Les comptes de l'Université n'ont
suscité aucune intervention. En revanche,
le directeur de la justice, M. Emile Zehn-
der, a dû s'expliquer sur le déficit inha-
bituel du pénitencier. L'établissement com-
prend un domaine agricole qui a subi
la grêle et l'inondation , malgré la deuxiè-
me correction des eaux du Jura. Mais
surtout , explique M. Zehnder , le péniten-
cier est un service qui n'a pas de but
lucratif. A ce sujet , on pourrait citer
des chiffres édifiants , dans d'autres can-
tons, alors que Bellechasse s'en tire avec
un déficit de 140.000 fr. sur près de
3 millions de dépenses.

FINANCES COMMUNALES :
SITUATION CATASTROPHIQUE

Quant à la grave détérioration des finan-
ces communales, M. Louis Dupraz (rad),

doute que les regriupements envisagés n'ap-
portent une solution. Une péréquation in-
tercommunale lui paraît d'ailleurs illusoire.
M. Zehnder rétorque que les regroupements
ne sont sans doute pas la panacée uni-
verselle, mais que c'est bien la seule voie
d'amélioration.

INSTRUCTION PUBLIQUE
Le feux a été ouvert par M. Albert

Guinnard (PICS), qui plaide pour l'incor-
poration des classes d'orientation au degré
secondaire. M. Max Aebischer répond
qu 'un statut définitif ne sera déterminé
que dans le cadre de la coordination
scolaire romande et nationale.

Intermède folklorico-romantique : M.
Fernand Genoud (D.-C.) a rompu une
lance en faveur de la libération de l'école
des garçons de chalet , les « Bouebos »,
qui , dit-il , ressentent davantage l'appel de
l'Alpe que celui des bancs d'école, le
mois de mai venu.

Il rappelle que M. Jean-Marie Musy,
qui fut président de la Confédération , com-
mença par être garçon de chalet en Gruyè-
re... M. Aebischer, après avoir évoqué
des souvenirs d'enfance, souligne qu'une
scolarité normale est indispensable pour
tous.

Mgr Edouard Cantin, recteur du collège
Saint-Michel, a officiellement démissionné
pour la fin de l'année scolaire. Son succes-
seur ne sera pas forcément un ecclésias-
tique, pourvu qu'il possède les qualités
requises .

M. Jean-François Bourgknecht (D.-C.)
a déploré ensuite la « démission de l'au-
torité qui commence au niveau scolaire »,
parlant des élèves de Saint-Michel, dont
l'allure et la tenue dénotent un laisser-
aller inadmissible. M. Aebischer répond
que la tâche des autorités scolaires est
rendue difficile par le fait que les parents
sont souvent les premiers qui € démission-
nent >.

Enfin, M. Roger Kuhn (soc), dans une
interpellation, a plaidé pour une meilleure
formation des apprentis et l'introduction
des quatre semaines de vacances, laquelle
fait déjà l'objet de démarches, selon M.
Pierre Dreyer, directeur des affaires so-
ciales.

Paradoxes du bilinguisme parlementaire
LIBRES OPINIONS

Alors que le Grand conseil ber-
nois devrait être, à cause même de
son bilinguisme, l'un des tout pre-
miers à adopter le <t Hochdeutsch »
dans ses débats, les députés de lan-
gue allemande s'y refusent obstiné-
ment. Fidèles à un droit coutumier
immémorial , ils ne s'expriment
qu'en dialecte bernois, alors que,
dans la presque totalité des parle-
ments de Suisse alémanique, on met
son point d'honneur à parler « bon
allemand ».

Si la compréhension du dialecte
ne cause pas de difficultés aux dé-
putés biennois, il n'en est pas de
même pour les Jurassiens. Aussi, il
y a trois ans, l'un d'eux avait dépo-
sé une motion demandant que l'usa-
ge du « Hochdeutsch » fût introduit
dans les débats.

TRADITION EN PÉRIL ?
II se fit vertement rabrouer. II y

a d'ailleurs dans cette fidélité au
patois plusieurs raisons : certains
auraient de la peine à s'exprimer
autrement; et il subsiste chez bien
des Alémaniques une sourde hostili-
té contre la langue des « impéria-
listes » et des « nazis ».

Même quand ils rédigent leurs
textes — en « Hochdeutsch » puis-
qu'ils ne savent pas écrire leur pa-
tois — il les lisent en les traduisant
en suisse allemand, ce qui donne
parfois des résultats cocasses.

Un jeune député de langue alle-
mande ayant voulu passer outre à
cette tradition en lisant le texte
d'une intervention comme il l'avait
écrite se fit même rappeler à l'or-
dre par le président du Grand con-
seil, qui l'invita à ne pas répéter
cette mauvaise plaisanterie.

(Relevons à ce propos qu'un cer-
tain nombre d'Alémaniques esti-

ment parfaitement justifiée la re-
vendication des Romands. Menés
dans la langue de Goethe, les dé-
bats auraient peut-être plus de te-
nue.)

Mais il semble que, sur ce point
tout au moins, un changement soit
en train de se produire, l'exemple
venant même de haut :

Au début de la présente session,
répondant à des interpellations et
motions concernant la section pré-
sidentielle, le président du gouver-
nement, M. Tschumi, déclara imper-
turbablement qu'il allait donner lec-
ture en allemand des réponses du
Conseil exécutif. Ce qu'il fit d'ail-
leurs, sans provoquer, et pour cau-
se, la moindre protestation.

Peut-être l'exemple sera-t-il suivi
par les membres du législatif ? Ce
serait un premier pas.

LA LANGUE DU DIMANCHE
Mardi matin, alors que le parle-

ment discutait avec vivacité d'une
proposition tendant à augmenter les
allocations pour enfants, la tribune
de la presse fut envahie par une
vingtaine de personnes qui, s'instal-
lant à leur aise, se mirent à suivre
attentivement les débats.

Le président annonça alors à l'as-
semblée que ces messieurs et dames
étaient des membres du Conseil de
Ville de Mayence qui, en compa-
gnie de leur maire, séjournaient
quelques jours en Suisse et tenaient
à se rendre compte du fonctionne-
ment de nos institutions. Sans doute
furent-ils intéressés par le fait que
l'on parlait en deux langues. Mais
un député, se disant sans doute que
ces pauvres gens n'arriveraient ja-
mais à comprendre les subtilités du
« Bârndûsch », déclara qu'en
l'honneur des visiteurs, il s'expri-

merait dans leur langue, ce qu'il fit
avec éloquence et conviction, mon-
trant que les Bernois sont parfaite-
ment capables, s'ils le veulent bien,
de manier la langue qu'on leur en-
seigne à l'école.

C'était de mémoire d'homme, la
première fois que, dans cette haute
assemblée, un député rompait ainsi
avec la tradition. Parmi les Juras-
siens, d'aucuns s'étonnèrent :

« Pour faire des politesses à des
visiteurs étrangers — ce qui est
d'ailleurs parfaitement légitime —
on s'exprime en allemand. Mais ne
pourrait-on agir de même à l'égard
des compatriotes de langue françai-
se ? »

Peut-être le fait que le président
du gouvernement, puis un député,
se soient mis à lire et même à im-
proviser en allemand marque-t-il un
changement d'attitude ? Le dialecte
bernois est un parler plein de sa-
veur, mais il ne s'apprend que par
l'oreille, et il n'est guère à sa place
dans un parlement bilingue.

R. WALTER

(P. S. C'était trop beau 1 Hier,
dans une déclaration personnelle,
un député alémanique s'est élevé
contre l'introduction de l'allemand
dans les débats, n'hésitant pas à re-
procher au président du gouverne-
ment l'usage de cette langue hon-
nie. Au lieu de laisser aux parle-
mentaires une certaine liberté dans
leur manière de s'exprimer, on veut
contraindre à parler dialecte même
ceux qui, par égard pour les Ro-
mands, ou pour d'autres raisons,
sans, désireraient s'exprimer en al-
lemand.

Décidément, le ridicule ne tue
pas I

Méningite à Delémont
(c) Ces derniers jours, deux enfants de
Delémont, frère et sœuf, atteints de
méningite cérébrospinale ont dû être
hospitalisés. Leur vie est actuellement
hors de danger. Dans un communiqué
à la presse, le médecin des écoles an-
nonce que les camarades de classe d'un
des deux enfants ont suivi un traitement
préventif. Le communiqué demande à la
population de ne pas s'alarmer.

Il IV/ I

(c) Président et membre actif de rOrches-
tre symphonique de Saint-lmier, M. Willy
Savoye a reçu la médaille d'or de vétéran
fédéral de la Société fédérale des orches-
tres pour 52 années d'activité musicale.

Musicien depuis
plus de 50 ans

Hier, la députation jurassienne du Grand
conseil bernois s'est réunie pour élire son
président et son vice-président pour un
an, MM. Georges Morand (rad) et Joseph
Schaffter (chrétien social dissident).

Le nouveau président de
la députation jurassienne

MONTFAUCON

(c) Le père Roger Aubry, de Montfau-
con , ancien provincial des rédemptoristes
suisses, qui se rendait en Bolivie, a été
attaqué par deux inconnus, armés de cou-
teaux , à Colon , avant la traversée du canal
de Panama. Le missionnaire a été blessé
mais, après avoir été soigné à l'hôpital ,
il a pu poursuivre son voyage.

Missionnaire jurassien
attaqué à Colon

En flânant à travers la Broyé...

« La Villanelle » aussi à l'aise en
dansant qu'en chantant.

(Avipress - Périsset)

Dc notre correspondant :
0 La section fribourgeoise des buralistes

postaux a siégé à Léchelles sous la prési-
dence de M. Fernand Comte, de Broc.
Relevons du rapport annuel les tractations
en cours afin que le treizième mois de sa-
laire soit versé dès l'année prochaine.

m La Caisse broyarde d'allocations fa-
miliales réunie à Estavayer sous la prési-
dence de M. Gino Candio , a décidé de
maintenir à 2,8 % le taux d'imposition de
ses membres .

9 Le groupe folklorique « La Villanel-
le » de Montagny-Cousset a donné son
concert annuel en présence d'un nombreux
public qui n'a pas ménagé ses applaudisse-
ments aux chants et aux danses dirigés
par MM. Francis Chappuis et J.-L. Bu-
gnon. Le programme de cette soirée ré-
servait un bel hommage à l'abbé Bovet ,
décédé il y a vingt ans.
# La Fête cantonale des chanteurs fri-

bourgeois se déroulera à Estavayer les 3
et 4 juin 1972.

FRIBOURG

(c) Hier, vers 17 h 45, Christiane Jardan ,
8 ans, qui circulait à bicyclette rue de la
Palme, a été renversée par une voiture.
La fillette , souffrant d'une forte commotion
cérébrale, a été hospitalisée.

Fillette blessée

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou date
à convenir,

mécanicien
pour entretien du parc de machines

Nous demandons :
— Nationalité suisse, éventuellement étran-

ger avec permis C.
— Quelques années de pratique
— Connaissances de la soudure.

Nous offrons :
— Salaire intéressant
— Place stable
— Semaine de 5 jours
— Fonds de prévoyance

Faire offres, avec références à l'entreprise
FREIBURGHAUS ET FILS & CIE, Génie Civil -
Travaux publics, rue du Collège 100,
2300 la Chaux-de-Fonds, tél. (039) 22 49 33.

Cercle Union,
Fontainemelon
cherche

sommelière
pour entrée
immédiate.
Tél. 53 21 56.

Couple de
professeurs cherche

PERSONNE
pouvant s'occuper
des enfants et
du ménage. Nombre
d'heures à convenir.
Le Landeron
Tél. 51 32 90.

Hôtel de la Paix,
Cernier, cherche

sommelière
Débutante acceptée.
Tél. (038) 53 21 43.

(c) Quatre plaintes disciplinaires contre des
juges cantonaux et d'autres instances judic
juges cantonaux et d'autres instances judi-
ciaires (tribunal du Lac notamment), ainsi
l'Etat , ont été adressées au Grand conseil
par M. Joseph Morger , de Fribourg. Le pré-
sident du Grand conseil s'est borné hier
à les énumérer et à les transmettre à la
commission ad hoc. On se demande quand
disparaîtra ce serpent de mer qui ressurgit
à chaque nouvelle session !

Au tribunal de la Veveyse :
perdu par la boisson !

(c) Hier matin , le tribunal criminel de
la Veveyse, a condamné Conrad C, 52 ans,
originaire de Maules , à 18 mois d'empri-
sonnement. Cette pein e sera toutefois com-
muée en un séjour d'une durée indétermi-
née à la « Sapinière », asile pour buveurs.

Conrad C. n'est pas méchant. C'est même
un bon garde-génisses , hélas, pour boire ,
il vole , endommage des propriétés et viole
des domiciles , dérobant des bouteilles de
vin , se faisant verser des arrhes par des
« employeurs » qu 'il quittait aussitôt. C'est
sa quinzième condamnation.

Affaire Morger :
nouvel épisode

BROC

(c) Une fillette de six ans a été violentée
par un Bullois de 17 ans, travaillant à
Broc chez un agriculteur. C'est dans une
grange appartenant à son patron que le
jeune homme avait attiré la fillette. Selon
cette dernière, ce n'était pas sa première
tentative. Le père s'étant mis à la recher-
che de son enfant , prit son domestique en
flagrant délit. Le cas a été transmis à la
chambre des mineurs.

Syndicats agricoles :
45 millions

de chiffre d'affaires
(c) La Fédération des syndicats agricoles
du canton de Fribourg qui compte 33 sec-
tions et 5207 membres a siégé hier à Fri-
bourg sous la présidence de M. Arnold
Zurkinden. On note que 1970 fut une an-
née de laborieuse activité. Le chiffre d'af-
faires s'élève à plus de 45 millions , soit
une augmentation de 7,5 % par rapport
à 1969. Le bénéfice est de 470.000 francs.
Les ventes aux sections et dépôts ont at-
teint 21,6 millions , celles de produits du
sol et de la floconnerie de pommes de ter-
re 12 millions et celles de machines agri-
coles 11,4 millions.

Une triste affaire !

(c) Hier , peu après midi , une collision
s'est produite route de Boujean entre une
automobile et une motocyclette. Le moto-
cycliste a été légèrement blessé.

Tournoi de boccia
(c) Dimanche, sur les pistes de jeux de
boccia de la route de Soleure , se disputera
un tournoi intercantonal qui verra aux pri-
ses une centaine de joueurs des clubs de
Neuchàtel , Lausanne , la Chaux-de-Fonds ,
Fribourg, Lucerne , Bâle , Zurich , Berne ,
Dietikon , Schaffhouse et Bienne. Le prix
en jeu : la coupe Evard.

Auto contre motocyclette

(c) La Fratellanza » organise samedi soir
une soirée en l'honneur de la Fête des
mères au cours de laquelle sera élue la
« Petite reine italienne de l'émigration ».

La « Petite reine
italienne »
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Abonnements de :
3 semaines Fr. 4.-—
2 semaines Fr. 3.—

s Paiement d'avance à notre compte posta l 20-178

ou à la réception de notre journal, 4, rue Saint-
Maurice
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Pour Caméo,
Lejaby retrouve le charme de la dentelle du Puy.
Caméo, c'est un nouveau Essayez Caméo et regardez-
décolleté profond, paré de vous. Caméo se fait dans
dentelle du Puy, la plus fine des toutes les tailles, de 80 à 105
dentelles à l'ancienne. et en deux profondeurs, B et C.

Caméo, c'est aussi le slip assorti.

Le soutien-gorge 34™ Le slip assort i 14™

Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no S Veillez toujours à ce que les Et rappelez-vous: il existe déjà
Intérêts ne soient pas calculés des crédits Renco avec un
sur la base d'un tableau intérêt de 5V*% seulement sur
général, mais spécialement le capital initial, c'est-à-dire
pour vous ! Vous serez ainsi 93/4% par an. Toute personne
assurés que vous ne payez se trouvant dans une situation
pas une prime de risque pour financière ordonnée peut
les autres. obtenir chez nous un prêt de

fr. 1000.-à  fr. 25000.-.

Crédit Renco
1211Genève1,31,rueduRhône 8021 Zurich, Widdergasse 1
Téléphone 022/246353 Téléphone 051/230334

Bulletin de commande
Veuillez m'envoyer sans retard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit.

Nom 

Prénom 

Rue 

NP Domicile T/ 391

COMMERÇANTSs
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité. Nous

avons pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

RABOTTEUSE - DEGAUCHISSEUSE, passage
250 à 300 mm, aveo tirage d'épaisseur.
Tél. (038) 24 06 72. 
UNE TROTTINETTE pour enfant. Téléphone

i 53 18 64. 
POTAGER A BOIS avec four et bouilloire, en
parfait état. Tél. (038) 33 24 61.

CELIBATAIRE, 36 ANS, situation stable, sé-
rieux et travailleur, rencontrerait pour ami-
tié, mariage si entente, demoiselle protestan-
te simple, sympathique, sérieuse. Adresser
offres écrites à GL 1049 au bureau du
journal.

A CEDER GRATUITEMENT PIANO Gol-
termann. Tél. 25 19 13.

PARTICULIER CHERCHE électricien-Instal-
lateur, région Val-de-Ruz. Tél. 41 16 72.

FEMME DE MENAGE est demandée 3 à 4
heures le lundi matin. Tél. 24 76 65, heures
des repas.

ETUDIANT (permis de conduire) trouverait
emploi Intéressant et varié de Juin à octo-
bre. Bruno Roethlisberger, Wavre. Tél. (032)
83 15 35.

_

ÎOMMODE, 2 lits armoire , 2 fourneaux , té-
léviseur. Tél. 25 34 64.

I PNEUS 185 x 13, 90 % 300 fr. Téléphone
Î3 36 55, le soir.

I CARABINE DE STAND 1869 ; 1 fusil Pea-
body 1862 ; 1 fusil Wetterli 1869 ; 2 re-
volvers 7,5 1889 ; 2 fusils 1889. Tél. (038)
>3 36 76. le soir dès 18 heures.

LIVRES SUR NEUCHATEL et d'auteurs neu-
;hâtelois. Histoire, voyages , récits , mémoi-
res. Tél. 25 30 78, avant midi.

:UISINIERE A GAZ, 3 feux , bon état, prix
ivantageux. Tél. 31 34 50, entre 12 et
13 heures.

POUSSE-POUSSE RELAX avec sao de cou-
;hage, en très bon état. Tél. 24 68 10.

CHAMBRE A COUCHER complète avec II-
erie, usagée. Tél. 25 64 10, dès 18 heures.

CUISINIERE A GAZ 3 feux, four, couvercle,
50 fr. Tél. 25 08 52.

ENREGISTREUR Telefunken 4 pistes, aveo
bandes enregistrées de longue durée. Tél.
24 50 62.

ENTOURAGE DE LIT avec coffre è II-
:erie. en bon état. Tél. 53 18 64.

TAMBOUR MILITAIRE de 1940 en bon état.
Fél. (039) 37 15 84.

3ERCEAU AVEC LITERIE en très bon état.
fél. 24 49 44 .

GRAND CONGELATEUR ARMOIRE ; ta-
ble à rallonges et 6 chaises en bon état.
Tél. (039) 37 12 18.

POMMES DE TERRE de consommation.
Tél. 31 16 86.

CHAMBRE A COUCHER 1 ou 2 lits ; cuisi-
nière à gaz ; table et meuble de cuisine.
Tél. 24 18 87.

ftPPAREIL PHOTO AGFA Selecta, ouver-
tures diaphragme automatique et manuelles,
100 fr. Tél. 24 60 08.

CHAMBRE A COUCHER complète, pour cau-
se de départ. Tél. 25 76 82.

TENTE ERVE, 4-5 places, bon état, 100 fr.
Tél. 31 47 62.

COMMODE REGENCE ; buffet de service ;
canapé avec fauteuil et un buffet plat
avec partie supérieure formant bibliothèque.
Tél. 42 16 29.

CHAMBRE A COUCHER, salon, divans-lits,
commode, buffets, frigo, aspirateur, divers
tapis. Tél. 25 48 42 ou 33 66 16, entre
19 et 20 heures.

ROBE LONGUE, à manches, décolletée, en
tricot fin, modèle rapporté de Finlande,'
couleur turquoise, taille 38-40, valeur 300
fr., cédée à 175 fr. (non-emploi). Télépho-
ne 25 64 18, dès 13 heures.

LIT D'ENFANT, bois blanc, avec matelas, du-
vet et petit trousseau complet à l'état de
neuf, seulement 155 fr. ; petite chaise à
visser à la table, neuve, 25 fr. ; 1 ensem-
ble dame veste-pantalon beige clair, modè-
le Jacques Esterel, neuf, taille 38, valeur
248 fr., cédé à 110 fr. Tél. 25 64 18,
dès 12 h 30.

BATEAU acajou. Tél. 46 17 43, aux heu-
res des repas.

PARABELLUM 7,65 690 fr. ; Coït détec-
tive 360 fr. Tél. 31 37 64.

VELO DE DAME, bon état. Tél. 41 24 «."dôs
™

10 heures.

MEUBLES USAGES, mais en bon état : lits
avec literie, chaises, table, armoires, etc.,
à très bas prix. Tél. 24 12 41 (heures
des repas).

POUR VW 1200-1300, porte-bagages, ceintures
de sécurité, housse. Tél. 24 12 41 (heu-
res des repas).

BEAU BUREAU COMBINE en noyer, 153 cm
de hauteur, largeur 120 cm, profondeur 55
cm, cédé à moitié prix, porte vitrée pour
balcon hauteur 220 cm, double panneau,
47 cm de large, porte vitrée pour corri-
dor hauteur 210 cm sur 80 cm de large ;
cuisinière à gaz, blanche, 4 feux , four.
Bas prix. Tél. 31 29 76.

RASOIR ELECTRIQUE Remington de Luxe
état neuf, 50 fr. ; ensemble Hélanca blanc :
maillot, pantalon, pantoufles de gymnasti-
que aux engins ; taille 165-180 cm, peu uti-
lisé, Fr. 100 fr. Tél. 31 68 86, aux heu-
res des repas.

TV BARCO portable, multlnorme automatique
dernier modèle Fr. 1000 fr. Tél. (038)
31 46 26, (heures des repas).

TENTE MARECHAL 4 A 6 PLACES, deux
chambres, une cuisine - bleue - bon état.
Valeur 800 fr., cédée à 400 fr. Tél. (038)
51 14 09.

MEUBLES DE BUREAU BIGLA parfait état.
Tél 31 28 46.

ROUETS ANTIQUES complets, de particulier.
Tél. (038) 33 17 14, dès 18 heures.

PEAUX DE MOUTON + HOUSSES POUR
VOITURES. Tél. 31 53 67.

EMPLOYE DE BUREAU, Suisse allemand,
désirant se perfectionner en français , cher-
che place à Neuchâtel. Adresser offres
écrites à 65-803 au bureau du journa l.

JEUNE FILLE GARDERAIT ENFANTS è
Neuchâtel deux après-midi par semaine
(samedis exceptés). Tél. 55 17 22, hors
des heures des repas.

MAMAN GARDERAIT UN BEBE à la jour-
née. Région Peseux, Corcelles, Cormon-
drèche. Tél. 31 63 90.

JEUNE HOMME CHERCHE TRAVAIL de
commissionnaire. Tél. 24 25 09.

MONSIEUR SERIEUX et actif cherche place
dans la représentation pour la branche
instruments de musique, clientèle commer-
ciale souhaitée. Eventuellement s 'Intéresse-
rait à la gérance d'un magasin de hiusique.
Fixe et commission demandés. Adresser
offres écrites à 56-797 au bureau du jour-
nal.

DAME parlant français, allemand, cherche
emploi dans petite entreprise comme fac-
turiste. comptable, ou éventuellement télé-
phoniste. Date d'entrée à convenir. Adres-
ser offres écrites à AF-1043 au bureau du
journal.

TRAVAIL A DOMICILE est cherché par jeu-
ne femme (ferait un apprentissage). Tél.
24 55 68, heures de bureau.

URGENT Jeune fille, Suissesse allemande,
diplômée de l'école supérieure de commer-
ce de Neuchâtel, parlant allemand, français
et anglais, cherche place comme employée
de commerce. Jean Jacober, fbg du Lac
31. Neuchâtel.

CHAMBRE INDEPENDANTE, modeste, cen-
tral et douche. Tél. 25 24 50, Vauseyon,
dès 13 heures.

GRAND STUDIO meublé, au centre ; reprise
de meubles à bas prix. Tél. 24 50 62,
heures des repas.

CHAMBRE MEUBLEE, tranquille, indépen-
dante, avec bains. Convient aussi à personne
âgées ou repos. A 10 minutes auto de
Neuchâtel. Tél. 47 15 95.

STUDIO MEUBLE à 2 lits, cuisinette, au
centre, à jeunes filles sérieuses. Tél. 25 10 36
entre 10 et 12 heures.

A JEUNE FILLE SERIEUSE, jolie chambre
avec part à la salle de bains. Quartier est.
Tél. 25 01 15 heures des repas.

BELLE CHAMBRE MEUBLEE, entrée Indé-
pendante, douche, dans villa à Salnt-Blalse,
à jeune homme sérieux et soigneux. Libre
le 1er juin. Tél. (038) 33 20 26.

CHAMBRE MEUBLEE à jeune homme ou
jeune fille, à Corcelles. Tél. 31 16 86.

CORCELLES, PETIT LOGEMENT mansar-
dé, 2 chambres, 3 lits, coin à cuire, sans
confort. Tél. 24 44 67.

CHAMBRE à monsieur. Tél. 25 84 94.

CHAMBRE AVEC EAU CHAUDE pension
soignée à jeune fille. Tél. 25 76 64.

BELLE CHAMBRE part à la salle de bains,
à étudiante, quartier université. Tél. 25 18 10

APPARTEMENT 2 h(_ pièces pour le 24 mai,
quartier 'des Charmettes. Tél. 31 76 20.

VAL-DE-RUZ, appartement 4 pièces, à cou-
ple tranquille et sans enfants. Adresser
offres écrites à HM 1050 au bureau du
journal.

STUDIO NON MEUBLE, tout confort, 305 fr.
Libre le 24 mai. Adresser offres écrites
à JO 1052 au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 2 J/2 PIECES, tout con-
fort , 290 fr., charges comprises. Libre à
partir du 15 juin. Adresser offres écrites
à KP 1053 au bureau du journal.

LIDO Dl CAMAIORE VIAREGGIO appar-
tement , confort, libre juin et septembre.
Mme Barbier. Tél. (038) 25 44 74.

CHAMBRE MEUBLEE, quartier de l'univer-
sité, à demoiselle. Tél. 24 34 40 de 12 à
14 heures.

STUDIO à Cornaux, non meublé. Libre le
24 juin. Tél. 47 16 74.

STUDIO MEUBLE, libre Immédiatement
ou pour date à convenir , pour jeune fille.
Tél. 24 18 50, le soir.

CHAMBRE POUR JEUNE FILLE, si possi-
ble, avec pension ou demi-pension. Tél.
51 28 18.

ON CHERCHE STUDIO meublé , centre
de la ville. Tél. 24 42 42.

CHAMBRE INDEPENDANTE ou studio avec
cuisinette, meublés, dès le 15 mal, pour
monsieur. Tél. 24 28 50, heures de bureau.

APPARTEMENT 1 ou 2 pièces, en ville.
Adresser offres écrites à BG 1044 au bu-
reau du journal.

NOUS CHERCHONS pour notre garçon , à
Saint-Biaise, chambre meublée, sans confort ,
qui serait occupée du vendredi soir au di-
manche soir. Tél. 33 36 66.

JEUNE FILLE CHERCHE CHAMBRE In-
dépendante, en ville. Jean Jacober , fbg du
Lac 31, Neuchâtel.
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Afin de faire face à notre constante extension, nous engageons le
personnel suivant pour nos ateliers et laboratoires :

MONTEURS D'APPAREILS
ÉLECTRONIQUES

RADIO-ÉLECTRICIENS
ainsi qu'un

MÉCANICIEN
pour travaux de mécanique générale.

Prière d'adresser offres à OSCILLOQUARTZ S.A., référence EH,
Brévards 16, 2002 Neuchâtel 2, ou de téléphone au (038) 25 85 01,

interne 22.

Editeur de renom international
cherche :

collaborateurs
collaboratrices

pour l'exploitation du réseau suivant : j

SUISSE ROMANDE
FRANCE
BELGIQUE
CANADA

Nous demandons que vous soyez :
disponibles immédiatement, si possible prêts à vous expa-
trier, si nécessaire

Vous avez la possibilité :
d'accéder au titre de directeur d'agence régionale, après
résultats obtenus et après une période de 6 mois au sein
de notre équipe.

Fixe proportionnel à vos capacités.

Frais.
Commissions.

Téléphoner, pour prendre rendez-vous, avec M. Turuvani,
directeur, au (022) 26 25 80.

S. A. CRESSIER (NE)
Fabrique de produits alimentaires
engage

mécanicien
d'entretien
pour l'entretien de son Important
parc machines et de nouvelles cons-
tructions.

Activité très variée.

Téléphone (038) 4714 74, Interne 17.

Fabrique
Maret à Bôle
cherche, pour entrée immédiate, une

secrétaire
de langue maternelle française, capable de corres-
pondre parfaitement en langue française, allemande
et anglaise, de s'occuper de la réception et du
central téléphonique.
Nous offrons un travail Intéressant et varié. Salai-
re correspondant aux exigences du poste.
Transport du personnel à disposition.
Horaire libre.
Appartement à disposition.

; f
Entreprise de Colombier cherche :

personnel féminin
à la journée ou à la demi-journée, pour travaux
propres et faciles

manœuvre ou jeune homme
qui pourrait se spécialiser dans travaux intéressants
et variés.

Prendre rendez-vous par téléphone au (038) 41 32 65

Une société de gymnastique qui
se porte fort bien «La Romande»

De notre rédaction de Bienne :
Durant deux soirées de la semaine

dernière, un nombreux public a pu assis-
ter, à la Salle de sport du gymnase
de Bienne, aux évolutions ides pupilles,
des membres de la section' de la Socié-
té fédérale de gymnastique « La Roman-
de » de Bienne.

Cette initiative qui avait pour but
de mieux faire connaître les méthodes
d'entraînement nous permet aussi de
rappeler, bien brièvement, que la seule
société de gymnastique romande de la
ville va, en 1972, fêter ses 85 ans
d'existence. La « Romande » < est bien
vivante. Bien sûr, au cours de cette
longue existence il y eut des hauts
et des bas, des périodes de gloire et
des moments de crise. Cependant elle
s'inspire des premiers pour faire oublier
les seconds. Contrairement à certaines
sociétés de sport. La « Romande » a
eu la chance de trouver en la jeunesse
un perpétuel élixir de vie. Allier la
force et l'enthousiasme de la jeunesse
à l'expérience et au soutien des anciens,
ne voilà-t-il pas le meilleur garant d'un
avenir toujours meilleur.

UN BRIN D'HISTOIRE

C'est le 9 mai 1886 que fut fondée
sous le nom de « L'Abeille » une société
romande de gymnastique. Le 15 juillet
1887 le premier procès-verbal était signé
du nom d'Albert Murset. Dès la pre-
mière année de sa fondation la nouvel-
le société demanda son admission dans
le giron cantonal. Le premier empla-
cement d'entraînement se trouvait à la
rue Dufour, à côté de l'ancien café
Dufour, où un reck et quelques pierres
pour les jeux nationaux représentaient
toute la fortune de la société. Les entraî-
nements durant la mauvaise saison se
faisaient dans des granges. Que de che-

L'équipe de 1947

min pour en arriver aux halles de gym-
nastiques modernes ?

Le 18 avril 1888 une fusion avec
la société alémanique de gymnastique
est refusée. La même année la section
romande de La « Romande » participe
à une fête de gymnastique à Mont-
béliard. La tenue des gymnastes de cette
époque était assez particulière : bas noirs,
culottes blanches avec passepoils rouges,
écharpe rouge et bleue, chemise blan-
che, chapeau sociétaire et ruban facul-
tatif. Le 22 juillet le nom de Société

fédérale de gymnastique de la ville de
Bienne remplace le nom de l'« Abeille »,
enfin c'est le 13 novembre de cette
même année que la société se dénomme
« La Romande ». A cette même occasion
on vota un crédit pour l'achat d'une
bannière.

PREMIÈRES FÊTES
II faut attendre l'année 1912 pour

voir la « Romande » participer à sa
première fête fédérale qui avait eu lieu
à Bâle. Depuis lors les gymnastes ro-

L'équipe de la fête de Lucerne
(Avipress - Guggisberg)

mands furent presque chaque fois repré-
sentés aux fêtes fédérales, cantonales
régionales et très souvent internationales.

En 1916 on crée un chœur d'homme
et une section de dames.

La Première Guerre mondiale freina
un peu l'activité de la société. En 1920
elle participe à la Fête internationale
de Belfort avec 60 membres. Elle y
décroche le premier rang en section
et 22 couronnes individuelles. 1921 voit
la fondation de la section des pupilles.
En 1924 la c Romande > se voit confier
l'organisation de la fête cantonale aux
nationaux. La Maisonnette du Pasquart
(qui vient d'être démolie) fut construite
et inaugurée en 1925. Le chalet «Le
Roo fut construit en 1925 aux Près-
d'Orvin. A l'occasion du -cinquantenaire,
la société organise la fête cantonale
bernoise aux nationaux. La Nouvelle
Guerre mondiale apporte un ralentis-
sement des activités. E faut attendre
1943 pour reprendre le départ La mise
sur pied du concours local de gymnas-
tique, date de 1943. Son premier gagnant
fut Carlo Gognia. La sous-section des

hommes date de 1947 comme celle des
pupillettes.

En 1955 et 1959 la société romande
a l'honneur d'organiser la demi-finale
du championnat suisse aux engins. Font
suite quelques années de déclin ; cepen-
dant des forces nouvelles, des dirigeants
dynamiques et jeunes auront vite fait
de redorer le blason de nos gymnastes
romands.

On ne saurait parler de la «Romande»
sans rappeler les noms de ceux qui
firent sa gloire. Il est incontestable que
sur le plan individuel, trois noms sortent
nettement du lot : Henri Find, Walter
Beck et Charles Burki, qui, tour à tour,
ont remporté de très nombreux succès
et représenté les couleurs suisses à de.
nombreuses manifestations internationa-
les.

Les trois as locaux ne sont-ils pas
arrivés en quarts, demi-finales, et finales
des championnats suisses ?

Henri Find ne fut-il pas le seul gym-
naste suisse ayant remporté 4 couronnes
fédérales : lors des fêtes en sections et
73 couronnes individuelles ? Nous se-
rions incomplets, si nous ne signalions
pas aussi Charli Burki qui se classa
à la dernière élimination en vue des
Olympiades de Londres en 1948, qui
lui aussi fit honneur aux couleurs bien-
noises et suisses.

Il y aurait encore beaucoup d'autres
noms à évoquer tant chez les gymnastes
que chez les dirigeants, noms qui ont
donné un excellent renom à nos gym-
nastes romands.

Aujourd'hui les dirigeants sont animés
de la ferme volonté de se montrer
digne des anciens et chacun reste cons-
cient du devoir qu'il doit accomplir
et garde la foi au bel idéal qu'est
la gymnastique.

Départ à la commission d'étude idu Centre culturel jurassien
On sait déjà que la Commission

d'étude du Centre culturel jurassien
avait manifesté le souhait de voir le
nombre de ses membres passer à onze.
Il convenait donc que les bureaux des
trois associations culturelles — Institut ,
Emulation et Université populaire —
qui avaient désigné en 1969 les mem-
bres de la Commission d'étude se réu-
nissent pour proposer cette extension au
Conseil exécutif et pour dresser une lis-
te de quatre personnes appelées à com-
pléter la commission et à remplacer
M. M. Joray, dont la démission avait
déjà été annoncée et M. A. Widmer,
dont la démission est récente.

D'entente avec le président de la
Commission d'étude, le président de
l'Emulation a procédé le 13 avril à la
convocation des trois associations cultu-
relles. Le 23 avril, le bureau de l'Emu-
lation a fait savoir à la Commission
d'étude qu'il ne participerait pas à la
réunion. Devant cette situation, les délé-
gations de l'Institut et de l'Université
populaire ont décidé de remplacer M.
Joray. Pour les trois autres nominations,
l'Institut et l'Université populaire ont
préféré les laisser en suspens, en atten-
dant que les contacts nécessaires aient
été pris avec l'Emulation.

UNE NOUVELLE
GALERIE D'ART

Année après année les galeries d'art
et les ateliers d'artistes fleurissent à
Bienne.

A ujourd'hui , c'est la jeune céramiste
italo-suisse Aima Rossini qui ouvre au
quai du Bas sa p ropre galerie qui por-
tera le nom de « Form = Light ».

On sait que depuis quelques années
Aima Rossini s'est aussi lancée dans la
sculpture, domaine dans lequel elle a
la main fort  heureuse. S'il en fallait
donner une preuve, il suffirait de rap-
peler le grand succès de ses récentes
expositions dans les plus grands maga-
sins de Milan et de Londres. Ainsi dès
le mois de mai, les amis et admirateurs
des œuvres d'Alma Rossini po urront
suivre ses travaux dans les nouveaux
locaux où elle exposera en permanence
ses dernières créations.

Une des dernières œuvres
d'Alma Rossini

(Avipress - Guggisberg)
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Apollo (tél. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
Das Siisseleben des Grafen Bobbi , jus-
qu'au 6 mai.

Capitole (tél. 2 25 47), à 20 h 15 : Mou-
rir d'aimer, jusqu 'au 6 mai.

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h :
Le Corbeau, jusqu 'au 7 mai.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 et 20 h 15:
Freiheit dur die Liebe.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h, mercredi ,
samedi, dimanche à 15 h : Cartes à
abattre - Le mystère de St-Pauli, jus-
qu'au 11 mai.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Wef Zulezt lacht Ambesten.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h :
Appèlez-moi Monsieur Tibbis, jusqu'au
11 mai

Scala (tél. 2 26 45), à 14 h 30 et 20 h :
La Fille de Ryan.

Studio (tél. 2 17 37). à 15 h et 20 h 15:
Grausames Afrika.

DIVERTISSEMENTS
Astoria s Original Zigeuner Orchester.
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, di-

vertissement musical.

Café-bar Saint-Panli : mercredi , vendredi ,
samedi et dimanche : divertissement mu-
sical. Mercredi soirée dansante.

City-Center : Vendredi, samedi soir ainsi
que dimanche après-midi : Disc-Jockey
François Bauder.

Cbambord Night-CIub : Le pianiste Tony
Ciras a.

Domino : Orchestre Paul's Six.
Fantasio : Orchestre Andy Tielmann and

his Indonesians.
Seefels : Dise-Jockey Ringo. Light-show.
Hôtel Rotonde : Samedi, dimanche, diver-

tissement musical.
Stadthaiu Nidau : Le pianiste Renato Chez-

zi.
La Chartreuse : Bar à l'étage, tous les soirs,

ambiance créée par des pianistes ama-
teurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Jean Gra-
vedi. :- \

EXPOSITIONS
Palais des congrès i Exposition de sculp-

tures Pgalina jusqu'au 15 avril.
Galerie d'Art Lyss : Exposition Willy Mœs-

chler, jusqu'air 16 mair

Galerie Lydie Ray : rue Centrale 14 : Expo-
sition permanente d'oeuvres de Fofoli,
Friboulet , Rummel, Kischka, Lambert.

Cave du Ring : Exposition de photos et
sculptures de C. Fleury et A. Rouillier
jusqu'au 16 mai.

Galerie Pot-art : Exposition Jirotkowa et
Framus jusqu'au 19 mai.

Galerie 57 : Exposition de peinture Struplei
jusqu'au 29 mai.

Dentiste : Dimanche, tél . 7 23 85 et 11.
Pharmacie de unit et dn dimanche : Phar-

macie Meyer, Pont du Moulin, télé-
phone 2 27 77.

Service permanent dn jeudi : Pharmacie de
la Gare. ' avenue de la Gare 36, téléphone
2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr. J.
Jolissaint, rue de l'Union 16, téléphone
2 41 13. Pharmacie Stem, T. Demény,
rue des Maréchaux 9, téL 2 40 05.

Théâtre de poche ! Pierre Marietan.
Théâtre alémanique : 20 h 15 : « E Toufi >

und c Vçr Orient »,- GastspieL.,der,, « Bie-
ler SpiéHeute ».
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FEMME DE MÉNAGE
de confiance, pouvant travailler seule, est
cherchée, pour nettoyage 12 à 15 heures
par semaine, à Serrières.
Tél. 3133 21.

DU BOIS JEANRENAUD S.A.
engagerait :

ouvriers - magasiniers
monteurs - aides-monteurs

pour entrée Immédiate ou à convenir.
Semaine de 5 jours.

S'adresser aux entrepôts Crêt-Taconnet 9,
à Neuchâtel, ou téléphoner au (038) 25 63 63.

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal
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Cherchez-vous une activité variée ?
Nous vous l'offrons en qualité de :

Contrôleurs-conducteurs
pour la conduite et le service à la clientèle ;

Agents de dépôt
pour la préparation des véhicules

Peintre en currosserie
pour les révisions, réparations et travaux de modernisation
des véhicules

Cuntonnier
au service de la vole, pour l'entretien des installations
extérieures.

—————___, j

NOUS DEMANDONS des hommes âgés de 20 è 33 ans, en bonne santé
et capables d'occuper un poste è responsabilités.

NOUS OFFRONS un salaire adapté aux conditions actuelles, de bonnesprestations sociales, des facilités de transport apprécia-bles, f

Je m'Intéresse à un emploi dans votre Compagnie et désire obtenir de plus
amples renseignements.

Emploi désiré 

Nom Prénom 

Age ans. Marié (oui-non) Enfants 

Rue Localité 

Téléphone ( ) 

Veuillez renvoyer ce coupon à la DIRECTION DE LA COMPAGNIE DES
TRAMWAYS DE NEUCHATEL, quai Ph.-Godet 5, 2001 Neuchâtel. i



Nous cherchons, pour entrée immédiate ou
date à convenir,

un collaborateur
une collaboratrice

capables de travailler de façon indépen-
dante, qui sera principalement chargé (e)
de l'établissement des confirmations de com-
mandes, ainsi que de la correspondance
en langue allemande.
Excellentes possibilités pour personne dési-
rant parfaire ses connaissances en langue
française.
Nous offrons un bon salaire, selon capa-
cités. Ambiance de travail agréable. Semai-
ne de 40 heures.
Faire offres à SIC Société Industrielle du
Caoutchouc S.A., Fleurier (NE). Tél. (038)
61 10 34.

La fabrique de sécateurs
FÉLIX FLISCH << FELCO »
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane

engage plusieurs

ouvriers
et ouvrières

suisses ou étrangers hors plafonnement , de
18 à 60 ans, pour divers travaux.
Horaire selon convenance.
Eventuellement à la deml-iournée.
Déplacements indemnisés.
Téléphone (038 ) 5714 66.

Nous offrons des gains supérieurs à la moyenne,
assurances maladie, accidents, vacances payées
et primes spéciales à toutes :

femmes indépendantes
(disposant de 4 à 8 heures par jour).

Conditions : aimer le contact avec la clientèle,
présentation agréable, volonté d'appliguer une
méthode de vente éprouvée.
En cas de succès, possibilité de devenir, très
rapidement inspectrice régionale.

Pour le canton de Vaud , possibilité de travailler
sur adresses.

Téléphoner à Mme RISSE, (038) 4214 66,
heures des repas ou le soir.
Pour le canton de Vaud, tél. (021) 29 82 52.

Importante entreprise de construction de la place
cherche :

un mécanicien d'entretien
un chauffeur permis D
un grutier

Entrée immédiate ou date à convenir.

Adresser offres écrites à MH 910 au bureau du
journal.

L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Neuchâtel S.A. engage pour son atelier des apprêts

personnel
féminin
Entrée immédiate ou à convenir.
Semaine de 44 heures en 5 jours. Durée de l'en-
gagement environ 2 mois.

Conditions d'engagement : Suissesses ou étran-
gères avec permis « C » . Bon salaire. Travail pro-
pre. Se présenter à la réception, 4, rue Saint-
Maurice ou téléphoner au 25 65 01, interne 254.
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Rue de l'Hôpital 11. Vevey: Bally St-Tean. Place St-Jean.

Voudriez-vous faire un travail intéressant
tout en augmentant vos revenus ?
Avez-vous des goûts d'indépendance ?
Voulez-vous qu'une formation de

représentant
vous soit donnée avec aide et appui
constants d'un chef de vente compé-
tent ?
Alors faites le premier pas en nous
retournant le coupon ci-dessous dûment
rempli, et sans engagement sous chif-
fres P 900130 N, à Publicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

NOM :

PRNOM :

RUE ET No :

DOMICILE :

AGE :

No de TÉL. :

.. . £ .. ., s

Pour le kiosque de la gare de
Neuchâtel, nous cherchons une

vendeuse
Les débutantes dans la branche
seront mises au courant. Condi-
tions de travail et prestations so-
ciales avantageuses.

Les intéressées sont priées de
se présenter audit kiosgue , à la
gérante, qui leur donnera volon-
tiers les renseignements désirés.

KIOSQUE DE LA GARE DE NEU-
CHATEL, tél. 25 40 94.

Entreprise d'alimentation de la
Béroche cherche

collaborateurs
pour travaux divers dans l' usine.
Salaire adapté aux conditions du
jour. Semaine de 5 jours. Places
stables, caisse de retraite, etc.

Pour tous renseignements adres-
ser offres écrites au chef de
l'usine :

M. Karl GALLIKER,
Fruits d'Or,

, ;. 2025 Chez-le-Bart.
- Tél. (038) 55 13 24. •

Je cherche

JEUNE FILLE
pour aider au ménage. Possibilité d'appren-
dre l'allemand. Sur demande vie de famille
assurée.
Faire offres à Mme H. GISLER ,
Schûtzengasse 53, 6472 Erstfeld (Uri).

Nous cherchons

sommelières
Horaire 8 heures.
2 dimanches libres.
Fermé le lundi.
Restaurant Le Lacustre
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 34 41.

Nous cherchons
pour entrée immédiate ,

ouvrier boulanger
Bon salaire, laboratoire moderne ;
travail varié.

Tél. (038) 25 23 44.



La Suisse brutalement tirée de ses rêves
\^& *

oo*>aH ] Seize mille spectateurs à Lausanne pour le match contre la Pologne

SUISSE - POLOGNE 2-4 (1-1)
MARQUEURS. — Kunzli , 22me ; Szol-

tysik, 33me ; Banas, 52me ; Deyna , 74me ;
Lubanski , 75me ; Kuhn , 78me.

SUISSE. — Prosperi ; Boffi , Citherlet ,
Chapuisat , Weibel ; Odermatt , Blaettler ,
Kuhn ; Balmer, Kunzli. Quntin. Entraîneur:
Maurer.

POLOGNE. — Grotynski ; Wrazy, Wink-
ler, Wyrobek , Trzakowski ; Blaut , Szolty-
sik, Cmikiewicz ; Banas , Lubanski , Gado-
cha. "

ARBITRE. — M. Hannet , Belg ique.
NOTES. — Stade olympique de Lausan-

ne, à l'éclairage parfait. Très bonnes con-
ditions de sol et de temps. Le Conseil
fédéral est représenté par le colonel-di-
vionnaire Thiébaud. A l'hymne polonais
enlevé « au trot » succède le nôtre , tout
de langueur. A la mi-temps, on annonce
Lausanne - AC Milan pour samedi soir ,
Lausanne pouvant compter sur Doerfe l et
Desbiolles. 16.000 spectateurs. Suisses et
Polonais se sont mis d'accord pour le rem-

placement de deux joueurs de champ et
le gardien durant tout le match. Les hom-
mes de Maurer ont leur tenue habituelle ,
les Polonais portent cuissette bleue, mail-
lot blanc, bas rayés bleu et blanc. A
la pause , Kunz et Muller remplacent Pros-

peri et Quentin , alors que Aczok et Dey-
na jouent pour Trzaskowski et Cmiekie-
wiez. A la 67me minute, Citherlet soit
au profi t de Ramseier. A la 75me, un
but de Lubanski est annulé. Coups de
coin : 11-9 (4-4).

ESPÉRONS
Pour eu puiser l'espérance, reprenons

le terme de théâtre voulant qu'à une mau-
vaise représentation générale succède une
bonne « première ».

La première, c'est dans sept jours, très
exactement, et le temps est mesuré à
Maurer pour remettre son train sur les
rails. Car hier, il a déraillé. Peut-être
la fragilité de Malte a-t-elle agi comme
chloroforme sur nos joueurs, les endor-
mant dans un sommeil aux rêves roses
et doux. Le sursaut valait le bruit de
la douzaine de réveils polonais sonnant
diane et hallali tout en même temps.
On fut, du reste, vite fixé sur la valeur
de l'autre et , pourquoi ne pas le dire,
charmé par sa facilité et son élégance
dans les éliminations, de sa fantaisie, de
sa souplesse. On attendait l'Allemagne de
l'Est, mais c'était combien plus subtil,
léger, aéré. Sans aucun doute, une excel-
lente équipe, bien balancée, rapide, où

seul le gardien donnait dans les « bémols
écrasés ». Le public ne s'y trompa point,
qui applaudit fort loyalement , avec cette
réserve, qu 'on eût aimé, chez lui, plus
de chaleur, de compréhension, de charité
envers son équipe, tâche qui n'a pas ses
méchants soirs.

PASSES MANQUÉES
Je crois qu'il serait injuste d'accabler

les nôtres pour une fois dépassés par
les événements et fort probablement sur-
pris par la valeur adverse. Le résultat
de 1-1 à la mi-temps était déjà fort
honorable et obtenu grâce à une débauche
d'énergie plus désordonnée, hélas !, que
concertée. Face aux changements de posi-
tions incessants des attaquants, comme à
la soudaineté des renforts venus de l'ar-
rière, nos défenseurs eurent de la peine

à s'organiser. Il s'ensuivit trop dc passes
manquées, dc malentendus, voire dc fau-
tes techniques pour que de bons joueurs
à l'ordinaire apparaissent bien maladroits.
Et surtout, l'adversaire ne faisait rien pour
atténuer la différence !

POINTS FAIBLES
A huit jours de leur match retour contre

l'Albanie, à Tirana, les Polonais sont plus
rassurés que les Suisses. En fait, ils n'ont
aucun problème et leur entraineur a une
juste vision des choses. II s'empressa, en
effet, de changer Trzaskowski , incapable
de neutraliser Balmer, sinon en recourant
toujours davanage à l'antijeu. Bien luné,
le Bâlois fut le seul à passer l'épaule,
car Quentin, brillant contre Malte devant
un arrière lent, trouva, hier soir, son
maître. Comme Kunzli n'a plus son explo-
sivité et que Blaettler, marqué par les
déboires dc son club, n'a plus son rayon-
nement habituel, l'abattage de l'excellent
Kuhn ne suffit pas à retourner la situa-
tion.

La Suisse, en encaissant trois buts (dont
un annulé), en l'espace de deux minutes,
eut un sursaut d'orgueil et s'offrit le
luxe d'augmenter le rythme. Mais c'était
trop tard, les Polonais étaient retranches
devant leur cage et, pour tout dire, va-
laient les deux buts d'écart.

A. EDELMANN-MONTY

JOIE BREVE. — Serv i par Odermaft (invisible sur ce document), Kunzli
ouvre la marque d'un coup de tête. Mais la joie , hélas I ne durera pas

dans le camp suisse,
(Téléphoto AP)« Pas d'inquiétude» déclare Maurer

Apres la rencontre, nous avons pu de-
mander leur impression à plusieurs diri-
geants et joueurs , du côté suisse notam-
ment. Voici ce que nous avons tiré de
nos conversations à bâtons rompus :

Maurer (sous la douche) : « Des inquié-
tudes avant le match contre la Grèce ?
Non , pas du tout , car le match sera
dans un contexte tout différent. Il est
trop tôt de parler d'éventuels changements
dans l'équipe ; je précise, toutefois , que
nous ne sommes plus tenus, comme par
le passé, de désigner 22 joueurs d'avance.
Je peux donc convoquer à Macolin le
ou les joueurs qu 'il me faudrait éventuel-
lement. Le résultat de ce soir est logique :
plus de vitalité et de réussite du côté
polonais. En définitive , cette défaite en
match amical nous sera peut-être salutaS
re ! »

Durr : < Plus de réussite du côté des
Polonais... qui m'ont fait une très bonne
impression par leu r vitalité et leurs com-
binaisons à deux ou à trois joueurs. »
L'entraîneur polonais Gorski : c Excellent
match. L'équipe suisse m'a plu mais elle
a singulièrement manqué d'influx nerveux.
Je suis content de mes joueurs. » Cither-
let : . Très bonne équipe que la Pologne,
dangereuse par ses changements de rythme.
On ne s'est pas tujours « trouvé »... On
aurait aussi bien pu terminer sur un 4-4. »

Quentin , à qui nous demandons ce qu 'il
pense du public de la Pontaise : « Il est
comme il est... On ne le changera pas ! >
Odermatt : « Les Polonais nous ont été
supérieurs physiquement et moralement.
Lubanski m'a impressionné, de même que
l'ailier droit , par de constantes accéléra-
tions combinées avec des permutations in-
attendues. Nous avons manqué de

« punch » . Un dirigeant polonais : c Le
public suisse a applaudi chaleureusement
notre victoire ; il a été très sévère
avec ses propres joueurs. Les Suisses jouent
bien , mais sans inspiration. Leur rythme
est un peu lent. » Perroud : « Notre équi-
pe a manqué d'influx nerveux et de réus-
site. Le public ne l'a guère soutenue...
Autant jouer à Lucerne ! »

Chapuisat : c But ou pas but à la 31me
minute ? Je me suis lancé à corps perdu.
En me relevant , j' ai vu le juge de ligne
brandir son drapeau... pour indiquer que
le jeu continuait. Les Polonais m'ont im-
pressionné. Ils ont utilisé au mieux cer-
taines hésitations de notre défense où les
« automatismes » indispensables ne jouent
nns. , G. MATTHEY

B1AUT ORGANISATEUR PONDERE ET PONDERANT
LES TROIS MEILLEURS ET LES TROIS... MOINS MAUVAIS

Une équipe se compose de- onze unités
solidaires avec chacune une fonction. Mais ,
comme dans tout groupement , il y a le
bon grain et l'ivraie. Mettez dans un réci-
pient onze gouttes de lait, à première vue
identiques : après quelques instants , le petit
lait se traîne au fond et la crème apparaît
à la surface. Aussi , laissons le petit lait
clans l'anonymat et analysons la surface cré-
meuse de ce Suisse - Pologne : les trois
meilleurs joueurs polonais et les trois...
moins mauvais joueurs suisses.

A tout seigneur , tout honneur , commen-
çons par les Polonais. Blaut : le demi-gau-
che domina le match par sa grande sta-
ture et sa clairvoyance. Organisateur pon-
déré et pondérant , il accomplit son rôle
de trait d' union entre l' attaque et la défen-
se avec une sobriété efficace. Toutes les
actions polonaises portaient sa signature.
Il fut à la fois le récepteur et l'émetteur
d'une musique agréable : une polonaise ,
bien sûr ! Gadocha : le fer de lance de
l' attaque. Au cours des cinq premières mi-
nutes de la première mi-temps, il a fait
étalage de ses talents. D'abord ce centre de

l'aile gauche, suivi , quelques secondes plus
tard, d'un autre de la droite ; il a para-
chevé son œuvre en offrant à Panas le
deuxième but. Lubanski : comme le Centau-
re à tête d'homme et au corps de cheval , il
fut le rouleau compresseur et le « secoter ».
Il joua en puissance et en finesse. Cither-
let en sait quelque chose. Lubanski, c'est
l' attaquant qu 'il vaut mieux avoir en photo
qu 'en face de soi , en chair et en os.

Les Suisses ! Chapuisat : dire que le Lau-
sannois fut égal à lui-même équivaut à
dire qu 'il appartint aux meilleurs. Il a
rempli son rôle de « libero » avec sa maî-
trise habituelle. Trop occupé à couvrir sa
défense , débordé , submergé, il n'osa que
rarement tenter ses escapades offensives.
Il sauva un but sur la ligne , peut-être mê-
me derrière. Balmer : en première mi-temps ,
il fut à l'origine des actions les plus dan-
gereuses. Son arrière , impuissant à le re-
tenir par des moyens légaux , utilisa sou-
vent les autres. Moins approvisionné en
seconde mi-temps , malgré ses « appels de
balle » , toutes ses entreprises portèrent le
danger devant le but polonais ; hélas ! elles

se comptent sur les doigts d'une main.
Weibel : il lui appartenait de marquer Ba-
nas , qui , sans lui , figurerait parmi les meil-
leurs Polonais. Il obligea son adversaire
à chercher fortune ailleurs. Qui plus est,
Weibel contribua à organiser les rares
contre-attaques helvétiques.

Compter deux arrières parmi les trois
meilleurs Suisses illustre la performance
des autres défenseurs. Mais ne leur jetons
pas la pierre. Jetons-la plutôt à des demis
égoïstes, qui, par ce beau soir de prin-
temps, étaient venus au bord du Léman
pour passer des vacances.

J.-M. THEUBETDéclaration de M. de Werra
Différend entre I A.S.F. et la Télévision

Au cours de la conférence de presse qui
a précédé la rencontre Suisse-Pologne,
M. de Werra, président de l'Association
suisse de football (A.S.F.), entouré d'un
imposant état-major, a tenu à préciser la
position de l'Association face à la Télévi-
sion suisse en répondant au communiqué
publié par celle-ci. Il a relevé que le con-
trat entre les deux parties était échu à la
fin de 1970. Diverses causes' (le jubile, le
départ de M. Leuch, les vacances de Noël,

, l'assemblée générale) ont fait « traîner»,
les choses mais là TV continuait à retrans-
mettre selon l' ancien accord. C'est ainsi
que les matches . Suisse-Hongrie et Suisse- I
Italie n'ont soulevé aucun problème.

L'ASF a soumis diverses propositions
par lettre, le 17 février 1971, en particu-
lier pour régler l'épineux problème de l'an-
nonce anticipée du match retransmis. L'ASF
proposait sans arrière pensée la date du
13 mai pour la reprise des pourparlers. Elle
n'a jamais offert un match à la TV ;
c'est toujours celle-ci qui le lui demandait.
Cette fois-ci, l'ASF n'a reçu aucune offre.
Mais, ce qui est plus grave, c'est que la
TV a retransmis la rencontre Angletere-
Grèce le soir du match Suisse-Malte sans
s'en référer à l'ASF, ainsi que le règle-
ment de l'UEFA l'exige. Faisant preuve
de bonne volonté, l'ASF a donné son
accord pour la retransmission de la finale
dc la coupe d'Angleterre.

On en est la... M. de Werra est convain-
cu que les choses s'arrangeront, même si
le prix demandé par l'ASF pour la retrans-
mission intégrale d'une rencontre (100.000
francs) est nettement plus élevé que par
le passé.

A. E.-M.

J$k cyclisme Un fait unique : deux chefs de file après un jour de coursesv^U' : —, A 
¦ ¦ " »>,.

Le verrou est tiré ! Pintens, Gimondi , van
den Bossche, Riny Wagtmans, Motta , l'aî-
né des frères Pettersson , Dancelli , tous des
candidats à la victoire finale. Mais égale-
ment des hommes sur la défensive , rou-
lant dans la crainte de se... rouler mutuel-
lement ! Motta s'échappe. Personne ne mè-
ne. Même pas son coéquipier Houbrecht ,
pourtant embarqué dans la même aventu-
re. Gimondi et Gœsta Pettersson sortent
du peloton. Zilioli et Motta s'installent
aux commandes du gros de la troupe pour
faire avorter cette échappée. Zilioli tente
à son tour de partir seul. Immédiatement
les Suédois — ses équipiers — se por-
tent en tête pour organiser la chasse.

FAIT UNIQUE
A ce jeu de surveillance à outrance , la

course a perdu en rebondissements. Elle a
gagné en intensité. Elle a aussi permis
à des favoris handicapés par des ennuis
de santé (van den Bossche souffre d'une
dysenterie) ou trop isolé au sein de leur
propre formation (Pintens) de se réserver ;

=m De notre envoyé spécial â

de conserver toutes leurs chances pour la
suite de la compétition.

Ce marquage a également profité à deux
hommes : Patrick Sercu et Franco Bitossi.
Ils repartiront ce matin revêtus chacun
d'un maÙlot vert, fait unique dans les an-
nales du Tour de Romandie. Aucun rè-
glement ne prévoyant le cas d'égalité au
classement général, d'égalité au classement
aux points après deux étapes , les instan-
ces dirigeantes de l'UCS ont tranché en
désignant deux chefs de file. « Cela ne
fait pas riche, riche mais aisé... >

Ainsi, le Tour de Romandie est parti
sur les chapeaux de roues. Il a surtout
démontré qu 'il ne sera pas le Tour d'un
homme, mais bien celui de plusieurs. Et
les premiers à tirer la couverture à soi
furent Sercu et Bitossi. Le vainqueur du
Tour de Sardaigne marqua des points le

premier. « Averti des difficultés précédant
l' arrivée de Lausanne (deux virages très
secs et piste cendrée), je savais qu 'il fau-
drait me trouver dans les cinq hommes
de tête si je voulais obtenir un gain subs-
tantiel ». A Vidy, il pénétra sur la piste
en troisième position , laissant à Motta le
soin de lancer le sprint. Par l'extérieur , il
« sauta » l 'Italien , de même que Basso et
Bitossi. le champion italien se classant se-
cond. Le deuxeme maillot vert du « 25me»
avait trouvé preneur.

Demi-étape matinale animée que celle
conduisant de Genève à Lausanne par le
chemin des écoliers avec, notamment, le
passage du Mollendruz , principale difficul-
té de la journée. Demi-étape qui accou-
cha d'une souris en regard des nombreu-
ses tentatives d'échappées, toutes vouées à
l'échec par la volonté des « grands».
L'après-midi scénario identique : surveillan-
ce' à outrance et arrivée au sprint , ce dont
profita Bitossi pour rendre la politesse à
Sercu. Les deux hommes retiraient tout le
bénéfice d'une journée où ils ne payèrent
que dans une moindre mesure de leur
personne.

LE TRAVAIL DE SERCU
On rendra toutefois justice au Belge :

dans la côte de Thierrens, le peloton se
scinda en deux parties et Sercu se retrou-
va à l'arrière. Cette cassure, de par la
composition du premier groupe (presque
tous les hommes forts le formaient) pou-
vait être fatale pour le Belge. Il fut l'ar-
tisan de la jonction au terme d'un effort
terrible, prouvant par là ses possibilités
Han s un secteur accidenté. Il fut encore à

l'origine du retour du peloton sur un grou-
pe de dix échappés (dont Gœsta Pettersson)
aux commandes à cinq kilomètres de l'ar-
rivée d'Estavayer. Finalement , le droit de
partager la casaque verte avec « l'homme
au cœur fou » n'est nullement usurpé. Mo-
ralement, il pouvait prétendre être seul dé-
tenteur du maillot de « leader ».

Pour sa part , Bitossi avait le sourire :
. Le matin j'était furieux d'avoir manqué
la victoire. Ce soir, je suis ravi d'autant
plus que j'ai tenu le coup. Je craignais
une étape rapide. Nous ne nous sommes
pas ménagés. Pour moi l'avenir se présen-
te sous d'autres hospices... » De là à affir-
mer qu 'il succédera à Pettersson au pal-
marès de la boucle romande , il y a un
pas à ne pas franchir trop aisément. Jus-
qu'à Lugano, le chemin est long. Très
long même.

DIVORCE
Cette première journée aura aussi dé-

montré que tout n 'est pas rose entre Gi-
mondi et Motta d'une part et Pettersson
(appuyé par ses frères) et Zilioli de l'au-
tre. Finalement ce « divorce » — soyons
prudents tout de même — ne va-t-il pas
profiter aux troisièmes larrons ? Van den
Bossche a passé une calme journée. Il
n 'en demandait pas plus. Pintens a montré

une fois le bout du nez. Juste pour rap-
peler sa présence.

Certes, le verrou est mis. Qui le fera
sauter ? Et à quel moment ?

Pour les Suisses, la journée aura été cal-
me. Une journée comme ils les aiment,
lls se sont montrés prudents. Très pru-
dents. Trop prudents. Enfermés au sein
du peloton , à l'abri de... toutes initiatives ,
ils se sont contentés de suivre ! Seul Spahn
tenta de mettre le « nez à la fenêtre » . Le
temps de passer son nom sur les ondes de
< Radio tour » que le peloton l'avait dé-
jà réabsorbé...

SOUVENIR
Aujourd'hui étape ne présentant pas de

difficultés majeures , son point culminant
(col des Etroits) étant situé trop loin de
l' arrivée pour avoir une incidence sur le
classement de celle-ci. Certes, de nombreu -
ses petites côtes sépareront Estavayer de
Porrentruy. Or, tout pourrait se jouer dans
la boucle finale (à couvrir deux fois) pla-
cée à proximité de l'arrivée. Mais , tout
dépendra de l'attitude des ¦ grands ». Et
Gimondi se rappellera qu 'il avait signé
son succès final du Tour de Romandie
1969 à Porrentruy. Construira-t-il son dou-
blé sur le même secteur ? »

P.-H. BONVIN

Tour de Romandie: le verrou est tire par les «grands»Espoirs suisses
bons à Stettin
Devant 9.0(10 spectateurs , les espoirs suis-

ses ont obtenu un match nul mérité contre
les Polonais , à Stettin (0-0). Par rapport
au match joué il y a quinze jours à Aarau
contre le Danemark , les sélectionnés hel-
vétiques se sont montrés en gros progrès.
Contre une équipe polonaise qui partait
assez largement favorite , le résultat qu 'ils
ont obtenu peut être considéré comme re-
marquable.

Comme prévu, les Polonais se sont mon-
trés supérieurs sur le plan athlétique. Les
Suisses ont cependant joué de façon plus
intelligente et ils .n'eurent rien à envier à
leurs adversaires sur le plan technique, bien
au contraire. Le défenseur zuricois Stau-
denmann a sans aucun doute été l'un des
meilleurs joueurs sur le terrain. Avec lui ,
il faut citer le gardien Deck, auteur de
plusieurs interventions de classe. Les atta-
quants ont , dans l'ensemble, été moins en
vue que les défenseurs. Il faut noter toute-
fois que leur tâche était loin d'être facile
face à une défense polonaise puissante et
parfaitement organisée.

L'équipe suisse jouait dans la composi-
tion suivante : Deck, Staudenmann, Mund-
schin , Guyot (Siegenthaler dès la 62me),
Hasler ; Groebli , « Bigi » Meyer, Rahmen ;
Demarmels (Risi dès la 46me), Jeandupeux,
Schneeberger.

SPORTS Vfflflïïft
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O A la « Deutscblnndhalle » de Berlin,
l'Allemand Conny Vclensek (28 ans), a
conservé son titre de champion d'Europe
des poids mi-lourds en obtenant le match
nul avec le Britannique Chris Finnegan.
C'est avant tout à son courage que Vclen-
sek doit d'avoir conservé sa couronne.
Sérieusement malmené durant la première
partie du combat, blessé à une arcade,
il semblait prêt à l'abandon à la fin du
13me round. Il tint pourtant à poursuivre
le combat, pour obtenir finalement on
match nul assez logique.

ADIEO ! LES JEUX OLYMPIQUES
Nos amateurs nettement battus à Copenhague

DANEMARK - SUISSE AMATEURS
4-0 (2-0)

MARQUEURS : Thoft (penalty) 16me ;
Olsen 19me ; Nielsen 66me ; Oudzen 88me.

SUISSE : Kung ; Schaller, F. Huguenin ,
Ruprecht , Isler ; Merlin (Meury dès la
46me), Buhlmann, Kurz ; Griesemer (Ma-
billard dès la 46me) , Bovy et Messerli.
Entraîneur : Gehri.

Les amateurs suisses n'ont pas réussi à
confirmer leur surprenante victoire de Ve-
vey face à l'équipe nationale danoise. A
l'Idraetspark de Copenhague, ils se sont
inclinés dans le match retonr du tour pré-
liminaire du tournoi olympique qui les
opposait au Danemark.

Dès le début dc la rencontre , jouée par
une température relativement fraîche devant
21.300 spectateurs , les Danois pri rent l'ini-
tiative des opérations et leur succès se dessi-

na rapidement. Sous l'impulsion de Benny
Nielsen (qui jouera à Bayern Munich la
saison prochaine) et de Morten Olsen, lls
accumulèrent les actions dangereuses. C'est
finalement, avec une relative facilité qu'ils
ont effacé leur échec dc Vevey.

SUPRÉMATIE CONSTANTE
Trois joueurs seulement sont ressortis

du lot dans une équipe suisse qui, malgré
la défaite , a fait un match très honorable :
le gardien Kung et les très mobiles Isler
et Bovy.

Durant la première mi-temps, la supréma-
tie territoriale des Danois fut constante et
leur gardien ne fut pratiquement pas aler-
té. Après la pause, la sélection helvétique
se montrait sous un jour meilleur, notam-
ment au centre du terrain. Les Danois
restaient cependant les plus dangereux.

Les Quatre Jours
de Dunkerque

Dierickx échouant à 7 km de l' arrivée ,
Verbeek remportant l'étape devant de Vlae-
minck : les Belges ont encore été à la
pointe du combat dans la deuxième étape
des Quatre jours de Dunkerque. Mais
Charly Grosskost, s'il dut payer de sa
personne sur la fin , n 'en a pas moins
conservé son maillot de « leader ».

Deuxième étape , Dunkerquc-Cambrai
(197 km) : 1. Verbeek (Be) 4 h 5075"
2. R. de Vlaeminck (Be) 3. Janssen (Ho)
4. Kerrcmans (Be) 5. van Roosbroeck (Be).

Classement général : 1. Grosskost (Fr)
4 h 59'47" 2. R. de Vlaeminck (Be) 4 h
59'59" ; 3. Mortensen (Da) 5 h 00'12" ;
4. Leblanc (Fr) même temps ; 5. Verbeek
(Be) 5 h 00'12".

Le Tour d'Espagne
Le Tour d'Espagne a terminé hier son

premier tiers après la sixième étape , Sa-
lou-Barcelone (249 km), remportée au sprint
par le Belge Peelmann , dont c'est le 2me
succès. Jusqu 'à présent , les étrangers ont
remporté toutes les étapes (trois victoires
belges , deux hollandaises et une française )
plus le prologue contre la montre.

Classement général : 1. Pijnen (Ho) 25 h
26' 22" ; 2. Castello (Esp) 25 h 27' 13" ;
3. Guimard (Fr) 25 h 27' 23" ; 4. Paran-
teau (Fr) 25 h 27' 29" ; 5. Perurena (Esp)
25 h 27' 43".

P
E
R
M
E
T
T
E
Z

Grand , fort... et betc. Plus d une fois,
j' ai entendu cette réflexion sans pour
autant pouvoir en définir l'origine. Et
puis un beau jour , un petit neveu a é-
clairé ma lanterne. C'était à l'issue de
joutes scolaires. On avait organisé ces
épreuves par classe, sans tenir compte
dc l'âge des concurrents. Or, il arrive,
malheureusement pour eux, que certains
élèves aient « doublé ». Aussi se re-
trouvent-ils avec des camarades d'une
année leurs cadets. Dans des épreuves
athlétiques , il est Indiscutable que la
idfférence est sensible. D'où , sans doute,
dc la part des moins favorisés l'expres-
sion citée plus haut.

Les beaux jours annonçant le retour
des compétitions scolaires, je souhaite
que les organisateurs sachent éviter ces
situations anormales. Ne serait-ce que
pour éviter qu'on dise également d'eux :
ils sont...

Wl

L'ÉTAPE
Première demi-étape, Genève - Lau-

sanne (131 km 500) :
1. Patrick Sercu (Be) 3 h 05'28"

(avec bon. 3 h 05'08"). 2. Bitossi (It)
3. Basso (It). 4. Motta (It). 5. E. Pet-
tersson (Su). 6. Nassen (Be) . 7. Wagt-
mans (Ho). 8. Fritz (Ail). 9. Martinez
(Esp). 10. van den Bossche (Be). 11.
G. Pettersson (Su). 12. Dancelli (It).
13. Polidori (It). 14. Passuello (It). 15.
Cumino (It) , etc.

Seconde demi-étape, Lausanne - Es-
tavaycr-Ie-Lac (79 Ion 600) :

1. Franco Bitossi (It) 2 h 07'20"
(avec bon. 2 h 07'00"). 2. Sercu (Be)
même temps (2 h 07'10"). 3. Fritz
(Ail). 4. Wagtmans (Ho). 5. Zilioli (10.
6. Claes (Be). 7. Reyniers (Be). 8. Gi-
mondi (It). 9. Lievens (Be). 10. Pintens
tens (Be). 11. van Impe (Be) . 12y Nas-
sen (Be). 13. Poppe (Be) . 14. Maggio-
ni (It). 15. Boifava (It). 16. Ricci (Fr).
17. Poggiali (It). 18. Vanneste (Be) .
19. Sgarbozza (It) . 20. E. Pettersson
(Su) tous même temps.

Réclamation acceptée
A la suite d' une réclamation du di-

recteur sportif de l'équipe Sonolor, le
classement de la demi-étape Genève-
Lausanne a subi une modification. Le

Français Molineris passe de la 21 me
à la 9me place.

PRIX DE LA MONTAGNE
Au col du Mollendruz : 1. Vianelli

(It). 2. Palka (Fr) à 25". 3. Motta
(It). 4. G. Pettersson (Su). A Attalens :
1. Paolini (It). 2. Santy (Fr). 3. Mag-
gioni (It). 4. Gandarias (Esp). A Thier-
rens : 1. Bergamo (It). 2. van Impe
(Be). 3. Pintens (Be), 4. Tumellero (It).
Classement général : 1. Vianelli (It),
Paolini (It) et Bergamo (It) 5 p. 4.
Palka (Fr) . Santy (Fr) et van Impe (Be)
3 p. 7. Motta (It), Maggioni (It) et
Pintens (Be) 2 p. 10. G. Pettersson (Su),
Gandarias (Esp) et Tumellero (It) 1 p.

CLASSEMENT GÉNÉRAL
1. Bitossi et Sercu 5 h 12'08" ; 3.

ex aequo : G. Pettersson, E. Pettersson ,
T. Pettersson , Zilioli , Ballini , Farisato,
Genty, Theillière , Palka , Ducreux , San-
ty, Jimenez. Panizza, Maggioni , Sorli-
ni , Ritter , Vianelli , Urbani et 50 au-
tres coureurs dans le temps de 5 h
12'48".

Classement par points : 1. Bitossi et
Sercu 19 p. 3. Wagtmans et Fritz, 11 p.
5. Basso 8. Classement par équipes :
1. Filotcx et Dreher 15 h 37'54". 3.
Les autres équipes en 15 h 38'24".

'v M A5 " classements

RICHABD DB
NEUCHÂTELOIS ?
Il n'est pas impossible que le

Lausannois Richard Durr vienne
renforcer, la saison prochaine, les
rangs de Neuchâtel Xamax.

L'ex - international, qui — nous
l'avons appris de bonne source —
serait libre de tout engagement à
l'égard de Lausanne-Sports au ter-
me du présent championnat, se
montre en effet très intéressé par
la possibilité de jouer sous le mail-
lot rouge et noir. De l'autre côté,
les dirigeants neuchâtelois ver-
raient sans doute d'un assez bon
œil un joueur de la valeur de
Durr conduire le jeu de l'équipe
de la Maladière.

Affaire à suivre...

Panathinaikos Athènes, finalsite de la
coupe d'Europe, a été éliminé en quart de
finale de la coupe de Grèce. A Saloni-
que, il s'est incliné par 2-3 devant PAOK
après avoir mené au repos par 1-0.

Panathinaikos éliminé
de la coupe de Grèce

Deuxième étape, Estavayer-lc-Lac - Por-
rentruy, 195 km 800. — Départ d'Esta-
vaver : 13 h 10. Châbles 13 h 16, Yvo-
nand 13 h 24, Cheseaux 13 h 32, Yver-
don 13 h 37, Peney 13 h 51. Sainte-
Croix 14 h 06, Col des Etroits (Prix
de la montagne) 14 h 09, Fleurier 14 h 26,
La Roche 14 h 35, La Brévine 14 h 43,
Le Gigot 14 h 52, Le Cerneux-Péquignol
14 h 54, Le Locle 15 h 07, La Chaux-
de-Fonds (ravitaillement) 15 h 21, La Ci-
bourg 15 h 30, Les Bois 15 h 38, Le
Noirmont 15 h 49, Saigneléger 15 h 58,
Montfaucon 16 h 05, Croisée Glovelier
16 h 16, La Caquerelle 16 h 33, Les
Rangiers 16 h 35, Cornol 16 h 44, Por-
rentruy 16 h 55, puis Courchavon 17 h 02 ,
Bure 17 h 09, Chevenez sud 17 h 22,
Courtedoux 17 h 29, Porrentruy 17 h 34,
Courchavon 17 h 41 , Bure 17 h 48, Che-
venez sud 18 h 01, Courtedoux 18 h 08,
Porrentruy (arrivée) 18 h 13 à la route dc
Belfort , devant le collège Saint-Charles.

Parcours détaillé
et horaire de l'étape

d'aujourd'hui
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qui donnent tant ( 'JL E j i ïatm 'S '̂ MIBH ''

à votre intérieur, WTÊE 0**m»E a / r i  S

YVERDON NEUCHATEL, CHAUX-DE-FONDS DELEMONT FLEURIER ORBE CHATEAU-D'ŒX VALLORBE LE SENTIER STE-CROIX LAUFON ESTAVAYER NYON MONTHEY MARTIGNY SAXON SION SIERRE VIEGE

La p remière au
monde *:

la tondeuse à
"batterie

sans p roblème
La tondeuse à accu WOLF, avec accu
de longue durée. .
La voilà la tondeuse-Accu WOLF sensa-
tionnelle! Elle coupe sans bruit et sans
cable ... et sans souci de batterie grâ-
ce à la batterie sèche à longue durée de
WOLF.
Aucun entretien, toujours prête à l'emploi.
Plus d'acide. Idéale pour les surfaces de
pelouses jusqu'à 300 m2.
Nous avons aussi une tondeuse-Accu, à
batterie spéciale à liquide pour un prix
très avantageux. Avantd'acheter une ton-
deuse, vous avez tout intérêt à voir nos
tondeuses. Nous nous ferons un plaisir
de vous conseiller.
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Demandez notre formulaire A
d'inscription au concours M
<Nous récompensons les 60 

^plusbellespelousesdeSuisse>. 1
H. BAILLOD S. A.

Neuchâtel 25 43 21
A. ROCHAT

Cernier 53 35 32
QUINCAILLERIE DE LA COTE

Peseux 31 12 43
U. SCHMUTZ

! 

Fleurier Cressier
61 19 44 47 13 74

WWWtfl
BMW 2002
1969

Fr. 7800.—
Garage Central

Hubert PATTHEY
Pierre-à-Mazel 1
NEUCHATEL
Tél. 24 44 24

www
A vendre

VW Variant
1500 S,
expertisée,
88.000 km,
bon état.
Tél. (038) 33 36 55,
heures des repas.

A vendre

AUSTIN
UOO
Belle limousine
5 places.
Très soignée.
Expertisée.
Garantie 3 mois.
Prix : 2600 fr.
Grandes facilités
de paiement
Garage
R. WASER
rue du
Seyon 34 - 38
2004 Neuchâtel
Tél. (038) 25 16 28 r

Belle occasion
A vendre voiture

Chevrolet
Caitiaro
Sport
5 places, 70.000 km,
avec radio,
ceintures de sécurité,
compte-tours.
Parfait état.
Tél. (066) 71 14 41.

A vendre

VW 1500 L
1969, expertisée;
radio, accessoires.
Tél. 25 45 57.

A vendre

ALFA 1300 Ti
expertisée,
50.000 km,
très soignée.
Tél. (038) 33 36 55,
heures des repas.

Moteur
Chrysler
Outboord 5 CV
arbre long
Etat neuf = 15 h
navigation, »:
pour cause de
double emploi.
Seulement -
Fr. 1000 —
A. Delamalson-
Peter
Merianstrasse 58
4000 Bâle.
Tél. (061) 22 55 78.

woMMwmjnmiwwmW'ÇEmsakmm
COOPER *S»

Modèle 1971, 15.000 km.
Très belle Morris - Glaces descen-
dantes, « bronze Yellow » - Etat de
neuf - voiture équipée volant cuir,
radio, phares brouillard, etc.
Pour cause de départ : Ff. 9200.-

GARAGE PLACE CLAPARËDE S.A.
21-25, rue Sautter 1211 Genève 12

Tél. (022) 46 08 44

Particulier vend, pour cause de
double emploi, limousine

Mercedes 220 SE. B.
injection
en parfait état mécanique et
d'entretien, 75.000 km, garantie ;
direction et freins assistés ;
radio ; 6 roues, pneus radiaux.
Tél. (038) 53 24 43 ou 53 30 93.
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EXPERTISÉES ET GARANTIES
204 1966 6 CV, pastel, toit ouvrant,

intérieur simili, radio.

B

204 1967 6 CV, eau vive, intérieur
drap, peinture neuve, 53.000 km.

304 1970 7 CV, rouge, toit ouvrant,
intérieur drap, 50.000 km.

404 1966 9 CV, pastel, intérieur simili,

? 

excellent état, 69.000 km. Injection

404 SUPERLUXE INJECTION 1967 9
CV, beige métallisé, toit ouvrant,
intérieur cuir.

Q

504 AUTOMATIQUE 1969 10 CV, blan-
che, toit ouvrant, intérieur drap,
50.000 km.

504 INJECTION 1970 10 CV, blanche,
toit ouvrant, intérieur drap, 50.000 km.

Q

504 AUTOMATIQUE 1970, 10 CV, verte,
toit ouvrant, intérieur tabac, comme
neuve, 8000 km.

? 

Demandez liste complète avec détails
et prix. Facilités de paiement. Essais
sans engagement, même à votre domi-
cile. ,

j  I M. et J.-J. SEGESSEMANN & Cie
laÉlOw Distributeur PEUGEOT depuis 40 ans
¦̂r Pierre-à-Mazel 

51 
- Neuchâtel 

<p 25 99 
91

Très belle occasion

PEUGEOT 504
modèle mars 1970, gris métallisé,
intérieur cuir, glace arrière chauf-
fante, avec équipement d'hiver.
A roulé 36.000 km.
Voiture non accidentée, en par-
fait état de marche et d'entre-
tien, à vendre de première main.

S'adresser à Paul EMCH,
Ferreuses 10, 2013 Colombier.
Tél. 41 24 31.

VOLVO 144 - 1969 - 50.270 km Fr. 9.200.—
VOLVO 144 - 1969 - 43.830 km Fr. 9.500.—
VOLVO 144 - 1970 - 33.000 km. Fr. 11.200.—
VOLVO 144 S - 1968 - 60.720 km Fr. 9.000.—
VOLVO 144 S - 1969 - 39.830 km Fr. 9.900.—
VOLVO 144 S - 1969 - 17.830 km Fr. 11.600.—

Toutes avec garantie de trois mois

GARAGES SCHENKER
agence VOLVO, HAUTERIVE

Tél. 33 13 45 Ouvert jusqu'à 20 heures

A vendre

Ford Cortina
GT
modèle 1967,
blanche, en très
bon état.
Garage du
Val-de-Ruz,
Boudevilliers.
Tél. (038) 36 15 15.

A vendre

BATEAU aluminium
Spiboot, moteur 3 CV.
Valeur 3000 fr., cédé à 1800 fr.
comptant.
Tél. 2413 75.

A vendre

MGB 1970
avec hard-top
spécial, 4 pneus
neige et plusieurs
accessoires.
Tél. 33 37 49,
dès 18 h 30.

A vendre

une ID 19
1967, très bon état,
expertisée,

une ID 19
1963, bas prix.
Tél. 5312 48,
aux heures des
repas.

A vendre

FIAT 850
COUPÉ
40.000 km, expertisée,
en parfait état.
Garage F. Fatton,
Deurres 13, Peseux.
Tél. 31 72 50.

mWr ^yLm

W Ford Taunus 17 M ĵ
Caravan, 77.000 km Ê

Rover 2000 TC |
1968, 53.000 km |

Simca 1000 GLS 1
1965, 66;000 km I

Expertisée K

Achat - Vente - Reprise 9
Facilités de paiement R

A par crédit G.M.A.C. JH
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A vendre

Opel
Record 1700
modèle 1964,
2000 fr. Expertisée.
Tél. (038) 25 47 95.

W/ ~1
A vendre avec UPVs> / U  de rabais £pl

une magnifique salle à manger I
moderne et neuve, ainsi qu'un M

superbe salon I

AMEUBLEMENTS C. RICHARD I
2525 LE LANDERON (£ 51 26 60 WÊ

A la même adresse : 53Î
à vendre d'occasion gjï

UNE CHAMBRE A COUCHER en parfait état §|

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

FRIGO 140 litres ••
à partir de 29©.-

Autres modèles

ELECTROLUX - FRIGIDAIRE
BOSCH - BAUKNECHT

<P 25 69 21

A vendre

Opel Kadett
modèle 1965,
60.000 km,
expertisée.
Tél. (039) 23 73 29

A vendre

Triumph GT6
MK2
1969, 32.000 km.
Facilités
de paiement.
Tél. 31 38 93,
après 19 heures.

Je cherche
à acheter
moto
250 cm5
LFt 1054
Adresser
offres écrites
au bureau
du Journal.

A vendre

Alfa Romeo
1300 T
modèle 1967-68,
expertisée,
29.000 km.
Tél. 33 49 86.



En ligue B l'intérêt se concentre
sur la lutte contre lu relégation

jg T̂ football Les clubs de ligue A auront congé
dimanche à cause de Suisse-Grèce

Le chef de file de la ligue B, Saint-
Gall, peut s'assurer, au cours du pro-
chain week-end, son retour en ligue A
pour la saison 1971-1972. Deux points
lui suffisent , en effet , pour biffer com-
plètement l'ultime chance de Neuchâtel-
Xamax , ce dernier ne pouvant attein-
dre qu 'un maximum de 35 points, à con-
dition de gagner tout le reste de ses
matches. Les Saint-Gallois, qui ont déjà
34 points à leur actif , se déplaceront a
Monthey (6) avec des airs conquérants ,
car ils vainquirent les Valaisans par

4 à 1 au premier tour, à l'Espenmoos.
Mais, attention : Monthey n'a jamais

encore concédé de défaite chez lui, cet-
te saison, et il vient encore, en terre
soleuroise, d'obliger l'autre candidat à
la promotion en ligue A, Granges, à par-
tager le « gâteau ». On est donc curieux
de voir si Saint-Gall sera plus heureux ,
aux bords de la Vièze !

NEUCHATELOIS AU TESSIN
Granges (2) recevra Wettingen (9) fa-

ce auquel il peut , logiquement, s'assurer
aussi deux points presque décisifs en
ce qui concerne la promotion. Il rem-
porta, d'ailleurs, déjà le match-aller (2
à l).

Neuchàtel Xamax (3) ira jouer à
Chiasso (8) un match que l'on n 'ose
plus appeler celui de la « dernière chan-
ce », tant les deux premiers du classe-
ment tiennent leurs positions bien en
main. Au premier tour, les Neuchâtelois
l'emportèrent par 2 à 0 mais, la saison
dernière, ils durent s'incliner au « Sta-
dio communale » de la cité-frontière.

DRAMATIQUE

Duel dramatique en vue, du côté de
Genève, où Carouge (5 et , par conséquent
tranquille pour sa fin de saison) recevra
l'infortuné Urania qui 'tient , cette fois,
la « lanterne rouge » au classement...
Oui , duel dramatique dont les sportifs
genevois feront des gorges chaudes pen-
dant toute cette semaine car le déclin
d'Urania, club autrefois fameux (comme
aussi, Young Fellows Zurich) n'est tout
de même pas une bonne note pour le
football de la République et canton...
Sur le papier, Carouge part favori, sur-
tout dans sa forme actuelle. Mais il s'a-
git d'un derby, qui resta nul (2-2) à

raller. Saison dernière : 4-1 pour Carou-
ge.

DERNIÈRE CHANCE
Martigny (13) est, lui aussi , sur des

charbons ardents. Il devra se rendre au
Krontal saint-gallois pour affronter un
Bruhl (10) que vient de battre Chiasso
et qui termine tranquillement sa saison.
Or , à l'aller , Martigny l'emporta par 2 à
1. La saison dernière, le match resta nul ,
0 - 0.

Young Fellows (12) jouera , comme
Urania, une carte capitale en recevant
Aarau (4). Certes, son visiteur ne peut
plus espérer ni redouter en cette com-
pétition. Mais les « leunes Compagnons »
vivent sur les nerfs, en ce moment. A
l'aller, victoire argovienne 1 - 0. Saison
dernière : 2 à 1 pour les Zuricois.

Quant à Vevey (11), qui recevra Men-
drisiostar (7), il espère bien consolider
encore sa position en prenant revanche
du 1-4 encaissé au premier tour à Men-
drisio. sr_
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Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Saint-Gall 21 15 4 2 48 19 34
2. Granges 21 15 1 5 44 17 31
3. Neuch. Xamax 21 11 3 7 34 24 25
4. Aarau 21 7 9 5 24 24 23
5. Carouge 21 8 6 7 38 37 22
6. Monthey 21 8 5 S 36 32 21
7. Mendrisiostar 21 7 7 7 22 24 21
8. Chiasso 21 6 9 6 21 28 21
9. Wettingen 21 7 6 8 41 37 20

10. Bruhl 21 7 5 9 34 34 19
11. Vevey 21 7 4 10 25 37 18
12. Young Fellows 21 5 4 12 24 29 14
13. Martigny 21 4 5 12 16 39 13
14. Urania 21 3 6 12 17 43 12

v: :-*>:-~:v:w:v:-v*v:-::.:¦ .: - '«ak:::¦:::. :•:¦:-:¦:¦:¦ ¦:::: v -̂ v:*:::-̂ :̂

A MONTHEY. — Mabillard (il menace ici le gardien soleurois Kohler) ef ses coéquipiers peuvent forf bien
retarder d'une semaine l'ascension de Saint-Gall. (A. S. L.)

1. Bruhl - Martigny. — Les Saint-Gal-
lois , sur leur terrain , seront un os > dur
à croquer pour les Valaisans. Marti gny
peut , toutefois , enlever un point. 1 1 X

2. Chiasso - Neuchâtel Xamax. — Deux
équipes qui terminent « en roue libre ». Les
Neuchâtelois donneront certainement leur
chance" à quelques jeunes. X 1 1

3. Carouge - Urania. — Les Carougeois
viennent de connaître deux défaites d'affilée.
Les Ugéistes paraissent capables de leur en
infliger une troisième. 2 2 X

4. Granges - Wettingen. — La fo rmation
soleuroise , qui doit faire oublier son faux
pas de samedi dernier , s'imposera certaine-
ment. 1 1 1

5. Monthey - Saint-Gall. — Voyage péril-
leux pour Saint-Gall , qui n 'a plus perdu de-
puis longtemps. La loi des nombres va-t-elle
jouer un mauvais tour au chef de file ?
Pourquoi pas ? 1 X 1

6. Vevey - Mendrisiostar. — Pratique-
ment hors de danger , Vevey pourra évoluer
à sa guise. Mendrisiostar doit s'attendre à
une confrontation difficile. X 1 1

7. Young Fellows - Aarau. — En va-
leur pure , Aarau est le plus fort , mais au-
ra-t-il assez de volonté pour s'imposer au
Letziground ? Un point , en tout cas, tombe-
ra dans la poche de l'équipe zuricoise.

8. Berne - Thoune. — Première ligue,
comme les matches qui vont suivre. Ce der-
by risque bien de tourner à l' avantage du
moins bien classé. Thoune. 2 2 X

9. Breite - Porrentruy. — Candidate à
la deuxième place , la formation bâloise re-
trouve sa forme. La tâche sera plus que
délicate pour Porrentruy. 1 1 1

10. Buochs - Gambarogno. — Le «éo-
promu tessinois figure déjà parmi les
• grands > . Il devrait éviter le pire dans ce
déplacement difficile. X X X

11. Soleure - Moutier. — Sérieusement
menacé par la relégation , Moutier jouera
sa dernière carte: Soleure , quant à lui , a
perdu l' espoir de participer aux finales.

2 2 2
12. Vaduz - Frauenfeld. — Déplacement

périlleux pour le « leader • du groupe orien-
tal. La formation de la principauté peut ré-
colter un point. X 2 X

13. Yverdon - Nyon. — Un peti t air de
surprise flotte sur le Nord vaudois...

1 X X

Un adversaire de taille pour Heùeisen
4p) boxe Demain soir à Berne

Le professionnel bernois Max Hebeiseh ,
que les Neuchâtelois ont eu le plaisir de
voir à l'œuvre, en décembre dernier, au
Panespo , poursuit rondement sa carrière.
Après nette victoire aux points à fin mars,
contre Andreoli , le t poulain » de Charly
Buhler aura une excellente occasion de
montrer tout son talent face à un autre
athlète italien , Pierro Gaspari.

Le poids welter transalpin est classé
septième de sa catégorie, qui est l' une des
plus riches en éléments de valeur. C'est
donc un boxeur de première série que
Hebeisen va affronter ce vendredi , à Ber-
ne, raison pour laquelle le combat est pré-
vu en dix reprises. Il s'agira , en fait , du
premier grand match de Max Hebeisen ,
événement que le public saura sans doute
souligner par une présence nombreuse.

Gaspari, infatigable , est un homme qui
attaque constamment l'adversaire et ses sé-
ries de crochets des deux poings sont par-
ticulièrement redoutables. Très bon encais-
seur, il n'a encore jamais perdu avan t la
limite. Le Transalpin sera donc, à n 'en
pas douter , un adversaire spécialement co-
riace pour le Bernois , lequel n'a encore
jamais connu la défaite en 14 combats
(iin match nul) .

Au cours de la même réunion , un au-
tre professionnel bernois, Jean-Pierre Frie-

dli , affrontera , en 8 reprises, l'Algérien
Salah Arafa. Friedli , qui s'était cassé un
doigt, en décembre, en affrontant un au-
tre Algérien (Galou) à Porrentruy, fera sa
rentrée à cette occasion. Il espère, cette
année encore, lancer un défi au Genevois
Walter Blaser. C'est dire qu 'il prend sa
reprise d' activité au sérieux.

Vers des luttes serrées entre Bonvillars et Fontanezier
\tffa hiofocydisme | DEUXIÈME MANCHE DU CHAMPIONNAT SUISSE SUR ROUTE

Après Oulens - Villars-le-Comte, c'est
entre les localités nord-vaudoises de
Bonvillars et Fontanezier que se dérou-
lera, dimanche, la deuxième manche du
championnat suisse sur route.

UN FAVORI. — C'est le Zuricois Kneubuhler, sur Yamaha, qui s'est révélé
à Oulens (Avipress - Pécoud)

Les très nombreux spectateurs neuchâ-
telois qui, chaque année, assidus, vont
assister aux joutes motocyclistes tes p lus
proch es — si naturellement l'on exclut
Lignières, ce qui n'est point encore fai t

— seront témoins de luttes serrées. En
e f f e t , la presque totalité des fa voris
seront p résents, cette année, à Bonvil-
lars.

RECORD MENACÉ
Le record de la p iste, détenu depuis

1969 en 2'20"0 par Fritz Peier, sur
Egli-Vincent 1000 cmc, sera en butte
aux assauts du Genevois Florian Burki ,
également sur Egli-Vincent , qui pourrait
for t  bien si le temps est clément , el
la p iste sèche, ajouter un nouveau record
à son palm arès. Mais nous ne saurions
oublier ses deux principau x adver-
saires, dans cette catégorie des p lus de
550 cmc, le Bernois Hans Meyer
(Norton-Meyer) et le Neuchâtelo is Geor-
ges Beuchat (Rickman-Cooper), tous
deux parfaitement capables du meilleur.

En 500 cmc, nous notons la présence
du Neuchâtelois Jean-Marie Grandidier ,
sur Matchless. meilleur temps de la
journée , en 1970. On se souvient qu 'il
avait remporté , sous une p luie battante ,
les deux manches de la catégorie. Ses
principaux adversaires seront le Valai-
san Bruno Michaud (Ducati), le Fribour-
geois Félix Andera u (Egli-Kawasaki), le
Morgien Michel R isse (Liengme- Aer-
macchi), l'an dernier vice-champion
d'Europe de la Montagne , et le Zuri-
cois Xaver Suess (Honda), vainqueur
inattendu de la première manche à Ou-
lens.

LA PLUS I N D E C I S E
La classe des 350 cmc pa rait être

la plus indécise, la qualité des p ilotes
en lice étant de très haut niveau. Nous
trouvons , en premier lieu, le vainqueur
absolu el détenteur du record de la
première manche à Oulens, le Zuricois
Brun o Kneubuhler, sur Yamaha. Cette
machine paraît , sur le plan national
s'entend , être la p lus compétitive. Lors-
qu 'on saura que le Neuchâtelois Gran-
didier. le Lausannois Michel Pittet , le
Zuricois Lindenmuller el le Vaudois
Gilbert Piot militeront dans celte même

catégorie au guidon de même Yamaha ,
on se rendra compte qu'il faudra atten-
dre la f i n  de la course pour connaître
le vainqueur. Notons encore la pré-
sence du Zuricois Sepp Hasler, qui,
si sa Kawasaki répond à ses espoirs,
est parfaitement capable de remporter
la victoire.

II semble qu 'en 250 cmc, la meilleure
performance doit être réalisée par l'ac-
tuel détenteur du record da la p iste ,
le Zuricois Fritz Peier. Ce dernier à
remporté la première manche à Oulens,
au guidon de sa nouvelle Suzuki-Weber,
avec un brio pro metteur. Opposons-lui ,
toutefo is, Kneubuhler, sur Kawasaki,
et Brauchli , sur MZ-RE, machine toute
nouvelle sur le p lan helvétique.

Avec Hasler, Lutz, Greub et Geissler,
la classe des 125 cmc verra très pro-
bablemen t de sérieuses empoignades car,
à Oulens, dans cette classe, nous avions
noté les quatre premiers classés dans
la même seconde !

Trente-trois équipages de side-cars se-
ront aux prises à Bonvillars. Outre les
Biennois Humel-Schneider et Unter-
rassner-Peretot , la victoire semble à la
portée de Traxel-Kemmer, sur Suzuki ,
vice-champions suisses 1970 derrière les
Genevois Schmid-Mayenzet.

Chez les débutants, p lusieurs Neu-
châtelois participeront à cette manche,
en particulier Eug ène Sylvestre , Philippe
Amez-Droz, Eric Augier, Jean-Claude
Sigrist , Roland Sa lathé et Ravnald Bau-
din. Charles-F. PÉCOUD

La ^prochaine journée du championnat
suisse (8-9 mai) se déroulera selon le pro-
gramme suivant :

Samedi : Granges-Wettingen (17 h), Ve-
vey-Mendrisiostar (20 h 15), Chiasso-Neu-
châtel Xamax et Etoile Carouge-Urania
(20 h 30).

Dimanche : Young Fellows-Aarau
(15 h 15), Bruhl-Martigny et Monthey-Saint-
Gall (17 h).

En raison des matches internationaux
Suisse-Pologne et Suisse-Grèce, le cham-
pionnat de la ligue A est interrompu durant
le prochain week-end.

Les matches de ligue B
le week-end prochain

Le match au sommet de la ligue fédé-
rale ouest-allemande, joué mardi soir à
Munich, entre Bayern et Borussia Moen-
chengladbach , s'est terminé sur un résul-
tat nul (1-1). Le champion sortant conser-
ve donc son avance théorique d'un point
sur la formation bavaroise.

Classement : 1. Borussia Moenchenglad-
bach 29-41; 2. Bayern Munich 28-38; 3.
Hertha Berlin 29-36.

Match (nul) au sommet
en Allemagne de l'Ouest

Aucun champion n'est encore connu

Une place au soleil pour les «sans grade»
IVe LIGUE !

NEUCHÀTELOISE [
A trois journées de la fin du cham-

pionnat , la situation n'a guère évolué pour
les équipes de tête, qui couchent sur leurs
positions.

Groupe 1. — Dans ce groupe, on va
connaître d'ici peu le champion, car Châ-
telard la, qui compte deux points d'avance
théorique sur son voisin Gorgier, va rece-
voir cet adversaire dimanche prochain . Mais
les hommes de l'entraîneur Gattolliat , qui
peuvent se contenter d'un match nul , feront
bien de se méfier car Gorgier ne viendra
pas leur rendre -visite^ en victime expia-
toire ; il vendra chèrement sa peau.

1. Châtelard la 14 matches 27 points.
2. Gorgier 13-23 ;-'3] *Fleurier Ha 13-20 ;
4. Colombier II 13-16 ; 5. Béroche Ib
13-11 ; 6. Boudry Ha 13-9 ; . 7. Noiraigue
13-8 ; 8. Bôle II 13-4 ; 9. Auvernier II
14-2.

Groupe 2. — Dans la course au titre ,
Dombresson se maintient toujours en tête
avec deux points d'avance sur Béroche
la. Cette équipe est fort redoutable puis-
que ses avants ont déjà marqué plus de
100 buts cette saison. Comme les gens
de la < Riviera » neuchàteloise doiven t en-
core recevoir Dombresson, il ne serait
pas surprenant que l'on s'achemine vers
un match d'appui pour désigner le cham-
pion.

1. Dombresson 13-26 ; 2. Béroche la
13-24 ; 3. Helvetia 13-14 ; 4. Cortaillod
II 13-12 ; 5. Saint-Biaise Ilb 13-10 ; 6.
Marin Ha 13-10 ; 7. Comète II 13-9 ;
8. Châtelard Ib 13-7 ; 9. Corcelles III
14-6.

Groupe 3. — Lignières —¦ au repos
dimanche — est rejoint par Marin lib ,
en tête du groupe. Néanmoins, les cama-
rades de Stoppa demeurent favoris et pa-
raissent bien partis pour conquéri r le titre
et ten ter une nouvelle fois, l' ascension
en catégorie supérieure.

1. Lignières 13-23 ; 2. Marin Ilb 14-23 ;
3. Saint-Biaise Ha 14-18 ; 4. Cressier 13-16;
5. Hauterive II 13-13 ; 6. Serrières II
13-9 ; 7. Atletico 12-7 ; 8. Le Landeron
II 13-5 ; 9. Boudry Ilb 13-4.

Groupe 4. — Le choc au sommet
opposant Buttes à Travers la n 'a pas
connu de vainqueur. Ce résultat nul main-
tient le£v deux équipes sur leurs positions ,
mais sacrera vraisemblablement Travers la
champion de groupe lorsqu 'il aura comblé
son retard au calendrier.

1. Buttes 14-23 ; 2. Travers la. 12-22 ;
3. Travers Ib 13-18 ; 4. Fleurier Ilb 12-15;
5. Saint-Sulpice 14-11 ; 6. Blue-Stars 12-10;
7. Môtiers 13-9 ; 8. Couvet II 14-7 ; 9.
L'Areuse II 14-3.

Groupe 5. — La Chaux-de-Fonds II
et Deportivo demeurent sur la même ligne
dans l'attente de la confrontation directe
de dimanche prochain , de laquelle sortira
peut-être le futur vainqueur du groupe.

Ticino II s'accroche à trois longueurs et
garde une petite lueur d'espoir de jouer
un mauvais tour aux chefs de file , qu 'il
devra encore rencontrer.

1. La Chaux-de-Fonds II et Deportivo
14-24 ; 3. Ticino II 14-21 ; 4. Le Parc
II 14-18 ; 5. Le Locle III 14-15 ; 6.
Centre Espagnol 14-9 : 7. Floria Ilb 14-9:

8. Les Bois II 14-7 ; 9. Saint-lmier III
15-7 ; 10. Etoile Ha 13-6.

Groupe 6. — Coffrane a pris provisoire-
ment le commandement, bénéficiant du re-
pos de son voisin et rival . Les Geneveys-
sur-Coffrane. Mais, derrière ces deux équi-
pes, Floria lia n'a pas dit son dernier
mot et garde intactes ses possibilités de
terminer en vainqueur le sprint final que
vont entreprendre ces trois équipes.

1. Coffrane 14-24 ; 2. Les Geneveys-sur-
Coffrane 13-22 ; 3. Floria Ha 13-21 ; 4.
Sonvilier II 13-11 ; 5. La Sagne 11*12-9 ;
6. Dynamic 13-9 ; 7. Les Ponts-de-Martel
12-8 ; 8. Fontainemelon II 13-8 ; 9. Jiloile
Ilb 13-4. "Sy'M.

Clay pourrait
affronter Foreman

L'organisation Sam Silverman a révélé
qu 'il avait fait une offre d'un million de
dollars à Cassius Clay pour que ce der-
nier affronte George Foreman dans une
rencontre qui aurait lieu à Boston , en sep-
tembre. L'ancien champion du monde n 'a
pas encore fait connaître sa réponse.

George Foreman (22 ans) est classé nu-
méro un par la W.B.A. et par d' autres
organismes mondiaux de la boxe. Il est
invaincu en 24 combats professionnels (21
remportés par Knock Oui). Foreman doit
affronter l'Argentin Gregorio Peralta en 15
rounds , lundi prochain , à Oakland (Cali-
fornie) .
# Le poids léger américain Al Robinson ,
médaille d'argent aux jeux olympiques de
Mexico en 1968, est dans un état grave,
dans un hôpital d'Oakland , à la suite d'une
intervention chirurgicale au cerveau qu 'il
a subie mardi.

Robinson s'était soudainement évanoui ,
sans raison apparente, vendredi dernier ,
après une séance d'entraînement. Passé
professionnel en 1969, Robinson a rempor-
té 12 des 13 combats qu 'il a livrés.

_ -̂ -5 w aviron

Neuchâtelois en verve
Aux régates nationales de Stansstad, le

Neuchâtelois Denis Oswald a montré avec
détermination ses prétentions face aux meil-
leurs skiffiers du pays en remportant net-
tement les deux épreuves dc sa spécialité.
Dès le départ , il se plaça en tête et con-
tôla la course, ne laissant aucune chance à
ses adversaires.

Associés aux Yverdonnois Rodriguez et
Burgat , les Neuchâtelois J.-M. Oswald et
Rod s'imposèren t en quatre avec barreur se-
niors A. Ces deux bateaux ont été sélection-
nées pour les régates internationales de
Mannheim , qui serviront de test à la
délégation suisse.

Né»— basketball

Le Grec Kolokithas a été le meilleur mar-
queur (104 points) du tournoi pré-européen
du Mans (groupe B). D'autre part , Michel
Longueville (France) a été désigné meil-
leur joueur du tournoi.

Les meilleurs marqueurs : 1. Kolokithas
(Grèce) 104 points — 2. ex-aequo : Zidek
(Tch) et Goumas (Grè) 74 p. — 4. Gilles
(Fr) 69 p. — Bonato (Fr) 65 p.

Classement final : 1. France 8 p. — 2.
Tchécoslovaquie 7 p. — 3. Grèce 5 p. (meil-
leur goal average) — 4. Ecosse 5 p. 5. Suisse
5 P.

La France et la Tchécoslovaquie sont qua-
lifiées pour le championnat d'Europe qui
se déroulera en septembre prochain , à Essen
(Allemagne occidentale) .

La France
et la Tchécoslovaquie

aux championnats
d'Europe

La traditionnelle course
de

Corcelles-Cormondrèche

s-ffîl i athlétisme

La section de la S.F.G. de Corcelles-
Cormondrèche organise, dimanche matin ,
sa traditionnelle et annuelle course pédes-
tre. Au vu du nombre d'inscriptions déjà
parvenues , cette compétition va au-dcvanl
d' un succès sans précédent.

La course est ouverte à cinq catégories
de concurrents : les écoliers (600 mètres) ,
les cadets (1200), les juniors (1200), les
seniors (2400) et les vétérans (1200). Les
vainqueurs seront tous connus bien avant
midi déjà.

L'après-midi sera consacré aux spectacu-
laires courses de relais de même qu 'au
saut à la perch e et au jet du poids. Une
belle journée en perspective.

TOLERIE +
MECANIQUE
¦ bâtis de machines
¦ armoires électriques
¦ pupitres de commande
¦ machines à dégraisser
¦ cabines de peinture
¦ étuves de séchage

ou cuisson
MAX DONNER & CIE SA

30, PORTES-ROUGES
2000 NEUCHATEL
Tél. (038) 25 25 01

Ateliers de Tôlerie industrielle
et Constructions mécaniques
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Domination prévisible de Porsche
.fogSS automobilismé A Spa-Francorchamps

La première partie du championnat in-
ternational des constructeurs 1971 se ter-
minera dimanche , avec les 1000 km de
Spa-Francorchamps.

Après cinq matches , Porsche , le cham-
pion de ces deux dernières années . se
trouve en tête avec 40 points , contre 23
à Alfa Romeo, 16 à Ferrari et 3 à Che-
vrolet. Selon toute vraisemblance, le cons-
tructeur allemand augmentera encore son
avance sur le très rapide circuit belge.
Ferrari et Alfa Romeo n 'aligneront , en
effet , qu 'une seule voiture d'usine. La Fer-
rari 312 sera pilotée par Jacky Ickx et
Clay Regazzoni alors que l'Alfa Romeo
33-3, victorieuse à Brands Hatch, sera con-
fiée à Andréa de Adamich et Henri Pes-
carolo.

DEUX n FRATRICIDES •
Jo Siffert , en compagnie du Britannique

Brian Redman , a gagné les deux derniè-
res « éditions » des 1000 km dc Spa. L'an-
née dernière, il s'était imposé à la moyen-
ne de 240 km. 459 mais le record du
tour avait été établi par Pedro Rodriguez ,
à la moyenne de 258,320 km. Cette fois
encore , Jo Siffert , qui fait équipe avec
Derek Bell (les deux pilotes ont gagné,
cette saison, à Buenos-Aires), a les faveurs

de la côte. Pour lui. le danger viendra
des autres Porsche en lice, principalement
de celle de Pedro Rodriguez-Jacky Oliver ,
qui a terminé première à Daytona Beach
et "aux 1000 km de Monza.

Sélection suisse

Kyburz évincé

M 
judo

' ' —_ _ ——

Aux championnats d'Europe 197 1, à Grete-
borg (20-23 mai), la Suisse sera représen-
tée par une équipe de cinq judokas.

Afin d'intensifier leur préparation , les
cinq sélectionnés suivront un camp d'en-
traînement à Lucerne , du 15 au 18 mai.
Ces championnats d'Europe constituent un
premier test en vue des Jeux olympiques
de 1972.

Voici les hommes retenus : Peter Wiler
(Zurich / léger) , André Arrigoni (Yver-
don / welter), Karl Kammerer (Zurich /
moyen). Ulrich Falk (Zurich / mi-lourd )
et Pierre Paris (Lausan ne / lourd) .

1 x 2

1. Bruhl - Martigny . . . .  7 1 2
2. Chiasso - Neuchâtel Xamax 4 4 2
3. Carouge - Urania . . .  3 4 3
4. Granges - Wettingen . . 8 1  1
5. Monthey - Saint-Gall . . 1 6 3
6. Vevey - Mendrisiostar . . 5 4 1
7. Young Fellows • Aarau . . 7 2 1
8. Berne - Thoune . . . .  5 3 2
9. Breite - Porrentruy . . .  7 2 1

10. Buochs - Gambarogno . . 2 4 4
11. Soleure - Moutier . . . .  5 1 4
12. Vaduz - Frauenfeld . . . 3 5 2
13. Yverdon - : Nyon . . . .  3 4 3

Dix
exp erts
vous
p rop osent...
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ï» 1 twjf - ' jv"if ' -  ̂
¦» 

* à.* im î HH ¦*

lil Location c^ez Symphonie, 31 , rue Centrale, Bienne ml

Pour votre maman...

lAiiffi
Boutique-cadeaux

| a sélectionné I
les plus beaux présents j

| Colliers * bijoux fantaisie * J
céramiques * parfumerie * pou- I
driers * les dernières créations |

S de F*aris |

Rue des Poteaux 6, NEUCHÂTEL - Tél. 24 15 72

Chassez les
froidures de l'hiver*

A nos frais.
Vous ne devez pas nécessairement vous résigner à des

années de privations. A économiser sur tout et_. à grelotter
quand même. Le chauffage «grand-confort» est à votre
portée. Dès maintenant.

Nous vous offrons en effet un plan de financement. Qw
vous facilite l'achat d'un chauffage central Oertli Standard,
commode, propre et économique-à mazout ou gaz. Un plan
qui vous laisse le choix du mode de paiement comme de
l'installateur à charger du montaga Avouez qu'il est difficile
de faire davantaga _ _ 

___ .__. .rSI CERTLI
kS STANDARD

i ;..*--

Vous aussi avez droit du chauffage «grand-confort»

. Je m'intéresse au véritable chauffage «grand-confort». Veuillez '
I m'envoyer votre documentation sur: I
| ? votre plan de financement I

J ? une nouvelle chaudière avec/sans préparation d'eau chaude ,.
I ? un brûleur moderne Oertli I
| ? de nouveaux corps de chauffe S

¦ 
Veuillez m'envoyer, sans engagement, les documentations
correspondantes. 8
| Nom: |
| Adresse: II

§ I Marquer d'une croix ce qui convient.-découper le coupon et l'envoyer à Im. —.
Z I Oertli Standard SA.1023 Crissier, tél.021/34 9991. 29 D |A ^
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présent trouvaient
les automatiques trop chères !

i Daf33 - '
i ¦"' ¦ ' *;Si WCCtCCrï •

_ ^— - ¦¦¦¦

¦ ¦ ¦— Êj Ê ^
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Unedesplusavantageusesparmilesvoituresàchange- \
j ment de vitesses automatique: prix bien au-dessous

de Fr.7000.-. Et d'un entretien sans problème! ' K

B jÉ«3k I ¦¦ rn'eux qu'une auto -
mmmwmfmm une automatique I d I
Essai sans engagement auprès de: S ||

¦ j GARAGE DU LITTORAL
i;;;l M. + J.-J. SEGESSEMANN & CIE f,J

Pierre-à-Mazel 51 Tél. 25 99 91
r; ¦ |. Début route des Falaises -ife^

f

Du 25 mai au 5 juin 1971

I Prêts I
I express I
m de Fr. 500.— à Fr. 20,000.— ¦£

H Votre sjonatureflafta: H
m • Discrétion totale ¦
r| Adressez-vous unique- S
m ment à la première M
III banque pour C H
m prêts personnels. 11

M Banque Procrédit I
§P 2001 Neuchâtel. m,flonMM S H
K% ' tél. 038/24 83 83 M
§f m^. Jk ouvert0a00-1 2.1S et«^6-ia00 Wpt ^  ̂ MU *ermé le samedl IB
jÈ| M̂mmmf Nous vous recevons fi
m m discrètement en local ¦
M A Bk priv^ ¦

Ép l 55 i M
g£t$ê Endrott I I

Jeune homme
suisse allemand,
marié, cherche
travail offrant
la possibilité
d'apprendre
le français.
Adresser
offres écrites
à IN 1051
au bureau
du journal.

Jeune commerçant
dynamique représentant confirmé, parlant français (lan-
gue maternelle), allemand, italien et anglais, cherche

changement de situation
Faire offres sous chiffres à P 300266 N, à Publicitas ,
?nnn Ma..rh5toi

EMPLOYÉ DE COMMERCE Architecte ETS
sérieuse formation, ayant expériences de . .
la vente, cherche poste à responsabilités, expérimenté cherche place pour élaboration
Libre immédiatement. de Projets - détails, etc. Libre tout de

suite ou pour date à convenir.
Adresser offres sous chiffres EJ 1047 au
bureau du journal. Adresser offres écirtes à FK 1048 au

bureau du journal.

• 

La maison du TROUSSEAU tità£ê
M HUGUENIN JMÈÈËÉ

1er-Mars 14 rez-de-chaussée 9 K Mr
NEUCHATEL - Tél. (038) 25 51 55 MMBJB^

^^Ai OIIVCDT ,ous 'es 'ours et 'e soir 
Ê H»WJIj UUVfcK I  sur rendez-vous J& B>

Café-Restaurant des Chavannes

«CHEZ BEAUJOLAIS,
Fondues - Croûtes au fromage
ASSIETTE DU JOUR Fr. 3.50

Salle pour assemblées
Repas pour sociétés sur commande

VENTE
de gré à gré

pour cause de maladie
samedi 8 mai, dès 10 h du matin :
1 salle à manger complète ; 1 chambre à
coucher, 2 lits, complète ; 1 frigidaire Lin-
de, différentes tables, fauteuils, petits meu-
bles, etc.

Avenue Beauregard 26, Cormondrèche, 1er
étage, à gauche.

Prix à discuter. Paiement comptant.

i PRÊTS j
n sans caution
M de Fr. 500.— à  10,000.—
^B , Formalités simpll-
'j \j fhm V"~{LlhriTlli flées - Ra P' di,é-
:ïë___W î̂affSr gaK Discrétion
''¦EU™ t£g*S2MÏ3Z8& absolue.

mm* nm'iia-fli MIl -M®

Envoyez-moi documentation tan* engagement

Nom

Rue

Localité K ANv y

HÔTEL DU VAISSEAU
Petit-Cortaillod

JOURNÉE DES MÈRES
Menu : Fr. 17.—

Consommé
TV

Filets de perches frais au beurre
ou

Palées du lac, sauce neuchàteloise

Mignons de veau aux morilles
Pommes frites

Salade

Vacherin glacé
Réservez s.v.p. par tél. 42 10 92

Prochainement m

I 

grande I
epsisi 1
de tout pour le i|

¦ camping I
NEUCHATEL H

<5 (038) 24 57 87 gj

Monsieur et Madame

Gustave MUSY
Hôtel de l'Etoile, à Colombier
et leur chef

FRANCK
vous propose leur menu de

la Fête des mères

Consommé au porto
Asperges mayonnaise

X X X
Tournedos andalou

Jardinière de légumes
Pommes frites

Salade
X X X

Poires Belle-Hélène

Menu complet : 13 fr.
Sans entrée, 11 fr.

Tél. 41 33 62

ECOLE DE SAGES - FEMMES
La Maternité de l'hôpital canto-
nal de Genève organise des ]

cours de sages-femmes
donnant droit à l'obtention du
diplôme, après 2 ans d'études.

' Age d'admission :
i de 20 à 35 ans

Début du cours :
1er octobre 1971

Inscriptions :
entre le 15 avril et le
15 mai 1971, auprès de
la Direction de l'hôpital
cantonal de Genève, 24,
rue Micheli-du-Crest,
1211, Genève 4, qui four-
nira sur demande tous les
renseignements utiles.
Téléphone No 46 9211,
interne 2162.

RIDEAUX |
Confiez-nous la confection et la pose de vos I
RIDEAUX aux meilleures conditions : splendide et I
grand choix de tissus modernes et de style. MH
Présentation à domicile de nos collections, B|
le soir également. rai
Toujours les plus bas prix. Adressez-vous à la Maison I

Maillefer 25 - Neuchâte l - Tél. 25 34 69 I

m̂^̂ ^̂ ^Êa M̂mmmmm V O Y A G E S^̂ ™^
^VifETTWER.

SÉJOURS DE PRINTEMPS :
LUGANO îriïiï. |ggg
¦ i I/""• A ik I/"\ à partir de 17-29 mai
LUVJAIMVJ Fr. 425.— (13 jours)

etTnscHpTons: AUTOCARS WITTWER
1, rue Saint-Honoré, Neuchâtel ¦ Tél. (038) 25 82 82

CI P - PESEUX
Centrale industrielle de production de mouvements

d'horlogerie
Avenue de Beauregard 3 Tél. 31 57 32

engage tout de suite, éventuellement à la demi-
journée,

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux propres et faciles.

Nous engageons les étrangères au bénéfice du
permis d'établissement, ou « hors plafonnement ».

Faire offres ou se présenter à l'usine.

Nous engageons :

MACHINISTES
ÉBÉNISTES
MANŒUVRES

Avantages sociaux, caisse de re-
traite.
Faire offres à CORTA S.A.,
fabrique de meubles, Cortaillod.
Tél. (038) 41 3414.

Hôtel cherche

femme
de chambre

Date d'entrée à convenir.

Pour renseignements :
Tél. (038) 24 78 79.

LA CENTRALE LAITIÈRE
Neuchâtel S.A.

cherche pour le 1er juin 1971

un aide-vendeur
pour la distribution de produits
surgelés dans le bas du canton.

Faire offres par téléphone au
No 25 98 05.

M Faubourg de l'Hôpital 13 W
M. Neuchâtel |||
B Tél. (038) 24 74 14 B

cherche

OUVRIER
pour travail sur bateaux.

Eventuellement

AUXILIAIRE
(fi (038) 24 27 14

Bureau d'assurances de la ville
cherche une

employée à temps partiel
pour un travail sur machine comp-
table.
Ecrire sous chiffres HK 1028 au
bureau du journal, pour fixer un
rendez-vous.

HÔTEL DU LAC, AUVERNIER
cherche

garçons de cuisine
Nourris, logés.
Tél. (038) 31 21 94.

Walter Wittwer
Chauffage central
Tuyauterie M

Montages en régie 1Ë

2013 COLOMBIER B
Rue du Château 5 M§
(fi (038) 41 15 26 M

Dame, n'ayant
que sa petite
rente AVS,
trouverait gentil
foyer auprès de

monsieur
seul, vivant à
la campagne.
Ecrites sous
chiffres JL 1046
au bureau
du journal.

apprenti
Bureau d'Ingénieurs
engagerait
jeune homme ou
jeune fille en qualité
j 'apprenti dessinateur
en béton armé
et génie civil.
Hirsch & Hess,
ingénieurs,
Neuchâtel,
Vieux-Châtel 3,
Tél. (038) 25 29 41.

Piano
J'achèterais,
piano brun
en bon état,
prix modeste,
pour les enfants
d'une famille
d'agriculteur,
du Locle.
Faire offres avec
indication de prix ,
et marque,
sous chiffres
P. 11-460089
à Publicitas,
La Chaux-de-Fonds.

I A vendre |
X une nichée de \

caniches
t noirs X
i (petits et nains) |
*. pure race |
\ âgés de 2 mois I
| Fr. 380.— |
5 le chiot |
I Tél. 24 37 68. X
| Dès 19 h, X
X 24 37 69 t

! Antiquités f i
! 60 bahuts
j 80 armoires
| 70 tables

30 buffets
i commodes
| secrétaires j
| fauteuils

chaises
i pendules , etc.

G.Hâuser
Schwtrzenburg/BB

031930173 Ç
EMBIUliMI "WM

VACANCES
h Marécottes - Salvan - Trétien

Les Granges - Le Biolley - Vallon de Van
(Vallée du Trient)

HOTELS ET CHALETS A PRIX MODÉRÉS

17 et 18 juillet 1971 :

Fête cantonale valaisanne des costumes
Office du tourisme de Salvan tél. (026) 815 89
Office du tourisme des Marécottes tél. (026) 814 79



L'Ecole technique de Neuchâtel célèbre ces jours son cen-
tième anniversaire. Créée en 1871 sous le nom d'Ecole d'horlo-
gerie, elle est devenue au cours des années Ecole d'horlogerie
et de mécanique, Ecole de mécanique et d'électricité, pout
devenir enfin Ecole technique de Neuchâtel.

Hier, au cours d'une conférence de presse, la longue histoire
de cet établissement a été retracée.

Une manifestation officielle se déroulera demain matin au
cinéma des Arcades. Plusieurs orateurs prendront la parole,
notamment MM. François Jeanneret, conseiller d'Etat, chef du
Département de l'instruction publique, M. Rémy Allemann,

conseiller communal, directeur de l'instruction publique, MM.
Pierre Indermuhle , directeur, et André Kistler, président de la
commission de l'Ecole technique.

Le soir, les élèves actuellement en études et les anciens
élèves se réuniront au Panespo, où un repas sera servi. La soirée
se poursuivra avec des attractions et de la danse.

Une plaquette a été éditée à l'occasion de ce centième
anniversaire. C'est de celle-ci, ainsi que de la plaquette
sortie lors du cinquantenaire, que nous avons tiré les rensei-
gnements contenus dans cette page. RWS

1er OCTOBRE 1871 : l'Ecole d'horloge-
rie de Neuchàtel ouvre ses portes dan s
l' aile ouest du collège de la Promenade.
Trois élèves se sont inscrits : Fritz Na-
denbousch , Jules Braichet et Abel Broil-
let.

Cette réalisation était souhaitée depuis
longtemps déjà. Le Conseil municipal
avait proposé, en 1858, la création d'une
école destinée à l'enseignement complet
de l'horlogerie. La Municipalité devait
prendre les frais de premier établis-
sement à sa charge, un crédit de 3500 fr.
étant ouvert à cet effet . Ce projet
n'eut pas l'heur de p laire aux conseillers
généraux qui le repoussèrent.

Il faut attendre le 23 décembre 1870
pour qu 'un arrêté soit accepté par le
Conseil général puis sanctionné par le
Conseil d'Etat le 18 avril 1871.

Sous la direction de M. Edouard Ju-
aod, l'Ecole prend rapidement un essor
réjouissant. Pour peu de temps hélas !
L'industrie horlogère subit , dès 1875
une crise intense qui entraîne automa
tiquement une diminution des élèves
On parie de fermer l'Ecole d'horlogerie
Une pétition est adressée aux conseiller.-
généraux pour leur exposer qu'il y v;
de la dignité et de l'honneur neuchâteloi s
de ne pas fermer cette école. Même le
chef du Département de l'instruction pu
blique , M. Robert Comtesse, déclare
« La suppression d'un enseignement hor-
loger dans un pays comme le nôtre, dom
la principale ressource est l'industrie
horlogère, dans une ville où cette indus-
trie est la seule qui ait quelque chance
de succès, constituerait à mes yeux une
mesure très fâcheuse, un aveu d'impuis-
sance et de décadence regrettable. »

L'Ecole d'horlogerie est finalemenl
sauvée et, dès 1885, elle bénéficie de la
subvention fédérale. Cet appui permel
l'acquisition d'un outillage moderne el
d'appareils de démonstration.

- ,-Le jpremier diplôme ... d'horloger est
délivré en 1893 à Ippôlito Moïse qui ,
selon le règlement, a fréquente l'École
pendant quatre - ans et a présenté !âux
examens sept montres complètement ter-
minées. Quant au premier diplôme can-
tonal de technicien-horloger, il est obte-
nu par Charles Perrin en 1896.

Mécanique
et électrotechnique

En 1898 sont posées les bases pour la
création d'une section de petite mécani-
que et d'électrotechnique. A cet effet ,
le transfert de l'Ecole dans l'aile est du
collège de la Promenade est demandé ,
ainsi que l'installation de la force mo-
trice.

Le transfert a lieu en 1900 et la sec-
tion de mécanique accueille vingt-cinq
élèves le 1er mai 1901. Deux ans plus tard
est créé un cours d'électrotechnique.

L'année 1910 est importante puisque
le 29 octobre l'Ecole prend possession
du bâtiment sis dans le quartier de la

Maladière , 7, rue Jaquet-Droz , qu 'cll i
occupe encore actuellement. Les frais
de construction se sont élevés à 268.25-
fr. 75, l'installation et les machines on'
coûté 73.836 fr. 05, ce qui donne un coû-
total de 342.090 fr. 80...

Les locaux de l'Ecole, qui a pris la
dénomination d' « Ecole de mécanique
et d'horlogerie » sont occupés par 92
élèves, soit 76 mécaniciens et 17 horlo-
gers.

En 1913, Charles Zorn est le premiei
élève à obtenir le diplôme cantonal de
technicien-mécanicien , le premier di-
plôme de technicien-électr icien étant at-
tribué en 1916 à André Bonhôte.

L'organisation de l'enseignement théo-
rique est remanié et réparti entre plu-
sieurs professeurs nommés pour ensei-
gner les mathématiques supérieures, la
mécanique appliquée , la chimie, la phy-
sique , l'astronomie et l'électrotechnique.
On voit également l'ouverture d'une clas-
se destinée aux jeunes filles désireuses
Je s'initier au réglage et au rhabillage
des montres et des pendules.

Cinquante ans
d'existence

Le cinquantenaire de l'Ecole de méca-
nique et d'horlogerie est célébré en 1921
Diverses manifestations sont organisée:
et une plaquette est éditée.

A cette époque, 132 élèves suivent le;
cours , 48 mécaniciens , 33 électriciens
et 51 horlogers. Toutes les places sonl
occupées et de nombreuses demande 1-
d'admission sont refusées chaque année

En cinquante ans, l'Ecole a été fré-
quentée par 389 élèves horlogers et 42S
mécaniciens et électriciens, soit un to-
tal de 817 élèves.

La crise mondiale entraîne des diffi-
cultés économiques et politiques énor-
mes. Les ,, charges, financières . des pou-
voirs .publics sput telles: -que des réduc-
tions de dépenses sont indispensables.
Le canton de Neuchâtel doit faire de
grandes coupes dans son budget : l'Eco-
le ~de mécanique et d'horlogerie est
durement touchée puisque la subvention
cantonale ne peut plus lui être allouée
pour la formation des horlogers et
des techniciens. L'Ecole est pourtant une
des mieux installées de Suisse ; ses ma-
chines, son outillage, ses moyens d'en-
seignement ses maîtres qualifiés permet-
tent à ceux qui en sont capables d'entre-
prendre d'excellents apprentissages.

La section de l'horlogerie est suppri-
mée, les élèves poursuivront leur for-
mation dans les écoles du haut du can-
ton. Ce départ est unanimement regret-
té. Pendant soixante-deux ans, cette sec-
tion a donné la possibilité à des jeunes
gens d'apprendre un excellent métier et
aux industriels de disposer d'une main-
d'œuvre qualifiée.

L'activité de l'Ecole est alors orientée
dans les branches se rattachant à la mé-
canique et à l'électricité.

Le règne de l'EMEN
L'horlogerie ayant disparu , le nom de

l'Ecole change une fois encore. Il se
transforme en Ecole de mécanique el
d'électricité de Neuchâtel , ou plus sim-
plement EMEN, en 1936.

Le développement scientifique et tech-
nique de l'après-guerre nécessita une re-
fonte complète des programmes et une
modernisation de l'équipement de la di-
vision technique. L'EMEN à elle seule
ne pouvait y suffire sans faire des in-
vestissements hors de proportion avec
ses effectifs. Les villes du Locle et de
la Chaux-de-Fonds , en fusionnant leurs
écoles techniques en un Technicum neu-
châtelois en 1932, ont montré la voie
à suivre. En 1953 était élaborée une
convention entre l'EMEN et le Techni-
cum qui assurait à cet ensemble de nou-
velles possibilités de développement. Pen-
dant dix ans, les deux établissements
d'enseignement techni que supérieur ont
travaillé ensemble.

En coordonnant les programmes d'étu-
des, examens , conditions d'admission des
deux institutions , on offrait aux élèves
Je Neuchâtel la possibilit é d'accéder de
nouveau au diplôme de technicien dé-
livré par le Conseil d'Etat. Libérée en
Dartie du souci de l'équipement coûteux
Jes laboratoires pour sa division tech-
nique , l'EMEN put concentrer son ef-
fort au renouvellement complet de son
parc de machines et outillages.

Grâce à un agrandissement du bàti-
nent (l'Ecole , depuis sa naissance, souf-
:'re de la terrible maladie de l'étroitesse !)
Jes sections ont été créées ou dévelop-
pées dès 1957 : électricité courant fai-
j le (monteurs d'appareils électroniques
:t de télécommunication), réorganisation
le la section d'électricité courant fort ,
;xpansion des bureaux de construction.

Toutefois, les effectifs d'élèves mon-
;ent si rapidement que , très bientôt tout
'espace disponible est déjà surchargé.
Des ateliers ont été installés à l'exté-
ieur pour permettre l'installation d'une
itation d'essai de matériaux et d'un la-
boratoire de mécanique.

. . "
La cantonalisation
de l'enseignement
technique

La convention entre le Technicum
neuchâtelois et l'EMEN est arrivée à
échéance en 1965. Elle a été bénéfique
pour les deux parties mais l'expérience
a montré qu'elle devait être modifiée et
assouplie. Elle fut résiliée et une ère de
collaboration non réglementée débuta.

En 1963 fut constituée une commis-
sion intervilles , dite Commission des étu-
des techniques qui devait s'occuper du
problème de la coordination de l'ensei-
gnement technique supérieur dans le
:anton. Les membres de cette commis-
sion réalisèrent d'emblée que leur man-
Jat ne pouvait pas être rempli sans a-
border l'étude de l'ensemble de la for-
mation technique et professionnelle. A-
près quatre ans de travail , elle a soumis
IUX autorités des trois villes un rapport
:oncernant la formation technique et
professionnelle.

La première conclusion de ce rapport
j ostule la cantonalisation de l'enseigne-
ment technique supérieur sous forme
l'une Ecole technique supérieure canto-
nale constituée par quatre divisions d'ap-
nort de Neuchâtel , le Locle, la Chaux-
Je-Fonds et Couvet pour les deux pre-
mières années d'études, et d'une divi-

A gauche : le directeur, M. Pierre
Indermuhle, à droite le président de
la commission de l'Ecole technique,

M. André Kistler.

sion supérieure centralisée pour les trois
années consécutives.

Le projet de loi du Conseil d'Etat a
été adopté par le Grand conseil en
décembre 1970 et accepté par le peuple
neuchâtelois le 7 février 1971. La can-
tonalisation de l'Ecole technique supé-
rieure est effective depuis le 1er mai
1971.

Les quatre divisions
de l'ETN

Une fois encore, l'Ecole a changé soi
-nom : en septembre 1969, l'EMEN est der
: venue Ecole technique de Neuchâtel, oi
ETN. : . ; '." " —y-

Elle est actuellement le siège de quatre
divisions dont trois techniques, soit la
division A (ingénieurs - techniciens),
la division B (praticiens), la division

-C (techniciens) et la division du Tech-
nicum du soir.

La formation des techniciens a débuté
en 1969 par deux formations-pilotes dan;

Tes écoles techniques de la Chaux-de-
Fonds et de Neuchâtel, la première for-
mant des techniciens- constructeurs en
microtechnique et en mécanique, la se-
conde des techniciens - constructeurs et
mécanique et en électrotechnique. D'une
durée de deux ans à plein temps, cette
formation est ouverte aux titulaires d'un
certificat fédéral de capacité des profes-
sions de la mécanique et de l'électri-
cité. Le technicien, par ses connaissan-
ces en construction , se situe entre l'ou-
vrier qualifi é (section B, quatre ans d'é-
tudes) et l'ingénieur-technicien ETS (sec-
tion A, cinq ans et demi d'études).

Quant au Technicum du soir , canto-
nal, il a été ouvert en 1963. Les deux
sections du Haut et du Bas sont héber-
gées dans les Ecoles techniques respec-
tives et le corps enseignant est en gran-
de partie celui de ces écoles.

Centres de formation
professionnelle

Le rapport de la commission des étu-
des techniques préconise la création de
Centres de formation professionnelle ré-

gionaux qui seront le résultat de la co-
ordination des Ecoles de métiers et des
Ecoles professionnelles existantes.

On aurait , pour la région de Neuchâ-
tel, un vaste ensemble où seraient mii
en commun locaux, équipement, corps
enseignant, expérience acquise. Mais en-
core faudra-t-il bâtir un toit pour l'abri-
ter.

L'actuel bâtiment de l'Ecole techni-
que de Neuchâtel ne peut envisager une
telle possibilité : ses dirigeants réussis-
sent depuis des années le tour de force
de trouver une place pour chaque élève
et chaque machine. Il ne reste plus une
parcelle de surface non utilisée. Cer-
tains ateliers ont déménagé à la rue de
l'Evole 8a ce qui ne simplifie pas la
tâche du corps enseignant , mais aucune
autre solution n'a pu être trouvée.

Des projets existent naturellement el
il faut espérer que la jeune centenaire
recevra très bientôt une nouvelle paru-
re...

Regard vers l'avenir
Terminons par une déclaration du di-

recteur de l'ETN, M. Indermuhle :
— Au cours de son histoire, l'Ecole

technique de Neuchâtel a rencontré des
difficultés , des périls mettant parfois et
cause son existence même. Ses autorités
n'ont pas douté d'elle, la jeunesse lui
a fait confiance en s'inscrivant, année
après année, dans les rangs des élèves
Son présent est caractérisé par une in-
tense crise de croissance. Quant à l'ave-
nir prévisible , il apparaît ponctué dc
points d'interrogation derrière lesquels
on pressent des problèmes d'intégra-
tion , de coordination aux échelons can-
tonal et fédéral, de recherches méthodo-
logiques aussi bien d'ordre pédagogique
que technique. Leur solution exigera
beaucoup d'imagination , de ténacité el
de clairvoyance.

Le passé de l'Ecole technique de Neu-
châtel permet de bien augurer de son
avenir.

Des ateliers sont installés dans le bâtiment Evole 8a.
Les ingénieurs-techniciens y suivent des cours de
pratique dirigée.

Des élèves mécaniciens-électriciens en courant fort
procèdent au montage d'armoires de commandes
d'automatique destinés à l'industrie.

Des mécaniciens de précision lors du montage de
machines à limer ETN 30.

Le laboratoire d'essai des matériaux. Ici, un essai de
traction.

Atelier de mécaniciens-électriciens, contrôle d'un
appareil ETN.

Le bureau pour les techniciens-constructeurs en élec
tricité. (Avipress J.-P. BAILLOD)

En 1913, Mlle Lucy Grossmann a obtenu le premier certificat décerné à une
jeune fille de la section d'horlogerie. Elle a fréquenté l'Ecole de mai 1908 à
août 1913. Elle avait exécuté tous les travaux exigés par le règlement, dont les
exercices à la lime et au tour, l'exécution d'outils et de pièces détachées, et
celle d'une montre de dame, de l'échappement à ancre au réglage.

Le bâtiment de l'Ecole technique de Neuchâtel

Une plaquette a été éditée et une médaille frappée pour commémorer le centième
anniversaire de l'Ecole technique. Un concours a été ouvert en ce qui concerne
la médaille. II s'agit donc d'un projet dessiné par un élève, Frédéric Coulomb.

L'ÉCOLE TECHNIQUE DE NEUCHÂTEL
célèbre le centenaire de sa fondation

LES DIRECTEURS
1871-1873 Edouard Junod
1873-1882 H.-E. Gindraux
1883-1887 Auguste Sandoz
1888-1928 Hermann Grossmann

1928-1949 Louis Roulet
1949-1957 Maurice Racine
1957- Pierre Indermuhle

LES PRÉSIDENTS DE LA COMMISSION
1871-1873 Auguste Robert
1873-1877 Ch.-F. Jacottet
1877-1882 Jules Borel-Courvoisier
1882-1907 Auguste Béguin-Bourquin
1907-1907 Charles Borel
1907-1908 David Perret

1908-191 1 Otto Billeter
1911-1912 Louis Arndt
1912-1947 Arthur Studer
1947-1957 André Bonhôte
1957-1965 Alphonse Roussy
1965- André Kistler



AVIS DE TIR
Des tirs avec munitions de combat auront Heu aux dates et lieux suivants ;
Armes : infanterie et explosifs , avec lance-mines les Jours soulignés.
Cartes nationales de la Suisse au 1 :50.000, feuilles Nos 231, 232, 241, 242 et
cartes au 1 :25.000, feuilles Nos 1143, 1144, 1162, 1163, 1164 et 1182.
Lieux, dates et heures :
1. Région : METAIRIE DE DOMBRESSON (coordonnées moyennes 568 900/

218 900.
Vendredi 14.5.71 de 0700 à 1200 Mercredi 19.5.71 de 0700 à 2200
Samedi 15.5.71 de 0700 à 1600 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Samedi 22.5.71 de 0700 à 1300

2. Région : LA BERGEONE (Les Bugnenets) coordonnées moyennes 566 000/
218 200).

Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1700
3. Région : SOUS-LE-MONT (Savagnier) (coordonnées moyennes 564 575/211 575).

Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 0900
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 0900 et de 1300 à 1600
4. Région : COFFRANE (carrière) (coordonnées moyennes 556 800/206 400).

Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1700 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1700
5. Région : VALANGIN (gravière) (coordonnées moyennes 559 200/207 200).

Mardi 18.5.71 de 0700 à 1700 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1700
6. Région : GRANDE-BERTHIÊRE (coordonnées moyennes 559 300/215 000).

Lundi 10.5.71 de 1000 à 1200 Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800
Mardi 11.5.71 de 0900 à 1600 Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800
Vendredi 14.5.71 de 0700 à 1200 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 15.5.71 de 0700 à 1600
7. Région : DERRIERE TÊTE-DE-RAN (Saffrlère) (coordonnées moyennes 556

100/213 200).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1600 Mercredi 26.5.71 de 0800 à 1200
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 2200 Jeudi 27.5.71 de 0800 à 1100
Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1130
8. Région : TÊTE-DE-RAN (coordonnées moyennes 554 500/211 700).

Mardi 18.5.71 de 0800 à 1600 Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1600
9. Région : MONT-DAR (coordonnées moyennes 554 500/211 200).

Vendredi 14.5.71 de 1345 à 1700 ' Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1230
Samedi 15.5.71 de 0700 à 1700 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1630
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1600 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1600
Mercredi 19.5.71 de 0800 à 2200
10. Région : LES NEIGEUX (coordonnées moyennes 554 200/210 400).
Vendredi 14.5.71 de 1345 à 1700 Mercredi 19.5.71 de 0800 à 2200
Samedi 15.5.71 de 0700 à 1700 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1630
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1630 Samedi 22.5.71 de 0700 à 1300
11. Région : COMBE-DES-CUGNETS (coordonnées 553 400/210 100).
Jeudi 13.5.71 de 1330 à 1830 Vendredi 14.5.71 de 1330 à 1730
12. Région : LE CRET - LA LOGE (coordonnées moyennes 552 300/210 100).
Vendredi 14.5.71 de 1045 à 1200
13. Région : LES PRADIÈRES - MONT-RACINE (coordonnées moyennes 553 500/

208 700).
Jeudi 13.5.71 de 1300 à 1800 Lundi 24.5.71 de 0700 à 1700
Vendredi 14.5.71 de 0700 à 1600 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1700
Mardi 18.5.71 de 0700 à 2400 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 1400 à 1700
Vendredi 21.5.71 de 0730 à 1630
14. Région : LA GRANDE ET LA PETITE-SAGNEULE (coordonnées moyennes

551 500/207 000).
Lundi 10.5.71 de 1000 à 1200 Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800
Mardi 11.5.71 de 0700 à 1600 Mercredi 19.5.71 de 0700 à 2200
Vendredi 14.5.61 de 0700 à 1200 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 15.5.71 de 0700 à 1630
15. Région : COMBE-DES-FIES (coordonnées moyennes 550 500/205 100).
Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1600 Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1600
16. Région : LA SAGNE (Stand) (coordonnées moyennes 552 340/209 920).
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1630
17. Région : GRAND-SOMMARTEL (coordonnées moyennes 548 800/210 500 et

548 100/211 600).
Mardi 18.5.71 de 1330 à 1700
18. Région : ENTRE-DEUX-MONTS (coordonnées moyennes 548 350/209 450).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1800
Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 22.5.71 de 0700 à 1800
19. Région : LA VY-AU-LOUP (coordonnées moyennes 545 250/210 175).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1800
Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 22.5.71 de 0700 à 1800
20. Région : PRÉ-DE-LA-COMBOTTE (coordonnées moyennes 546 375/212 875).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Mercredi 26.5.71 de 0700 à-1800
Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 22.5.71 de 0700 à 1800
21. Région : LES ENDROITS (coordonnées moyennes 546 750/213 450).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1800
Vendredi 21.5.61 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 22.5.71 de 0700 à 1800
22. Région : LE GIGOT (coordonnées moyennes 540 500/207 500).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800 Mardi 25.5.71 de 0700 à 1800
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1800 Mercredi 26.5.71 de 0700 à 1800
Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1800 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1800
Samedi 22.5.71 de 0700 à 1800
23. Région : LE LOCLE (Ciblerie) (coordonnées 546 750/210 625).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1800
24. Région : CARRIERE DU CHATELARD (coordonnées moyennes 545 020/212 950).
Mercredi 26.5.71 de 1300 à 1800
25. Région : LE VORPET N des Frètes (coordonnées moyennes 545 250/212

500).
Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1700 Samedi 22.5.71 de 0700 h 1700
26. Région : LA GRETILLE S des Brenets (coordonnées moyennes 544 200/

212 500). !
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1700 Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1700
Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1700 Lundi 24.5.71 de 0800 à 1700
27. Région : LES TREMBLES (coordonnées moyennes 551 200/212 300).
Mardi 25.5.71 de 0800 à 1630
28. Région : LA COMBE-BOUDRY (coordonnées moyennes 552 300/212 750).
Mardi 25.5.71 de 0830 à 1630
29. Région : LA BREVINE Rond-Buisson (coordonnées moyennes 535 100/203 000).
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1600 Jeudi 27.5.71 de 0700 à 1700
30. Région : LA BRÉVINE - LES CUCHES (coordonnées moyennes 535 900/

204 000).
Mard i 25.5.71 de 0700 à 1200
31. Région : LA CHAUX-DU-MILIEU (La Cornée) (coordonnées moyennes 545 100/

207 100).
Mardi 25.5.71 de 1330 à 1700
32. Région : LES REPLANS • LA VY-POCHON (coordonnées moyennes 530 000/

197 400).
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1630 Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1630
Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1630
33. Région : MONTAGNE-GIROUD - LE CREUX-SARRASIN (coordonnées moyen-

nes 531 300/197 350).
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1630 Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1630
Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1630
34. Région : PETITE-ROBELLAZ - CRET-DE-LA-NEIGE - LES PREISETTES - LA

GRANDSONNAZ (coordonnées moyennes 532 800/191 700).
Mardi 18.5.71 de 0900 à 1600 Vendredi 21.5.71 de 0900 à 1600
Mercredi 19.5.71 de 0900 à 2300
35. Région : LA DOUX (Longeaigues) (coordonnées moyennes 531 100/192 850).
Mardi 18.5.71 de 0700 à 1700 Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1700
36. Région : LA PERRIERE (carrière) (coordonnées moyennes 532 000/195 600).
Lundi " 17.5.71 de 0800 à 1800 Mercredi 19.5.71 de 0800 à 1800
Mardi 18.5.71 de 0800 à 1800 Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1800

Jeudi 27.5.71 de 0800 à 1800
37. Région : LA BARONNE - pt 1463.2 - LE SOLIAT - pt 1436.3 - pt 1421 - pt 1408.7 -

CRÊT-AUX-MOINES - CRÈT-TENI - pt 1289 (coordonnées moyennes 545 500/197
500 - 546 500/197 700).

Vendredi 14.5.71 de 1400 à 2200 Mercredi 19.5.71 de 0730 à 2200
Samedi 15.5.71 de 0730 à 1600 Vendredi 21.5.71 de 0730 à 2200
Mardi 18.5.71 de 0730 à 2200
38. Région : TRÉMALMONT (coordonnées moyennes 536 800/198 650).
Mardi 18.5.71 de 0730 à 2000 Mercredi 19.5.71 de 0730 à 2200
39. Région : BEVAIX (coordonnées moyennes 553 600/198 200).
Samedi 8.5.71 de 0700 à 1800
40. Région : BEVAIX (stand) (coordonnées moyennes 551 750/197 870).
Samedi 15.5.71 de 0730 à 1200 Mardi 18.5.71 de 0800 à 1200
41. Région : NOIRAIGUE (stand) (coordonnées moyennes 545 500/200 100).
Mercredi 19.5.71 de 0700 à 1700 Vendredi 21.5.71 de 0700 à 1700
42. Région : FLEURIER (stand) (coordonnées moyennes 534 400/194 400).
Lundi ~ 17.5.71 de 1400 à 1730 Samedi 22.5.71 de 0700 à 1200
Mardi 18.5.71 de 0730 à 1200
43. Région : CORCELLES (stand) (coordonnées moyennes 557 400/204 400).
Samedi 22.5.71 de 0800 à 1200
44. Région : TREYMONT (coordonnées moyennes 550 500/201 040).
Vendredi 21.5.71 de 0800 à 1130
Postes de commandement sur les emplacements de tir.
No du tél. du poste de cdmt pendant les tirs i (038) 24 43 01.
Limite verticale des projectiles : 3000 m s/m.
Le public est instamment prié de se conformer aux avis de tir qui seront affichés
dans les communes Intéressées.
En raison du danger qu'ils présentent, II est Interdit de toucher ou da ramasser
des projectiles non éclatés ou des parties de projectiles (fusées, ogives, culots, etc.)
pouvant encore contenir des matières explosives. Ces projectiles ou parties de projec-
tiles peuvent exploser même après plusieurs années.
Quiconque trouve un projectile non éclaté ou une partie de projectile pouvant con-
tenir encore des matières explosives est tenu d'en marquer l'emplacement et de signa-
ler à la troupe, au poste de destruction des ratés ou de gendarmerie le plus
proche. L'adresse du poste de destruction des ratés le plus proche peut être demandée
par téléphone au No 11.
La poursuite pénale selon l'article 225 ou d'autres dispositions du code pénal suisse
est réservée.
Poste de destruction des ratés :
Cp Gardes-Fortifications 2, 2006 Neuchàtel, tél. (038) 24 43 00
Le commandant des troupes : tél. (036) 24 43 00
Lieu et date : Neuchâtel, le 21 avril 1971.

Nos prochains voyages :
un superbe voyage de PRINTEMPS :

CHATEAUX DE LA LOIRE

NORMANDIE-PARIS
du 16 au 22 mal - Fr. 525.— (7 ].)

PENTECÔTE 1971
CENTOVALLI - LUGANO

Tessin - Grisons
Tunnel du San-Bernardlno

29-31 mal 3 jours
Fr. 185.— par personne tout compris

LES ILES BORROMÉES
Col du Simplon - Stresa

Tunnel du Grand-Saint-Bernard
29-30 mal 2 jou rs
Fr. 135.— par personne tout compris

En Italie, à la meilleure saison :

RIMINI, PISE, FLORENCE
du 6 au 12 juin Fr. 450.— (7 j.)

Demandez sans engagement la liste de
nos voyages d'été

Renseignements et Inscriptions :

AUTOCARS FISCHER
MARIN - NEUCHATEL Tél. 33 25 21
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quelques arrêts

L'épargne-
Votre capital-épargne rapporte des mMm m^ L̂m àMm\émMm àxmM àmf m ŵkéMmm H
Intérêts fixes et E! Witil̂  CiKB5B Jlavantageux grâce à notre nouveau *̂mà ÊB0 à̂W Ĥ* ^w^̂ nCw 9

Livret de s%% d'intérêts
Bal W fl ^55« ^B^C5 placement ferme pour 2 ans

placement 6 % d'intérêts
 ̂ A

 ̂
placement ferme pour 3 ans

uî*fFme 6%% d'intérêts
de la Banque Rohner! placement ferme pour 4 ans

Versement minimum: frs.2000.-, Versement maximum:
frs. 100000.-. Nombre de livrets limité

I 

Coupon ET/ 391 i»
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n g, mÉ a
Veuillez m'envoyer le règlement du BSIFUIUG ixk®fl̂ l©l  ̂S^%nouveau livret de placement à terme ai
M *| 1211 Genève 1 31, rue du Rhône tél. 022/241328
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i de fêter vos mamans |
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Ij : Votre boulanger vous conseillera ;:

I !'| Société des patrons boulangers ?
;: du Vignoble neuchâtelois i>
j : et du Val-de-Ruz j;
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NOS BEAUX VOYAGES

Dimanche 9 mal 1971

FÊTE DES MÈRES
COURSE SURPRISE

Train spécial - bateau spécia l
Dtner - Jeux - Danse
Prix du voyage tout compris: Fr. 53.— t«
avec abonnement W tarif: Fr. 48.— ï

Dimanche 16 mal 1971

Emmental -
Remontée de l'Aar
Train - char à pont - bateau j>
Fr. 31.— avec abt % tarif Fr. 25.—

Ascension
Jeudi 20 mal 1971

Genève — Salève —
Lac d'Annecy
Fr. 35.— avec abt % tarif Fr. 30 —

Renseignements et Inscriptions :
aux bureaux de renseignements CFF
(gare et ville) ainsi qu'aux guichets
des gares voisines.

TOUT COMPRIS EN CHEMIN DE
FER
Toutes - , les gares CFF vendent des
arrangements balnéaires complets pour
il Méditerranée et l'Adriatique, ainsi
que des forfaits pour Paris. '
Brochures, informations et inscriptions
à tous les guichets CFF.
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m Réservez vos places pour ||

I les 24 Heures du Mans g
H Tél. (038) 24 71 31 Ë

M E N U I S E R I E

DECOPPETet Cie
Evole 69 - Tél. 2512 67
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I VOTRE AVENIR ! I

I cours « INTRODUCTION I
I A L'INFORMATIQUE » I
KS destiné à toute personne désirant être informée sur le E|
|U développement de l'informatique. jjbjj
jjfcj Ce cours est une introduction à la logique et à la technique ia|
fflB de programmation. Le fonctionnement de l'ordinateur, la logique jp?3
ÏKj  du déroulement d'un programme et la technique d'écriture d'un 3ft3
Kg programme sont expliqués indépendamment d'un langage de ||ï
pfj programmation ou d'un type d'ordinateur déterminé. §pfj
jBÉ A l'aide d'exercices, le participant se familiarise avec la logique Jfej
fpjj du déroulement d'un programme. Kç|j

H 7 leçons de 2 heures : Fr. 50.— m
flfl Début du cours i mercredi 12 mai, de 20 h 00 à 22 h 00. yy

Bglj Bulletin d'inscription à envoyer à i JPg

I ÉCOLE-CLUB MIGROS 1
fêà 11, rue de l'Hôpital - 2000 NEUCHATEL - Tél. 25 83 48 £«1

feft Nom ! Prénom : Wi
A'£A Rue : c/o r p|J

£¦ Localité : Tél. : |pÇ
|S| s'inscrit pour le cours d'INFORMATIQUE. ïM

L'annonce
reflet vivant du marché

Ï WÊÊÊ!̂  mmW^$CM£*Ê^
DIMANCHE 9 MAI

FÊTE DES MÈRES
Course surprise !

(repas de midi compris)
Dép. 8 h 30 Fr. 36.50 (33.- pour AVS)

BLONAY-MONTREUX
(Cueillette des narcisses)

Autoroute du Léman - Corniche
Dép. 8 h Fr. 21.- (17.- pour AVS)

JURA NEUCHATELOIS
(jonquilles) - les Bayards

La Côte-aux-Fées - Mauborget
Dép. 13 h 30 Fr. 15.- (12.- pour AVS)

DIMANCHE 13 JUIN

THÉÂTRE DU JORAT MÉZIÈRES
«LE ROI DAVID»

Départ : 12 h 30 Fr. 16.-
(Billets de spectacle à disposition)

Autocars FISCHER %%»*

EXCURSIONS
"Vm/iTTWEft

DIMANCHE 9 MAI

FÊTE DES
MÈRES

COURSE SURPRISE \
Repas de midi compris !

Dép. 9 h Fr. 37.— (AVS 13.—)

GRUYÈRES
Dép. 13 h 30 Fr. 16.— (AVS 13.—)

NODS - MACOLIN
CUEILLETTE DES JONQUILLES f '

Dép. 14 h. Fr. 11.— (AVS : Fr. 9.—) J

Inscriptions :
AUTOCARS WITTWER '

 ̂
Neuchâtel , Saint-Honoré 2 (f i 25 82 82

f On va y venii\.*\
On y reviendra... \

au
E A E

la nouvelle boîte à la mode.
Ouverture le 5 mal.

Discothèque.
Ambiance comme nulle

part ailleurs. <
Consommation

de premier choix.
Apéritif dès 10 h. 00

jusqu'à 20 h. .30.
Danse dès 21 h. OO

jusqu'à 2 h. {samedi 3 h.)
Rue des Chavannes 19
(Ancienne Petite Cave) j

V Neuchâtel /



É 1 Bien des machines à coudre posent des problèmes avec la tension du fi!. Et B
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J il n'est pas rare que les nerfs vous lâchent en même temps que le fil. 
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J—J » Avec l'EIna, vous ne courrez pas ce risque. Car chaque Elna est équipée d'un B
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marque sans cesse de nouveaux points t

J

Mme M.-Th. Pitteloud P
M. L. Simonetti |

Rue de l'Hôtel-de-Vilte 6 - Saint-Honoré 2 Neuchâtel - Tél. (038) 25 58 93 *

1

Programme moderne d'ameublement par éléments pour agencer ^^^rt Ŝ SBBHH I î î
voire intérieur « sur mesure ». Exécution en laqué blanc avec iP'Ĵ ^BËSI

ïiN ITÎ©UOl©S
faces en noyer structuré, inférieurs perle. Voilà du beau mobilier ^É̂ Î ^miSE» r/akCC£Vr iH
à des prix inféressants : ^§Sfc !*a«i«tfi §l 
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Tête de lit, 160 cm Fr: 57.— B 2017
Grand lit, 150 X 190 cm Fr. 144.— I bOUClfV
Petite bibliothèque, complète Fr. 318.— «SWBB̂ wWHI I S.
Grande bibliothèque, complète Fr. 433.—
Armoire haute, deux portes Fr. 431.—

Visitez notre nouvelle exposition. Parking réservé. Tél. (038) 4210 58
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Renault 6. Raison:Traction avant.
Freins à disques. UOO cm3.

48 CV. PlaisinTenue de route.
Confort. Coffre géant.

Dès que vous vous mettez au volant de suspension indépendante des quatre Freins à disques à l'avant. Diamètre
ia nouvelle Renault6,voussentezqu'avec roues, amortisseurs à long débattement de braquage: 9,90 m. Roues
cette voiture, tout ira bien. Les sièges ont et centre de gravité très bas assurent une indépendantes. Amortisseurs à
un galbe bien étudié. Boutons et manet- tenue de route remarquable. En particulier très grand débattement, Batterie
tes sont à portée de main. L'aération auto- sur les chaussées en mauvais état et dans de 12 volts.
matique vous maintient l'esprit en éveil. les virages serrés. Les freins à disques à
Et vous pouvez caser derrière vous des l'avant augmentent encore la marge de
choses que vous deviez naguère confier sécurité.
à un camionneur. Le plaisir commence. Une telle somme de qualités «raison-
A présent, en route! nables» ne peut que faire plaisir. Jugez , ¦¦¦ iil^̂ ^ ll A ILa Renault 6 prend les virages avec vous-même an faisant un essai. Chez les || | H I Hill  ̂T r̂m /a\
brio et sans dévier d'un centimètre. Les 300 agents Renault. U L lil 11 I I I» »
48 CV de son moteur de 1100 cm3 la Renault 6: 1100 cm3 , 48 CV SAE. |||_|VfllJ | î SB W^
tirent en avant avec force. Traction avant, Vitesse de pointe: plus de 135. 3 B ¦§ LS ¦ B ̂ * 
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Puissance d'aspiration accrue mUmilPCavec le nouveau suceur lllul UUCtf
POLYMA71C® à artfcalation ' ,combinée à bascote et mnnfll!)IPÇ 'à rotule pour tapis et sots. IIIUIIUIOICO
Combiné awec te ventouse
VBROMAT1C® ou l'appareil à à nttftW (jp '>
mousse PUR-SCHAUMER® ""' '
cet aspirateur vous permet de *mm. 0^tapper, brosser, aspirer et JK SK
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Acheter chez Jeanneret
c'est ménager son budget

PARQUETm
Philippin & Rognon

PARQUET LINOLÉUMS
Imprégnation PLASTIQUESRéparation

TAPIS DE FOND
fendus ou collés

Moquette — Bouclé — Tufting
Tapisom - Siftor . Stammflor, etc.

Neuchâtel - 56, Pierre-à-Mazel
(fi 25 52 64
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% bine, fauche, j

IsXaj tracte, laboure
^yv __j lame à neige,

«jglt oenne basculante,

Demandez la liste de nos agents
en Suisse.
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\ Démonstration sur demande.
Service après-vente assuré.

Importateur général :
J.-C. CHALUT - 1524 Jussy (GE)

Tél. .(022) 59 14 30
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frais
O .dBJBjyjjEgBr» * du lac rie Ncuchfilel

n jWV Jw Filets de perches
4FW Palées et filets
°|'o Profitez !

JSkk Lehnherr frères
POISSONNERIE Tél . 25 30 92
Place des Halles Neuchâtel



pense à la Fête des mères
Nous o f f r o n s  à l'achat d' une eau
de toilette « Justine » un f l acon
orig inal de p a r f u m  « Jus t in e  »
d'une valeur de f !)  f r . 50. Un

cadeau captivant à ne pas
manquer.

Le magasin spécialisé en
Réparation - Conservation -
Transformation
Profitez des prix d'été.

i/0uL
If FOURRURES
m MOULINS 45 - 2000 NEUCHÂTEL

Téléphone (038) 24 35 17

* fr ; *htre mince
grâce -à
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Madame J. Parret

Trésor 9 Neuchâtel (fi 25 61 73ic -k
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au service de la beauté
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PHARMACIE DE L'ORANGERIE

¦¦¦¦iiiii aiiMWiiii iiwraiiHmiirniiniMHrrrrwniliMBNrnfcTWIHBMill'
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L entretien de ( appartement
ON N'A JAMAIS FINI d' entretenir sa
maison, disait votre grand-m ère. Depuis ,
les temps ont changé et, for t  heureu-
sement, de nombreux produits viennent
à notre secours.
Ib économisent avec notre temps, cette
fameuse c huile de coude » qui épuisait
jadis les plus solides des ménagères.
Dans la chambre d' enfants... et ailleurs,
les traces ds doigts les taches de cho-
colat, de confitures, de boue, les petits
dessins au stylo à bille, sur la tap isserie,
ou sur le bols du bureau... Autant de
drames qui exigent une solution immé-
diate. Commençons par le sty lo à bille.
Si le bois est ciré, passez un chi f fon
imbibé d' un peu d' alcool, puis un pap ier
abrasif très f in , puis réencausliquer.
Un bureau ou un meuble en teck sera
nettoy é avec un produit spécial qui,
en p lus, nourrira le bois. Les traces
de doigts s'enlèvent égalemen t à l'alcool.
Les taches de graisse déshonoren t aussi
bien les sob que les tables du living
ou de la salle à manger. Vous n 'avez
d'autre solution que le décapant à par-
quet, pub de faire briller avec une
bonne cire.
Et les taches de confitures , direz-vous ?
Si le bois est vern i ou ciré, mouillez-
le avec un peu d' eau tiède, laissez sé-
cher. Encaustiquez ensuite le bois ciré,
mais jamais le bois verni.

Quant au papier pein t garanti lavable ,
il se nettoie avec une éponge, f ine  imbi-
bée d' eau claire. Si le pa p ier n 'est pas
lessivable, essayez d' enlever les traces
de doigts ou d' encre avec un ch i f fon
spécial enduit de gomme pure.
Les meubles en généra l sont dépoussié-
rés et cirés d' un seul coup avec une
bombe.
Dernier point délicat : les tap is et car-
pettes. Vous devez les entretenir régu-
lièrement à l'aspirateur et, tous les jours,
au balais mécanique. Ne secouez pas
vos tapis par la fenêtre : outre que
la police s'y oppose après telle heure ,
les f ibres du support risquent de se
casser : mieux vaut les battre sur l' envers
puis sur l'endroit , avec une balte.

Lorsque votre tap is ou votre moquette
sont vraiment tràs sales, recourez au
nettoyage avec une bombe qui ravivera
les couleurs. Mais il est recommandé
d' enlever les taches sur-le-champ ; ne
frottez (ni en rond, ni à rebrousse-
poil) avec un détachant liquide.

En somme, au prix de quelques bombes,
de quelq ues flacons et d'un facile savoir-
faire , votre maison sera toujours irrépro-
chable.

La lingerie 1971 s adapte à la mode nouvelle

Madame * Mademoiselle * Madame |

1 — Fond de robe en nylon mauve.
2 — Robe de nuit en crêpe blanc à

pois bleu pâle.
3 — Combinaison en soierie blanche

ornée de broderie anglaise.

LA MODE 1971 entraîne un renouvel-
lement de la lingerie. En effet , les com-
binaisons et les fonds de robes sont in-
dispensables sous les modèles flous.
Voyons aujourd'hui quels en sont les
points importants.

Les tissus

L'apparition récente de fils synthétiques
(obtel , jersey polyamide, jersey lycra)
fait que la lingerie estivale est d'une
extrême légèreté, qu 'elle laisse au corps
un maximum de souplesse ; de plus , son
entretien ne pose aucun problème et

ses prix sont très abordables.
Ces nouveaux tissus n 'excluent absolu-
ment pas l'emploi de la soie utilisée
pour la très belle lingerie et celui du
coton qui ne cesse de multiplier ses
perfections. Il est grand teint , infrois-
sable, irrétrécissable.

4 — Jupon en nylon blanc, volant en
dentelle.

5 — Chemise de nuit en crêpe satin
orange imprimé de bouquets de
fleurs blanches.

Les coloris

On nous annonce pour l'hiver prochain
des couleurs insolites et soutenues qui
condamneraient les pastels ; en atten-
dant cette révolution , mentionnons deux
ravissantes teintes nouvelles : mauve et
orange. Elles sont chaudes et douces
comme les couleurs d' une peau bronzée
au soleil. Le ton chair sera un des suc-
sès à venir et naturellement toute une
variété d'imprimés : pois , fleurs exoti-
ques, dessins abstraits-

Nouvelles formes

Tout semble mis en œuvre pour lais-
ser au corps un maximum de soup les-
se. Les femmes ne veulent plus de des-
sous qui les gênent , mais elles ne re-
noncent pas pour autant  à la féminité.

Pour le jour
Sculpter la si lhouette,  idéaliser la li-

gne tel semble avoir été le souci des
spécialistes qui ont tout fait cette an-
née pour que les femmes soient par-
faitement confortables tout en parais-
sant plus minces que jamais.
« Le tout en un » tend de plus en plus
à remplacer : gaine , slip et soutien-gor-
ge. La combinaison est détrônée par
le fond de robe qui suit le corps de
très près et se garnit à nouveau de
dentelle.

Pour la nuit
La mode du pantalon nous vaut une
offensive du pyjama qui n 'a plus rien
de classique. Le pyjama brassière, le
pyjama-bermuda , le pyjama aux panta-
lons froncés dans le bas... et surtout la
« combinaison d'hôtesse » (en une seu-
le pièce) élégante , confortable (au saut

6 — Manteau en crépon vert jade.
7 — Combinaison : haut en dentelle,

jupette en taffetas.
8 — Pyjama en toile blanche à pois

bleus.

du lit, plus besoin de peignoir) repré-
sentent pour dormir le dernier mot
de l'actualité.
Ajoutons la variété de petits vêtements
d'appartement , jeunes , gais , neufs, de
ligne classique ils sont le plus souvent
réalisés dans des cotonnades fleuries ou
des tissus-éponges aux coloris vifs , et
des « sauts de lit » d'inspiration roman-
tique , ornés de dentelles , de jabots , de
volants...

Et tout cela est pratique...
Incroyable , mais vrai , tout est facile
à laver , et ne nécessite pas ou si peu
de repassage... Et ceci est primordial :
la femme veut bien s'ennuager de frou-
frous, mais elle refuse de passer des
heures, ou de dépenser des fortunes :¦
les entretenir...
Rendons donc grâce aux techniques
modernes qui nous permettent d'être
coquettes sans trop nous en préoccuper.

Comment et quand cueillir les fleurs ?
C'EST EN ALLANT de bonne heure au
jardin cueillir les f leu rs, indique l' ouvra-
ge l'Art du bouquet (Collection poc he
couleurs Larousse), que vous aurez le
plus de chances de les voir s'ouvrir ,
avant qu 'elles n'aient reçu la visite des
abeilles. Après une longue nuit fraîche ,
les tiges sont gonflées et les cellules gor-
gées d' eau.
On dit que les roses durent plus long-
temps par temps ensoleillé lorsqu 'on les
coupe à midi. Si on cueille les roses en-
core trop en boutons, les p étales ne se
développent jamais convenablement. Le
calice qui les recouvre et les protèg e au
début doit s'écarter. Il est donc sage d' at-
tendre qu'un pétale au moins se soit sé-
paré de l' ensemble.
Beaucoup de marguerites absorbent mal
l'eau si elles n'ont pas été coupées à la
bonne période. Les fleurons périphériq ues

doivent être épanouis alors que ceux qui
forment le « cœur » ne sont pas encore
à maturité.
On peut cueillir presque toutes les f leurs
bulbeuses en boutons dès que la cou-
leur apparaît. Si vous voulez que le bul-
be donne des f leurs l'année suivante, cou-
pez la tige le plus court possible, ou en
cas de tige lisse comme le narcisse, la is-
ser le maximum de feuilles.  Ne prendre
qu 'une ou deux fleurs sur chaque p ied.
Quand les boutons de narcisse se recou-
vrent , ils sont à point. Quant aux lis,
ils doivent tout juste commencer à s'ou-
vrir. Certaines personnes aient les an-
thènes porteuses de pollen dès que les
pétales s'écartent.
On peut couper les rhododendrons sitôt
que les boutons deviennent g luants, et les
arbustes qui fleurissent de bonne heure ,
en début d'année par temps humide.

La section neuchàteloise de la Fédération romande des consommatrices
a mené une enquête intéressante: l'enfant et son argent de poche
UNE ENQUÊTE a été menée par la section neuchà-
teloise de la Fédération romande des consommatri-
ces au sujet de l'argent de poche dont disposent
les élèves de nos écoles. Cette enquête, lancée avec
l'approbation du département de l'instruction pu-
blique , a été faite dans trois régions du canton , ur-
baine, suburbaine et rurale, soit à la Chaux-de-
Fonds, à Colombier et aux Verrières. Les 515 ques-
tionnaires retournés émanaient de 142 élèves de
5me année primaire , âgés de 10 à 11 ans, de 175
élèves de 2me année secondaire , 12 et 13 ans, et de
198 élèves de 4me année secondaire , âgés de 14 à
15 ans. . . . .
Des résultats obtenus , il ressort que le fait d habi-
ter en ville ou à la campagne n'a pratiquement au-
cune incidence sur la quantité d'argent de poche
ou la façon de le dépenser.
L'argent de poche entre de plus en plus dans
les mœurs. 11 semble que beaucoup plus d'enfants
disposent d'une somme régulière qu 'il y a une ving-
taine d'années par exemple. Au point de vue éduca-
tif , il est souhaitable que l' argent de poche ne soit
pas un moyen de pression , récompenses ou puni-
tions.
L'enfant  devrait  pouvoir compter sur un revenu
régulier , si petit soit-il , dont il est responsable. L'en-
quête montre que les enfants sont libres de dépen-
ser leur argent comme ils l'entendent , surtout les
plus âgés. C'est pour eux la meilleure façon de
faire leurs expériences et d'apprendre à gérer leur
budget , à condition que les parents leur aient donné
quelques principes élémentaires.
Les enfants qui gagnent de l' argent en travaillant
ont souvent en vue l'achat d'un objet important ,
lls apprennent ainsi la valeur de l' effort et celle de
l' areent.
A tous les âges, de nombreux enfants  u t i l i sent  une
partie de leur argent pour acheter des cadeaux. A
14 et 15 ans, les enfants  sont plus nombreux à ache-
ter les disques , des vêtements et des billets de ci-
néma. Quant à l'achat de sucreries , il ne dépend pas
de l'âge. Les enquêteuses ont été étonnées de cons-
tater la proportion effarante  de sucreries de toutes
sortes dans les dépenses. On peut supposer que les

élèves , lorsqu 'ils n 'ont qu 'une somme minime a dis-
position , achètent ce qui est à la fois à la portée
de leur bourse et de leurs mains. Il est probable
aussi que les photographies de footballeurs ou au-
tres idoles que l'enfant collectionne l'incitent à
acheter davantage de chewing-gum qu 'il n 'en con-
sommerait normalement.
Les boulangeries et leurs tentations se trouvent pres-
que toujours à proximité des collèges. Sinon , le
boulanger vient of f r i r  sa marchandise sur place.

De 1 à 120 francs par mois
Voici quelques questions et réponses tirées des ques-
tionnaires remis par les élèves.
— Recevez-vous régulièrement dc l'argent dc poche ?
En reçoivent régulièrement : 63 %. En reçoivent
parfois : 32 %. N' en reçoivent jamais : 5 %.
— Quelle somme recevez-vous ?
Chez les élèves âgés de 10 à 11 ans, 42 reçoivent
de 1 à 5 fr., 35 % de 6 à 10 fr., 21 % de 11 à 20 fr.,
1 de 21 à 40 fr., 1 de 41 à 80 francs. Chez les en-
fants de 12 à 13 ans, 13 % bénéficient de 1 à 5 fr..
49 % de 6 à 10 fr., 25 de 11 à 20 fr., 11 de 21 à
40 fr., et 2 de 81 à 120 fr. Les aînés enfin de 14
à 15 ans : 6 ont de 1 à 5 fr., 25 de 6 à 10 fr.. 50
de 11 20 fr.. 12 de 21 à 40 fr., 4 de 41 à 80 fr.,
et 3 de 81 à 120 francs.
— Gagnez-vous de l'argent en travaillant ?
Dans l' ensemble des élèves , 18 % gagnent réguliè-
rement de l' argent en travaillant , 23 % en gagnent
parfois et 59 n 'en gagnent jamais en travaillant.
— Vos bonnes notes sont-elles récompensées par
de l'argent ?
Le 12 °A des élèves est ainsi récompensé réguliè-
rement, 39 % à certaines occasions, 49 % jamais.
D'autre part , 1 % des élèves voit souvent son argent
d iminué  ou supprimé en cas de mauvaises notes ,
cela arrive parfois pour 11 % et jamais pour 88 %.
— Comment dépensez-vous votre argent de poche .'
Tout d'abord une constatation assez surprenante : sur
cent élèves, 71 util isent une partie de leur argent de
poche pour acheter des petits pains. Les tart ines
préparées par la mère , voire la pomme glissée dans
la serviette ne semblent plus exister !

Les glaces, le chewing-gum , les cadeaux , le choco-
lat , les bonbons , les disques viennent en tête de lis-
te, suivis par les dépenses provoquées par les cais-
ses de classe, la piscine , les sucettes, le cinéma, les
journaux , la patinoire , les livres, le trolleybus , les
vêtements , les modèles réduits , les fournitures sco-
laire , les entrées pour assister à des matches, l'es-
sence, les maquettes , les collections. Viennent en fin
de liste les boissons , les cigarettes, le maquillage et.. .
le coiffeur , la location de guitare , des chaussons de
de danse , des bijoux , l' entretien d' an imaux , des films,
des photographies et des jouets.
Dans le tableau concernant la dépense de l'argent
gagné en travaillant , la tête est tenue par les ca-
deaux , suivis par les disques, les petits pains , les
glaces, les vêtements et les livres.
Les parents de 66 % des élèves les laissent libres
de dépenser leur argent , un contrôle est assumé par
34 % des parents.
— Mettez-vous de l'argent de côté ?
Les enfants sont économes puisque 93 r'c d'entre eux
mettent  de l' argent de côté.
Ceux qui économisent envisagent l' achat de cadeaux ,
de vélomoteurs , de vêtements de sport , de meubl es ,
de bagues... ou de trousseaux , de skis , d'enregistreurs ,
d'un voyage ou d'une voiture.
La majorité des élèves ont indiqué plusieurs idées
d' achats , qui vont de la panthère noire au vovaye
interplanétaire en passant par un train électri que ,
un voilier , un instrument de musique ou un brevet
de pilote.
Conclusion
Que représente l' argent  pour l' enfant  ? Un but ? Un
moyen ? Un critère de réussite sociale ? Dans quel le
mesure l' at t i tude dc l' enfant à l'égard de l'argen t
est-elle conditionnée par la famil le  ou par le mi l i eu  ?
Dans quelle mesure ses achats sont-i ls influencés par
la publicité ?
L'enquête menée par la Fédération romande des
consommatrices ne permet pas encore de répondre
à toutes ces questions. Mais nous nous réjouissons .
que l'école commence à se préoccuper des problè-
mes que posent pour l'enfant  et son éducation
notre « société dc consommation.  »
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Spécialiste en épilation définitive
Soins du visage et traitements

acnéi.ques
Neuchâtel, Port-Roulant 28

Orne étage)
Tél. 25 68 44. Fermé le lundi H



PHILDA R
Grand choix et nouveaux coloris

Neuchâtel - Château 2 (fi 25 17 62
Magasins PHILDAR à Bienne

et Sion

Dimanche
fêtez vos mamans
Un beau cadeau

JPTT je l'achète

MËSHSJïé
SOUS LES ARCADES

La boutique en vogue

Un soufflé aux pêches
POUR SIX PERSONNES : lue boîte de
pêches de Californie en quartiers, 2 cuil-
lerées à soupe de kirsch, 2 cuillerées à
soupe de cointreau , 1 pincée de sel, 3
cuillerées à soupe de sucre, 3 jaunes
d' œuf ,  4 blancs d' œuf ,  cannelle.
Egoutter les pêches et en écraser une
partie (de quoi remplir une tasse). Y
ajouter kirsch , cointreau , sel et sucre.
Mettre dans une casserole et chauffer
jusqu 'à ébullition. Enlever du f eu  et lais-

ser tiédir, puis incorporer les jaunes
d' œufs au fouet.

Battre en neige les blancs d' œuf avec
la cannelle et ajouter au mélange pê-
ches-jaunes d'œuf en ne remuant pas
trop.

Mettre au four dans un p lat à soufflé
beurré pendant 20 minutes. Servir avec
les quartiers de pêche restants dbposés
joliment dessus comme garniture.

Des blouses
d'été
ravissantes et
légères
LES BLOUSES de cet été sont plus longues, plus
variées, souples et féminines. Si vous choisissez
un imprimé assorti au reste de votre garde-robe,
une élégante blouse-tunique transformera votre
maxi-jupe en robe du soir et une blouse de sport
votre pantalon en lin en un ensemble safari racé,
Jolies et pratiques, les blouses peuvent , à la plage
ou pendant les vacances, être également portées
comme mini-robes.
Les deux modèles que nous avons choisis sont
des réalisations suisses Akris. Ils ont l'aspect
et le toucher de la soie, mais non la fragilité
au porter et à l'entretien. Us sont en polyamide
qiana, fibre textile offrant une combinaison uni-
que de beauté du tissu et de facilité d'entre-
tien : plus de taches d'eau, de faux plis, plus
de repassage.
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Elégante blouse à imprimé noir et brun sur blanc.
Les manches longues sont froncées et ont des
manchettes. Une écharpo assortie «e porte éga.
lement comme ceinture nouée.

Blouse-tunique sportive dans un twill soyeux de
qiana polaymide. Joli imprimé cachemire rose et
noir sur fond blanc.

(Du Pont Information)

A vendre, de particulier

superbe salon
Louis XVI

en parfait état , bols doré, tapisserie Aubuj
son ; 1 canapé Empire anglais, 6 chai
ses espagnoles. Laque chinoise , tableau
anciens et modernes. Conditions très inté
ressantes.
Adresser offres écrites à CH 1045 ai
bureau du journal.

La synthèse sans concession de la technique automobile
moderne. K70. Avec tout ce que l'on peut offri r aujourd'hui en

: qualités routières, puissance, confort et sécurité.
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+ fr. 40.- pour transport. .

sateurs transversaux. Ici encore, au- tiphases au système de freinage à fourre-tout avant et arrière, coffre à
La puissance. cun compromis n'a été toléré. double circuit et aux vastes surfaces bagages de 700 litres, et tout le con-

La transmission à deux étages La sécurité . vitrées. fort souhaitable - la K 70 vous l'offre.
a été conçue exclusivement pour la La K 70 comporta tout ce que Le confort. Last but not least: le Service VW.
K 70: le moteur de 1.6 litre à faible l'on peut offrir aujourd'hui pour votre Sièges-couchettes ,, chauffage La K 70 en bénéficie de pleins
course est placé sur ia boîte de vi- sécurité: des zones déformables mul- à réglage thermostatique, poches droits. Car une voiture de rêve mérite
tesses pour charger directement l'axe aussi un service de rêve.
de traction. L'arbre à cames en tête et ^Ml .MAM IM£AI<M«MASAI« 'le double carburateur lui donnent un I ViOUpOn-lmOrmaTIOn I
tempérament éminemment fougueux , j Je désire en savoir cavantage sur la nouvelle K 70. ' , ¦¦ |||f ¦¦Mlli lil llll
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m m |im le
dégivrage!
Pour les heureux possesseurs d'un Elsn-
Ignis 222. Grâce au dispositif «Umiclimat»
qui réfrigère les parois et empêche la for-
mation de glace.
Mais ce n'est pas toutl Les fruits, les légumes
et la viande conservent toute leur saveur et
tous leurs sucs. Et la pâtisserie reste plus
longtemps fraiche (car l'air n'a besoin de
prendre aucune humidité aux denrées entre-
posées dans le réfrigérateur).

C'est ce qu'on appelle le «confort
froid ».

Grand choix de toutes grandeurs
en magasin. A partir de Fr. 312.—

É L E C T R I C I T É

| 1
Place-d'Armes 1 Neuchâtel, tél. 25 18 36
Courtils 1 Cortaillod, tél. 42 10 86

La faïence... ses avantages et ses utilités

Une remarquable faïence
franc-comtoise.

NÉE EN ASIE MINEURE, il y a p lus
de deux millénaires, la faïence prit
sa véritable appellation au XVe  siècle,
du nom du centre italien « Faenza »
qui produit de magnifiques ' poteries
émaillées.
Cet amalgame de terres cuites, masqué
par un émail à base d'étain ou de
plomb, est aujourd'hui utilisé pour la
vaisselle de table et pour le revêtement
des murs. Cet émail opaque ou trans-
parent , brillant ou mat, nuage ou lâ-
cheté fait du carreau de faïence un
revêtement tout indiqué pour les p ièces
d'habitation.
Il remplit en effet , toutes les conditions
requises pour une telle destination : fa-
cilité d'entretien, sécurité, résistance
physique et chimique, hyg iène, durabi-
lité, économie et finition.
FA CILITE D'ENTRETIEN.— Les
carreaux de faïen ce ne gardent pas
les taches. Un simp le lavage à l' eau
claire suffit comme nettoyage courant.
On peut avoir recours à des produits
d' entretien ménagers (savons, lessives,
etc..)
SECURITE.— Les carreaux sont im-
perméables : on peut les laver à gran-
de eau (douche). Ib sont incombusti-
bles : une cigarette se consumant sur
un carrelage ne laisse aucune trace.

RESISTANCE.— Ils résistent aussi
bien du point de vue mécanique que
du point de vue chimique (résistance
aux acides et alcalis).
HYGIÈNE.— La faïence a une sur-
face imperméable et ne retient ni les
poussières, ni les microbes.
DURABILITÉ.— Les carreaux de
faïence sont prati quement inusables :
aucune décoloration à la lumière n'est
constatée dans le temps , quelles que
soient les conditions (lumière solaire et
lunaire, contacts de produits).

ÉCONOMIE.— Par leur facilité d'en-
tretien, leur résistance, leur durabilié
et leur prix modéré, ces produits sont
relativement peu onéreux.

APPLICA TIONS.— Du fait  de ces dif-
férentes qualités et de sa grande fini-
tion, le carreau de faïence est con-
sidéré comme un revêtement de choix
pour toutes les p ièces de service, salles
de bains, toilettes, cuisines, etc...

UTILISA TIONS N O U V E L L E  S.—
Avec leur nouveau sty le de carreaux
décorés, les fabricants espèrent ouvrir
aux carreaux de faïence des possibili-
tés d'utilisations nouvelles, à vocation
p lus artistique (décoration) qu 'utilitaire
(recouvremen t).

Fontaine en faïence, avec couvercle
de Cirey les-Bellevaux. (XVIIIe siècle).
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L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel

NAISSANCES : Les enfants de ce jour seront d'une nature mélancolique , inquièteconcentrée mais souvent apathique et pessimiste .

BÉLIER (21/3- 19/4)
Santé : Risque d'accident , soyez prudent.

Amour : Incompréhension et discussion en
famille. Affaires : Libérez-vous des obliga-
tions restées en suspens.

TAUREAU (20 4-20/5)
Santé : N' empiétez pas sur vos heures de

sommeil. Amour : Montrez votre attache-
ment de façon plus concrète. Affaires :
Mettez de l'ordre dans vos affaires.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Douleurs musculaires dans les

bras. Amour : Vos liens se resserreront.
Affaires : Influences dynamiques.
CANCER (22/6 - 22/7)

Santé : Résistance plus faible , pren ez des
fortifiants. Amour : Prenez les gens par
leurs bons côtés. Affaires : Les efforts peu-
vent porter leurs frui ts.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Un peu de fatigue , prenez du re-

pos. Amour : Une personne peut vous oc-
casionner une vive satisfaction. Affaires :
La soirée risque d'être perturbée.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Mangez lentement, votre di gestion

sera, plus facile. Amour : Atmosphère sen* "
timentale paisible. Affaires : Souci causé
par un ami de longue date.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Maux de tête, vous manquez de

sommeil. Amour : Changer d' ambiance vous
fera du bien. Affaires : Ne prenez pas par-
ti dans une situation délicate.
SCORPION (24/10-22/11)

Santé : Consommez davantage d' aliments
naturels. Amour : Ne prenez pas la mou-
che pour un rien. Affaires : Travaillez ac-
tivement.
SAGITTAIRE (23/11 -21/12)

Santé : La diète vous fera du bien.
Amour : Moment propice pour vous rap-
procher de l'être cher. Affaires : Les encou-
ragements vous aideront à vaincre vos diffi-
cultés.
CAPRICORNE (22/ 12-19/ 1)

Sauté : Un peu de surmenage ces temps-
ci. Amour : Un heureux changement peut
avoir lieu. Affaires : Votre calme influen-
cera en votre faveur.
VERSEAU (20/1 -18/2)

Santé : Ménagez votre foie, suivez un pe-
tit régime. Amour : Evitez d'adopter une
attitude éru'gmatique. Affaires : Défendez
votre indépendance d'esprit.
POISSONS (19/2 - 20/3)

•.- -Santé : Circulation du sang défectueuse. "
Amour : Méfiez-vous d'une personne frivo-
le. 'Affaires : Tenez-vous à l'écart des mal -
entendus:

Pas de perte de poids
à tout prix

pour les futures mères
La mortalité assez élevée chez les nou-

veau-nés américains est peut-être due au fait
que beaucoup de femmes enceintes suivent
aveo rigueur un régime pour ne pas prendre
trop de poids pendant leur grossesse. C'est
ce que souligne un rapport qui vient d'être
publié aux Etat-Unis, rapport qui lance un
avertissement aux gynécologues, afin que
ceux-ci cessent d'insister auprès des fem-
mes pour qu'elles ne grossissent pas trop
alors qu'elles sont enceintes. Un régime sé-
vère chez la mère peut avoir des conséquen-
ces néfastes pour l'enfant qu'elle porte : ce-
lui-ci naîtra plus faible et sera plus sensi-
ble aux troubles respiratoires.

Pas de muscles forts
pour les cœurs faibles

Les personnes qui ont tendance à souffrir
d'hypertension artérielle devraient s'abstenir
des exercices statiques destinés notamment
à développer les muscles. Des médecins
américains viennent de lancer un avertisse-
ment : ces exercices ne sont pas sans dan-
ger. Les muscles qui se développent ont
tendance à bloquer la circulation sanguine ,
ce qui accroît encore la pression sanguine.
Le développement musculaire ne s'accompa-
gne pas d'une amélioration dans l' activité
respiratoire ou cardiaque. Il s'agit donc,
avant d'entreprendre des exercices de ce gen-
re, d'apprendre à bien respirer , donc à ac-
tiver les échanges d'oxygène dans l'organis-
me. Quant aux personnes sujettes à l 'hy-
pertension , il vaut beaucoup mieux qu 'elles
pratiquent des sports plus complets , la na-
tation par exemple.

NEUCHATEL
Grand auditoire Institut de physique :

16 h 15, Soutenance de thèse de doc-
torat par M. H. Lamatsch.

Aula de l'université : 20 h 30, Conférence
de M. Claude Bourdet.

EXPOSITIONS : Galerie de la Tour de
Diesse : Exposition Aurèle Barraud.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel du
Pcyrou) : Exposition.

TPN , Centre dc culture : EXPOSITION Bo-
ris Vian.

CINÉMAS
Bio : 18 h 40, Un coin tranquille à la

campagne. 20 h 45, Les the last. 18 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Mitraillette Kel-

ly. 18 ans.
Palace : 15 h et' 20 h 30, Montre-moi
ton petit oiseau. 20 ans.
Arcades : 15 h et 20 h 30, Ya Ya mon

général. 16 ans.
Rex : 15 h et 20 h 30. Courte Porno.

18 ans.
Studio : 15 h et 20 h 30. L'Exécuteur.

16 ans.
DANSE ET ATTRACTIONS

L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 1 h

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : G. Montandon , Epan-
cheurs.
La période de service commence à 8 h.
La pharmacie de service est ouverte jus-
qu 'à 23 h.
De 23 h à 8 h , le poste de police
(25 10 17) indique le pharmacien à dis-
position en cas d'urgence.
Service des urgences médicales de midi-
à minuit.

Service d'urgence des pharmacie : Région
Boudry - la Côte : Mme S. Marx , phar-
macienne, Cortaillod (tél. 42 16 44).

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, L'Ours et la pou-

pée.
PESEUX

Cinéma de la Côte : 20 h 30, Borsalino.
Galerie J. Thiébaud : Peinture , sculpture ,

littérature.
MARIN

Au Cafignon : Exposition Eugène Favre.

Un menu
Rôti de porc.
Pommes purée.
Salade.
Fruits frais.

Le plat du jour :

Chou-fleur mimosa
Cuir un chou-fleur bien blanc dans de
l' eau bouillante salée après l'avoir fait
blanchir; surveiller la cuisson afin qu 'il
reste entier. Faire durcir trois œufs.
Lorsque le chou-fleur est cuit le pas-
ser sous un filet d' eau fraîch e et le
dresser sur un p lat de service. Faire
une sauce mayonnaise avec un œuf ,
deux verres d'huile d'olive et une cuil-
lerée à soupe de moutarde.
Prendre la moitié de cette mayonnaise
et l'assaisonner avec du vinaigre de vin,
saler, poivrer et verser sur le chou-
f l eur .  Etendre le reste de la mayonnai-
se uniformémen t autour du chou-fleur.
Passer les œufs  durs au tamis et gar-
nir le chou afin qu'il ressemble à une
grosse boule de mimosa. Garnir de ron-
delles de citron et de quelques bouquets
de cresson. Se sert comme entrée ou
commme plat principal pendan t les
beaux jours .

Votre prénom :
Grégoire
Grégoire vient du grec : gregorios, et si-
gnifie vigilant et attentif.
Effectivement , les Grégoire sont la plu-
part du temps des êtres précautionneux,
voyant loin et ne se laissant pas pren-
dre au dépourvu. A ssez matéria listes, ils
n 'en sont pas moins fidèles , honnêtes
et bons compagnons.

Pot-au-feu
Comment accommoder les restes de pot-
au-feu ?
Coupez la viande froide en tranches
assez fines ou en petits carrés et versez
dessus une bonne vinaigrette. Ajoute z
des rondelles de cornichons, quelques
câpres, des échalotes et de l'ail fine-
ment hachés ainsi que du persil ou
du cerfeuil. Décorez avec des quartiers
d' œufs durs. Vous pouvez aussi incor-
porer ce mélange à une salade de pom-
mes de terre, cela f e r a  un repas com-
plet.
Seconde solution : hachez vos restes de
viande, ajoutez un peu de jambon haché
et des champignons cuits et mélangez
le tout à une sauce béchamel au fro-
mage. Farcir de ce mélange des crêpes
ou des cannelloni , faire gratiner au f o u r
avec une peu de fromage râpé.

Dents
Pour avoir des dents extraordinairenient
blanches, faites comme les Indiens •
mâchez un morcea u d'écorce de noyer.
Vous en trouverez chez le pharmacien.

Disques
Si vos disques sont gondolés, il y a
peut-être une solution pour les séparer :
posez-les sur une surface rigoureusement
plane en les laissant dans leur envelop-
pe de plastique. Pla cez dessus p lusieurs
gros livres, genre dictionnaires. Laissez-
les pen dant deux ou trois jours, le dis-
que aura repris sa forme initiale.

A méditer
Ce n'est pas la durée d' une vie qui
compte, c'est sa qualité.

Martin LUTHER KING
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H 14.00 A la carte
° 16.00 Vroum
? 17.00 Le cinq à six des jeunes?
Q 18.00 Téléjournal

P 18.05 Vie et métier
Q 18.30 (C) Courrier romand
? 19.00 (C) Babar

? 19.05 En effeuillant la rose
Q 19.40 Téléjournal
D 20.05 (C) Carrefour
p 20.25 Temps présent
? Le problème des réfug iés forme-
H ra l'essentiel de l'édition de cette
C3 semaine. Un premier volet per-
Q mettre de découvrir les Allemands
Q de Pologne lors de leur arrivée en
d Allemagne fédérale ; le second vo-
B let analysera le problème des ré-
p fug iés politiques dans notre pays.
D Au cours de l'enquête, on enten-
5 dra M. Christian Grobet, avocat de
? la Ligue suisse des droits de
? l'homme, et M. James Schwarzen-
3 bach, conseiller national ; le pre-
? mier partisan s'un statut plus « ou-
? vert », le second farouchement hos-
5 tile à toute extension de la liberté
? d'expression pour les réfugiés.
S 21.40 Tour de Romandie
n 21.45 La musique au XXe siècle

d 22.05 (C) Aux frontières du possible

? 22.55 Téléjournal
n (C) Artistes de la semaine
n 
a H————wpwtwa M  ̂11B3 ay

 ̂BSHSI HHJ
n
3 15.45 Da capo

? 17.00 La maison des jouets
3 18.15 Télévision éducative
3 18.44 Fin de jo urnée
3 18.50 Télèjournal
¦jj 19.00 L'antenne

1 19.25 Tractandum de la semaine
3 20.00 Téléjournal
jjj 20.20 (C) Les îles enchantées
3 21.20 (C) Cover-girls
3 21.45 Télèjournal

3 22.05 (C) Prochainement
a 
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3
3 12.30 Midi chez vous

3 13.00 Télé-midi

=j 13.30 Cours de la Bourse
3 14.33 Télévision scolaire
3 15.45 Emissions pour la jeunesse

jj 18.30 Dernière heure
3 18.35 Vivre au présent
3 18.55 Pour les petits
__ 19.00 Actualités régionales
3nnnannnnnannnnnnnnanannnnni:

[
19.25 Rien que la vérité
19.45 Télé-soir C
20.15 Adieu mes quinze ans
20.30 La vie des animaux
20.45 Au cinéma ce soir C

Dédée d'Anvers J
22.45 En toutes lettres
23.35 Télé-nuit [
B~____-_-_-_BH, r
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13.00 Cours du Conservatoire

national des arts et métiers !
14.30 (C) Aujourd'hui Madame
15.10 (C) Les secrets de la mer

Rouge L
19.00 Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) 24 heures sur la II
20.00 Journal C
20.30 (C) Arsène Lupin
21.30 (C) Match sur la deux
22.30 (C) Alain Decaux raconte
23.00 (C) A propos
23.15 (C) 24 heures dernière
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10.00 (C) Per la scuola
11.00 Per la scuola
18.10 (C) Per i piccoli
19.05 Telegiornale
19.15 Incontri n
19.45 Occhio critico
20.20 Telegiornale C

20.40 360
21.40 La casa di vetro
22.30 In due si canta meglio
23.10 Ciclismo r
23.20 Telegiornale î
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16.15, téléjournal. 16.20, les Mon- n
rœs. 17.10, Madame. 17.55, télé- C

journal. 18 h, programmes régio- r;
naux. 20 h, téléjournal, météo. E
20.15, les doux jeux de l'été der- D
nier. 21.25, ta barbe appartient au p
Parti. 22.15, téléjournal, météo. D" _ c
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17.05, la petite maison. 17.30, in- p

formations, météo. 17.35, la musi- p
que crée l'ambiance. 18.05, plaque D
tournante. 18.40, la jeune fille de la S
péniche. 19.10, première confes- ?
sion. 19.45, informations, météo, jjjj
20.15, Casino de Paris. 21.50, bilan O
économique. 22.35, informations, ?
météo. 22.50, pages de Christian 13n
Morgenstern. p
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Soîfens et télédiffusion
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6 h, Bonjour a tous, informations. 6.32

de villes en villages . 6.35, 8.10, la route ce
matin et le concours roulez sur l'or. 6.50.
le bonjour de Colette Jean. 6.59, horloge
parlante. 7 h , miroir-première. 8 h, infor-
mations , revue de presse. 9 h, informations.
9.05, le bonheur à domicile. 10 h, informa-
tions. 10.05, cent mille notes de musique.
11 h, informations. 12 h, le journal de midi ,
informations. 12.05, aujourd'hui , un an dé-
jà. 12.29, signal horaire. 12.30, miroir-midi,
12.45, le carnet de route. 13 h, variétés-ma-
gazine. 14 h , informations. 14.05, réalités.
15 h, informations. 15.05, concert chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
dc 16 heures , Rébecca. 17 h, informations.
17.05, tous les jeunes, bonjour les enfants.
18 h , le journal du soir , entre 18.15 et 18.30,
arrivée du Tour de Romandie à Porrentruy.
18 h, informations. 18.05, cinémagazine.
18.30, le micro dans la vie. 19 h, le miroir
du monde, 19.30, magazine 71. 20 h, le défi.
20.30, discanalyse. 21.20, Demain tout sera
différent. 22.15, divertissement musical. 22.30
informations. 22.35, club de nuit. 23.25, mi-
roir-dernière. 23.30, hymne national.

Second programe
10 h , œuvres de Wagner. 10.15, radio-

scolaire. 10.30, œuvres de Wagner. 11 h,
l' université radiophonique internationale.
11.30, initiation musicale. 12 h, midi-musi-
que. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h, Mu-
sica di fine pomeriggio. 18 h , tous les jeunes
18.55 bonsoir les enfants. 19 h, émission
d'ensemble. 20 h, informations, cette semai-
ne en pays fribourgeois. 20.15, profils per-
dus. 20.45 jeunes auteurs. 21.15, l'art de la
nouvelle. 22 h, au pays du blues et du
gospel. 22.30, plein feu sur la danse. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15 , 7 h , 8 h , 10 h, 11 h , 12.30, 15 h ,

16 h , 23.25, informations. 6.10, réveil en
musique. 7.10, auto-radio. 8.30, Symphonie
No 97, Haydn. 9.30, Piccadilly. 10.05, le Roi
malgré lui , extrait , Chabrier. 10.20, radio-
scolaire. 10.50, Gwendoline, ouverture Char-
brier. 11.05, pour votre plaisir. 12 h, Orches-
tre de danse de Beromunster. 12.40, rendez-
vous de midi. 14 h , magazine féminin. 14.30,
musique. 15.05, Von Haus zu Haus , diver-
tissement et musique.

16.05, lecture, un chapitre du roman Pal-
lieter. 16.30, thé-concert. 17.30, pour les

jeunes. 18 h , informations , actualités. 18.15,
. radip,-jeijnesse. .19,., h,, .sports communiqués...,

19.15, informations , actualités. 20 h, mùsi- '
que champêtre , accordéon et jodels. 20.45 ,
mag ie de l'opérette. 21.30. Natursvissens-
chaften, Individuum un Gesellschaft (2).
22 h, ballets de Tchaïkovsky. 22.15, infor-
mations , commentaires. 22.25, le jazz hier
et aujourd'hui. 23.30, divertissement popu-
laire.Prnhlàma Mr» 9QC HORIZONTALEMENT

1. Médicament liquide. 2. Quatre termes
en un. — Mis à prix. 3. Entre deux co-
teaux. — Canton bourguignon. — Fin
qu 'on se propose. 4. Risques à courir. —
Commune en Russie tsariste. 5. Produit.
— Jupe de paysanne. 6. Ce qu'Achille
avait de vulnérable. — Sourd dans la na-
ture. 7. Voyelles. —¦ D'une île méditerra-
néenne. 8. D'un auxiliaire. — Elle chan-
gea de forme. — Possessif. 9. Grand filet
pour une pêche spécialisée. 10. Sapho en
était une.

VERTICALEMENT
1. Son cirque offre un spectacle remar-

quable. 2. En rapport avec un guichet
physiologique. — Drame à sujet religieux.
3. Peu prompt. — On l'offre vers cinq
heures. 4. Divinité. — Un homme sans
précédent. — Initiales d'un héros de Di-
ckens. 5. Sur le placard. — Sur le dos
d'un frisé. 6. Chef africain. — Métayers.
7. Pronom. — Le Blanc passe le Rose. —
Bat tous les records. 8. Soudain. — Au-de-
là des monts Ourals. 9. Caïn fut le pre-
mier. 10. Levant. — Forme d'avoir.

Solution du No 394
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= D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

= RÉSUMÉ : M. Smith , de la Central Intelligence Agency, confie =
= une mission difficile et risquée à Hubert Bonisseur de la Bath. 1

| Le tombeau d'Alexandre Newski
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H « Vous êtes M. Michael Lidenbrook ? » demanda l'employé de |
= l'hôtel Astoria qui avait frappé à la porte de la chambre. « Oui ! ¦¦ 1
= dit Hubert. « Voilà votre passeport. » L'employé passa à la porte |
= de la chambre voisine , frappa , et Enrique lui ouvrit. « Vous êtes =
M M. Enrique Sagarra ?.. — « Si , senor. » — « Voi là votre passeport . »• 1
 ̂

Devenu pour les besoins de la cause acheteur d'une maison de 1
= fourrures de Buenos-Aires , où il était censé avoir pour collègue =
H le senor Enrique Sagarra , Hubert referma sa porte. La chambre 1
H de style rococo qu'il occupait était confortable. II se planta à la |
g fenêtre. Devant la cathédrale Saint-lsaac , les arbres faisaient jaillirla |
= leurs premiers bourgeons. =
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H •< Hl, Mike I lança joyeusement Enrique en entrant dans la cham- |

 ̂
bre par la porte de 

communication. 
Ça 

va , ce matin ? .. II avait |
= la sveltesse et les fesses minces des danseurs de flamenco. Hubert 1
= appréciait la sûreté de son coup d'œil, noir et velouté, et la fer- y
g meté de sa main sèche, aux doigts fuselés , habile à manier les ar- |
= mes de tout calibre. « Paraît que nous avons un banquet ce soir? » |
= reprit l'ancien F.T.P. « Oui. >• —¦ <• Des femmes ?»  — « Non. Mais
H le secrétaire d'Etat au commerce extérieur. •> — •< On se consolera |
H avec la vodka en se bourrant de caviar , soupira Enrique. assez fort 1
= pour faire vibrer les micros dissimulés dans les moulures. Vous |
= sortez ? »  — « Les musées », dit Hubert. « Très peu pour moi . A |
= ce soir. » =

H A l'heure stipulée par les instructions qu'il lui avait fallu appren- =

 ̂
dre par cœur avant son départ de Washington pour Buenos-Aires . |

Il d'où il s'était envolé à destination de Paris, relais sur la route qui
s le conduisait d'abord à Moscou, Hubert se trouva devant le tom- =
Il beau d'argent massif qui enfeme la dépouille sainte d'Alexandre |
ls Newski. L'homme qu'il devait rencontrer était officiellement connu f
= sur les fiches des troupes spéciales de sécutité , auxquelles il appar- =
= tenait en qualité d'officier , sous le nom d'Igor Stefanovitch |
s Panetchkine dont le vrai titulaire avait disparu quelque part en |

 ̂
Allemagne, vingt ans plus tôt. II n'eut pas à attendre longtemps. =

= Un homme en vêtements civils, au cheveu blond et rare, qui |
= paraissait âgé d'une quarantaine d'années et correspondait parfaite- =
S ment au signalement donné par M. Schmith, lui adressa quelques =
= mots en russe. «Je ne comprends pas », répondit-il en agnlais, ce |
H qui était faux. « Excusez-voi, répliqua l'homme dans la même langue =
|§ J'aurais dû voir que vous étiez étranger. » —¦ «J' arrive de Buenos-
= Aires. » — « Ah I J'ai vu des photographies de cette belle capitale.
= Mais c'est tellement loin d'ici que je crains de ne jamais la connaî- =
jH tre. » — « Avec un JET, Buenos-Aires est moins loin de Leningrad =
§§j que Moscou à l'époque des chevaux. » Les phrases de reconnaissan- §
m ce ainsi échangées, un silence se fit. |
= (Copyright Opéra Mundi) I

| Demain : La peau d'ours |
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HELVETIA - VIE, Compagnie d'assurances sur la vie
Le Conseil d'administration de l'HEL-

VETIA-VIE a examiné, le compte
d'exploitation et le bilan de l'exercice
écoulé. Le compte de pertes et profits
se solde, après l'attribution des parts de
bénéfices aux assurés et le renforcement
des réserves mathématiques , par un bé-
néfice de 1.243.016 fr. (1969 : 1.226.894
fr.). Le Conseil d'administration propo-
sera à l'Assemblée générale, qui aura
lieu le 17 mai 1971, de distribuer com-
me l'année dernière un dividende de 18 fr,

par action sur le capital social libéré de
9 millions, soit au total 540.000 fr. d'at-
tribuer comme l'an dernier 260.000 fr.
aux réserves statutaire et spéciale, d'al-
louer en outre une conrtibution extraor-
dinaire de 200.000 fr. aux fondations de
prévoyance et de reporter 243.016 fr. à
compte nouveau. Pendant l'exercice écou-
lé, l'HELVETIA-VIE a encaissé un
montant de primes de 73,8 millions
(1969 : 71,4). Son portefeuille d'assuran-
ces a atteint au 31 décembre 1970 le
chiffre de 2 milliards 306 millions.

Vers un organisme mondial de
classification des brevets

Une conférence internationale réu-
nbsant les représen tants de quarante-
trois pays, vient de se réunir à Stras-
bourg en vue de l'élaboration d' une
classification unifiée des brevets.

Parmi les trente pays qui ont si-
gné l'acte final , seize ont adhéré à
l'arrangement réalisé.

Le texte de cet arrangement a été
déposé entre les mains du secrétaire
général du Conseil de l'Europe pour
le garder jusq u'au 30 septembre à la
disposition des pays qui désireraient
y apposer encore leur signature.

Après cette date, l'arrangement se-
ra remis au directeur de l'Organisa-
tion mondiale de la propriété intellec-
tuelle à Genève pour recevoir les
adhésions éventuelles des pays qui
n'auront pas signé l'arrangement.

L'accord réalisé donne au système

de classification des brevets, en vi-
gueur depuis 1968, un développemen t
à l'échelle mondiale. 400,000 brevets
sont déposés chaque année par le
monde, ce qui rend de p lus en p lus
nécessaire leur classement selon des
critères communs.

Un comité d' experts du Conseil de
l'Europe et le group e d' experts dési-
gnés par l'OPI (Organisation interna-
tionale de la propriété intellectuelle)
ont conclu un « gentlemen agrêement»
aux termes duquel ceux-ci seront rem-
p lacés par un nouvel organe mixte
commun une fois  mise en place l'or-
ganisation en gestation et sa ratifica-
tion par les parlements des pays inté-
ressés.

Dans le groupe d' experts de l'OPI
sont représentés notamment les Etats-
Unis, l'URSS et le Japon. J .-P. G

NEUCHATEL 4 mai 5 mal
Banque nationale . . . .  550.— d 550.— d
Crédit foncier neuchât. 690.— d 700.—
La Neuchàteloise as. g. 1475.— d 1475.—
Gardy 170.— d 175.— d
Cortaillod 4700.— d 4800 —
Cossonay 2300— d 2300.— d
Chaux et ciments . . . 620.— o 620.— o
Dubied 1750.— d 1850.— d
Ciment Portland . . . .  3650.— d 3625.—
Interfood port 6100.— o 6100.— o
Interfood nom 1100.— d 1100 — d
Tramways Neuchâtel . 465.— d 480.— d
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 970.— d 970.— d
Paillard port 480.— d 475.— d
Paillard nom 130.— d 130.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1035.— 1040.—
Crédit foncier vaudois 775.— 780.—
Innovation 375.— 370.—
Ateliers constr. Vevey 610.— o 600.—
La Suisse-Vie ass. . . . 2875.— 2925 —
Zyma 3700.— 3700.—

GENÈVE
Grand Passage 520.— 505.—
Charmilles port 1225.— 1240.—
Charmilles nom 230.— d 230.— d
Physique port 575.— d 575.—
Physique nom 465.— 465.—
AKZO 105.50 104 —
Philips 54.25 53.50
Royal Dutch 180.— 179.—
Monte-Edison 5.45 5.30
Olivetti priv 16.85 15.95
Allumettes B 92.— d 90.—
S. K. F. B 298.— 310.—

BALE
Pirelli internat 220.— 220 —
Bâloise- Holding 188.— 186.— d
Ciba - Geigy port. . . . 2860.— 2800 —
Ciba - Geigy nom. . . . 1760.— 1735 —
Ciba - Geigy bon . . .  . 2610.— 2565 —
Sandoz 4290.— 4250 —
Hoffmann-L. R. 1/10 . 19175.— 19050 —

ZURICH
Swissair nora 640.— 630.—
Swissair port 767.— 753.—
Union banques suisses 4050.— 4010.—
Société banque suisse . 3440.— 3410.—
Crédit suisse 3445.— 3415.—
Banque pop. suisse . . . 2080.— 2070.—
Bally 1300 — 1290 —
Electro Watt 2480.— 2460 —
Motor Colombus . . . 1540.— 1520 —
Italo-Suisse 269.— 258 —
Réassurances Zurich . . 2105.— 2105.—
Winterthour ass. nom. 970.— 950.— d
Zurich ass 4410.— 4415.—
Alu. Suisse port 2925.— 2850 —
Alu. Suisse nom 1305.— 1380.—
Brown Boveri 1500.— 1460.—
Saurer 1660.— 1650 —
Fischer 1615.— 1530 —
Landis & Gyr 1690 — 1685.—
Lonza 2160 — 2130.—
Nestlé port 3595 — 3440.—
Nestlé nom 2495 — 2375 —
Sulzer 3960.— 3725.—
Oursina port 1520.— 1450.—
Oursina nom 1510.— 1460.—
Alcan 98.— 97.50
Am. Tel. & Tél 206.50 202 —
Canadian Pacific . . . .  289 — 286 —
Du Pont 613.— 615.—
Eastman Kodak . . . .  349 — 352 —
Ford Motor 279.— 276.—
General Electric . . . .  524.— 510 —
General Motors . . . .  383.— 379.—
I. B. M 1515.— 1495.—
International N ickel . . 169.— 170 —
Kennecott 157.— 152.—
Litton 134.50 134.—
Std Oil New-Jersey . . 336. — 333.—

4 mai 5 mai
Union Carbide 212.— 209.50
U. S. Steel 144.50 144.50
Machines Bull 70.— 70 —
Italo-Argentina Cia . . 26.— 25.50
Sodec 127 — 126.—
A. E. G 204.50 205 —
Farben. Bayer 156.50 161 —
Farbw. Hœchst 193.50 196 —
Mannesmann 173.50 174.—
Siemens 224.— 238 —

PARIS
Air liquide 398— 401.—
Aquitaine 547.— 550.—
Cim. Lafarge 230 — 229 —
Citroën 92.— 90.80
Fin. Paris Bas 235.60 236.—
Fr. des Pétr 155.90 161.—
L'Oréal 1895 — 1894.—
Machines Bull 93.— 94.30
Michelin 1331.— 1323 —
Péchiney 171.— 170.50
Perrier 248.70 248.10
Peugeot 245.— 247.40
Rhône - Poulenc . . . 222.10 223.50
Saint - Gobain 150.— 148.50

LONDRES
Anglo American . . . .  315.— 329.—
Brit. & Am. Tobacco . 330.50 324.50
Brit. Petroleum . . . .  521.50 524.50
De Beers 238.— 250 —
Electr. & Musical . . . 177.50 175 —
Imp. Chemical 281.— 281 —
Imp. Tobacco 87.— 85.—
Rio Tinto 263.— 263 —
Roan CM 220 — 227.—
Shell Transp 392.— 391 —
Western Hold 890.— 905.—
Zara. Anglo-Ara. . . . 193.— 192 —

FRANCFOKT
A.E.G 171.50 166.50
Audi NSU 151 — 151.50
Bad. Anilin 145.20 143.—
B.M.W 210.50 207.—
Daimler 344 — 337 —
Deutsche Bank 333.— 330 —
Dresdner Bank 253.— 250.10
Farben. Bayer 130.50 129.50
Hôchst. Farben . . . .  162 — 159 —
Karstadt 380 — 384.—
Kaufhof 270.— 271 —
Mannesmann 146.— 143.50
Siemens 187.50 185.50
Volkswagen 183.— 179.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 4 mai 5 mai
Allied Chemical . . . .  29-3/4 30-3/4
Allumin. Americ. . . . 65-3/8 65
Am. Smelting 26-1/8 25-7/8
Am. Tel. & Tel. . . . 48-5/8 48
Anaconda 21-7/8 22-1/4
Boeing 23-1/4 23-7/8
Bristol & Myers . . . .  68 68-1/8
Burroughs 134-1/2 138
Canadian Pacific . . . .  74-1/8 74-5/8
Caterp. Tractor . . . .  54-1/4 53-3/4
Chrysler 32 31-3/4
Coca-Cola 97 97-1/2
Colgate Palmolive . . . 48-1/4 47-7/8
Control Data 83 80-1/2
C.P.C. int 37-3/4 38
Dow Chemical . . . .  98-3/4 102-3/4
Du Pont 146-3/8 148-1/4
Eastman Kodak . . . .  82-1/2 81-3/4
Ford Motors 66 66-3/4
General Electric . . . .  121-1/2 121-5/8
General Foods 37-3/4 37-1/2
General Motors . . . .  89-3/8 89-1/4
Gillette 44-1/4 43-5/8
Goodyear 31-7/8 32-1/4
Gulf Oil 31-3/4 31-7/8
I.B.M 353-1/2 353
Int. Nickel 39-7/8 39-5/8

4 mai 5 mai
Int. Paper 39-3/8 39-3/8
Int. Tel. & Tel 64-3/8 64-1/8
Kennecott 36-1/8 ' 35-5/8
Litton 32-1/8 33-5/8
Merck 107-3/4 107-3/4
Minnesota Mining . . . 113-3/8 112-3/4
Mobil Oil 57-5/8 57-3/4
Monsanto 45-1/2 45-1/8
National Cash 42-5/8 43
Panam 18-3/4 19
Penn Central 6 6
Philip Morris 65-7/8 66-1/2
Polaroid 102-1/2 103-5/8
Procter Gamble . . . .  60-3/8 60-5/8
R.C.A 39 39-1/2
Royal 'Dutch' '. '. '. '. '. '. 44-1/8 44-1/4
Std Oil Calif 61-1/2 61-1/2
Std Oil New-Jersey . . 78-1/4 78-1/8
Texaco 36-3/4 37-1/8
T.W.A 32-5/8 33-7/8
Union Carbide 49-7/8 50
Lnited Aircraft . . . .  43 42-1/8
U.S. Steel 34 34-1/8
Westingh. Elec 91-7/8 92
Woolworth 54-3/8 54-1/4
Xerox 109 108-1/2

Indice Dow Jones
industrielles 938.44 939.93
chemins de fer 228.08 229.83
services publics 120.26 119.66
volume 17.310.000 17.260.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S. A., Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — La bourse de

New-York a perdu un peu de terrain
mercredi , devant une vague de prises de
bénéfices que les analystes attribuent à
la pression sur le dollar en Europe.

Indice suisse des actions
Moyenne 1968 = 100

23 avril 4 mai
Industries 167,9 169,8
Banques 196,8 197,4
Sociétés financières . 137,3 136,9
Sociétés d'assurances 131,4 131,4
Entreprises diverses . 115,4 119,1

Indice total . 165,8 167,0
Emprunta
de la Confédération
Valeur boursière JE

pour-cent de la
valeur nominale 95,82 96,30

Rendement (d' après
l'échéance) . 5,33 5,27

Sur les 5,3 millions de personnes
supplémentaires à même d'occuper un
poste de travail dans l'Europe des Six,
à elle seule la France fournira un ef-
fectif en surplus de 1,7 millions. Sa
contribution représentera 32 % de la
progression enregistrée contre 4 % à
l'Allemagne de l'Ouest où, de son pro-
pre mouvement , la population active
n'aura pas progressé de plus de 200.000
personnes en quinze ans.

A Depuis 1950, le revenu moyen des
ouvriers de l'industrie a augmenté de
quelques 350 % dans la République fé-
déral. C'est ce qui ressort d'une étude
effectuée par la Confédération généra-
le des syndicats allemands (DGB). En
tête, on trouve l'imprimerie, où le sa-
laire horaire est aujourd'hui de 7,58
marks (11,37 francs), contre 1,60 marks
en 1950. L'industrie métallurgique vient
en seconde position , avec 6,64 marks
(9,90 francs) contre 1,51 DM en 1950.
Les houillères qui figuraient en troisiè-
me position en 1950, ne sont plus à la
sixième place.

# Sur le plan mondial , l'industrie lai-
nière française occupe le 3me rang
mondial pour la consommation de lai-
ne vierge après le Japon et la Grande-
Bretagne , le 4me rang pour la produc-
tion des filatures de peigné après
Japon , USA et Italie.
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~SÊB Des fleurs pas
9̂§t comme les autres

(et une bière aussi...) ®
MOUSSYest une bière fine Cardinal $

Sans alcool fj  Limpide, pure,
bouquetée, pétillante, Q§

délicatement houblonnée # Mm r*lS%
A I  -r n A -, mm mk^ÊÈÈlAvec beaucoup de fraîcheur. |ïiB "ff

f Orca lance le
| «prêt à prêter» |
la «Prêt à prêter» veut dire : l'argent immédiatement, sans *s
p™ formalités. Remplissez la demande ci-dessous et envoyez- t^
É la. Vous recevrez argent ou contre-proposition dans les $$
:•:•:: 48 heures.

JS * KB «n mmma mns ran — EHH gnra mm.

/ J e  désire ua prêt de Fr , remboursable en mensualités. ^^
Salaire mensuel: Fr. 65 ^liS

ijif Autres revenus: Fr par mois (par exemple: salaire de l'épouse) f f è .
:;S Loyer mensuel: Fr Possédez-vous une auto ? |&
¦ Engagements actuels: Fr. IL.

|:jj| Nom: Prénom: fEj:

:!•¦ Date de naissance (jour, mois, année) : B:]

1 

Profession: — Etat civil: 
Téléphone: Nationalité: p:
N° p ostal et lieu : . «S

N° et rue: — g|
¦ Adresse précédente : — M_

:•:« Date : Signature: jjjtjja
•gfew Discrétion bancaire absolue vis-à-vis de votre employeur, votre régie ou ^£3

j ± .  propriétaire et votre famille. (]_E_ l
| >. Banque ORCA SA, quai de l'Ile 13, 1211 Genève Uj W H

gS Notre offre spéciale «prêt à prêter» Orca y compris assurance solde de [:•:•:]
dette (maladie-accidents-décès):

\

l£-ï] Durée du prêt 15 mois 21 mois 27 mois 33 mois KM

«fl Paiement comptant Remboursement mensuel raa
:•£ Fr. Fr. Fr. Fr. Fr. E-a
M 2200.- 163.- 121.- 98.- 83.- j$ ;3
&jk 3100.- 230.- 171.- 138.- 117.- /&_:&
>$? | 6200- 1 452.- I 334.- | 268.- 1 226.- | *%$?

Si le montant ou la durée de votre crédit ne figure pas dans ce tableau, M$&
nous vous l'accorderons quand même jusqu'à Fr. 10000.- et 36 mois. >&:$?'

M̂ MMMDRCAJËg l̂ WW

*̂» s
ORCA, institut spécialisé de l'UBS

"S

! flB lflE Ohé les enfants! Les revoilà
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**&$$ Jr; "jus de pomme"!

i Tni innn Envoyer à: .Campagne jus de pomme" i
W 

-̂ouPon case postale 253, 8045 Zurich

H Veuillez m'envoyer jusqu'à épuisement du stock: |
f H maillots, .grande" pour adultes
I 1 maillots, .moyenne" pour adultes

1 maillots, .petite" pour enfants de 9-12 ans
S maillots, .mini pour enfants de 5-8 ans

| ballons .jus de pomme" en couleurs, 0 40 cm |
J contre remboursement, port et frais compris Fr. 5.90 |
1 par maillot - Fr. 3J>0 par ballon (pour les I
I commandes à partir de 10 maillots: Fr. 550/piece) |

I Jk Nom: 1lHI i« P Rue: i
j  Wl ,<; —¦ 

|
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j Carrosserie Paul Schœlly
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Soiss !es Arcades à Neuchâtel ^^HUNE HEUREUSE TRANSFORMATION chez Zf é̂
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É&3 FBB.DË LHÔPITAL. 3 1BOUB LES ARCADES] ^¦"'̂ k
MF 2000 NEUCHATEL TEL. (038) 25 11 38 Ĵ r f^

où tout a été judicieusement conçu pour fac i l i ter la L.'Wr^
vente et exposer un choix incomparable d'articles ^^^fc^
spécialisés dans le domaine de l'optique jjUwJ^

NOUVEAU... SB
Un travail rapide et précis grâce w[ Jw
à nos nouvelles machines d'atelier ĝ jjjj fil

3 CABINES |g
• Adaptation des verres LW» J

• Contrôle de la vue L̂ 9
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rsFoTMISKY"!
- un investissement ¦

des plus sûrs
à partir de 10.000 (r.

I Terme 4 ans. Rendement élevé I
" BRIGADOON SCOTCH LTD ¦

1 9, Et.-Dumont, 1204 Genève ¦
Tél. (022) 25 67 60 S

_ ou envoyer le coupon ci-dessous m

| Nom : !

I Adresse : I
Tél. : 6. 5. FAN ;
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WOLFSBURG. — Les bénéfices de
< Volkswagen » pour 1970 accusent une
diminution de 42 % par rapport à 1969
et n'ont représenté que 190.489.307 marks
(228 millions 587.000 fr. s.).

M. Kurt Lotz, président de Volkswa-
gen, qui présentait le rapport d'activité
annuel , a attribué cet important déclin
aux effets à retardement de la réévalua-
tion du mark en octobre 1969 et à l'aug-
mentation des salaires et des coûts de
production.

Les ventes mondiales de la fi rme ont
cependant augmenté de 13,3 % en 1970
pour atteindre 15,8 milliards dc marks
(19 millions de fr. s.) en dépit de la di-
minution des bénéfices , la société a pro-
posé de maintenir un dividende de
18,5 %.

M. Lotz a annoncé qu'il s'attendait
à une augmentation des ventes de sept
pour cent pour 1971.

Passant en revue l'activité des filiales
étrangères M. Lotz a annoncé que la so-
ciété c Volkswagen Bruxelles S.A. > qui
assemble des voitures augmentera sa ca-
dence journalière de 300 à 700 unités .

Les Etats-Unis demeurent les princi-
paux importateurs de « Volkswagen » du
monde avec 569.696 voitures en 1970 et
des prévisions pour 600.000 voitures en
1971. (AP)

Volkswagen en 1970
Bénéfice: chute de 42 % La vague d'achats

étrangers du mois de
mars s'est poursuivie en
avril et, bien que moins
violente , a contribué à la
bonne disposition des
bourses suisses. La spé-
culation sur une rééva-
luation imminente du
franc suisse — la nou-
velle loi sur la monnaie
donnant au Conseil fé-
déral le pouvoir de mo-
difier la parité — a pro-
bablement joué un rôle
déterminant dans cet af-
flux de fonds.

La tendance favorable
s'est toutefois maintenue
après Pâques sous l'in-
fluence de mouvements
particuliers , le plus re-
marquable ayant été la
forte avance des deux ti-
tres Holzstoff (+40 %
en une semaine). De mê-
me l' action Lonza a en-
registré une hausse sub-
stantielle qui s'est mê-
me poursuivie après le
détachement du droit de
souscription. L'indice

boursier de la Société de
banque suisse a atteint
un nouveau maximum de
355,6 points pour 197 1
(précédemment 355,0) et
s'est encore approché du
niveau historique le plus
élevé de 383,7 points
(22 mai 1969).

Parallèlement à l'évo-

lution de Wall Street, les
bourses suisses sont en-
trées durant la seconde
moitié du mois dans une
légère phase de consoli-
dation due à des prises
de bénéfices. L'indice
boursier a enregistré une
hausse d'environ 4 % en
avril.

Les bourses
suisses
en avril
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Amitié-mar iages
Pour se faire des amis ou pour
amitië mariage, nous vous propo-
sons libre choix, correspondance,
soirées récréatives, sorties. Discré-
tion totale assurée.
Documentation gratuite.
Nouvelle adresse
CENTRE UNION CLUB
Case postale 512
2001 Neuchâtel. Tél. (038) 24 60 03.
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UN FILM DE... PETITE GUERRE SANS PRÉTENTION HISTORIQUE ! \

UN DIVERTISSEMENT IRRÉSISTIBLE ! [
TECHNICOLOR PARTOUT UN SUCCÈS ÉNORME [

HBI GEORGE PEPPARD dans un nouveau rôle percutant ! f IB ] !¦ .- : ; Ê ĵÊUmmmWC  ̂ ¦
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originale
sous-titrée LA PRESSE UNANIME : UN CHEF-D'ŒUVRE A CANNES
fr. -all.

L'AURORE : « Le mot génie ne me semble pas excessif... »
LE MONDE : « ... Léo the last » est un film de premier ordre ».
FRANCE-SOIR : « ... C'est une œuvre dont le souvenir ne nous lâche pas ».

Jeudi - vendredi - lundi - mardi - mercredi à 18 h 40 | Dès T6 an$ Version
1 française

VANESSA REDGRAVE et FRANCO NERO dans le film d'ELIO PETRI I 
PRIMÉ AU FESTIVAL DE BERLIN

UN COIN TRANQUILLE À LA CAMPAGNE
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^
Dimanche 9 mai: FÊTE DES MÈRES*!

Pi CHOISISSEZ LE LANGAGE DES FLEURS... j



M. Graber renoncerai t à la
« commission Nordmann »

De notre correspondant de Berne par
intérim :

Nous savons que le conseiller fédéral
Pierre Graber a été un joueur dc ten-
nis. A-t-il été aussi un skieur ? En tout
cas, il doit s'astreindre à un laborieux
slalom.

Nous parlons, naturellement, de ces deux
fameuses commissions : la commission com-
posée de spécialistes de l'information, com-
prenant M. Nordmann, qui devait faire
passer la rampe aux grands dossiers de
U politique étrangère, et la commission
d'étude des grands problèmes politiques.

En effet, lors de sa séance de mardi,
à Berne, la commission des affaires étran-
gères du Conseil national a eu une longue
et assez vive discussion à ce sujet. Il
semblerait que M. Graber serait prêt à
renoncer à la commission de l'information
afin de parvenir à une solution. Le chef
du département politique se serait déclaré
d'accord de se limiter à recourir à des
experts dc la presse écrite et parlée de
cas en cas pour des questions concrètes
en modifiant chaque fois la composition
du groupe à consulter.

MOINS CLAIR
Voilà, si l'on veut , l'affaire Nordmann

désamorcée. D'autre part, les membres de

la commission dn Conseil national s'effor-
ceraient de réactiver leur travail et envi-
sageraient de se donner, lors d'une pro-
chaine séance, un règlement qui formerait
la base pour une activité plus rationnelle
au sein de la commission et qui permet-
trait à cette dernière de s'occuper plus
intensément, à l'avenir, d'études prospec-
tives dans le domaine de la politique
extérieure.

Pour ce qui est donc de la seconde
commission, l'évolution est moins claire.
La commission des affaires étrangères du
Conseil des Etats semblait avoir accepté
l'initiative. La commission du National ,
en revanche, ne semble pas d'accord pour
que des parlementaires, fussent-ils presti-
gieux, participent à ce groupe d'études.
Le Parlement est représenté par ses com-
missions des affaires étrangères, lesquelles
d'ailleurs doivent désormais s'équiper mieux
pour suivre l'étude des grands problèmes.
Autrement dit , de ce groupe d'études se-
raient évincés tous les parlementaires choi-
sis. Voilà le vœu qui fut exprimé.

M. Graber, là-dessus, n'a pas dit son
dernier mot. Il est probable qu'une expli-
cation aura lieu, publiquement, au Conseil
national, lors de la prochaine session de
juin.

J. E.

B9s> Crise monétaire: la Suisse attend
Manifestement, les autorités suisses ont

craint que la décision de la Bundesbank
n'alimente les spéculations sur une rééva-
luation, ce qu] entraînerait un afflux de
dollars en Suisse.

La semaine dernière, le conseiller fédéral
chef du département de l'économie publi-
que, M. Brugger, avait déclaré aux jour-
nalistes que l'on n'aurait recours à la ré-
évaluation du franc suisse « qu'en cas d'ex-
trême urgence ».

II avait expliqué que l'inflation en Suisse
était actuellement due dans une large me-
sure a nne demande intérieure excessive.

NERVOSITÉ
La confusion régnait dans les bureaux

de change. La plupart des touristes igno-
raient ce qui se passait. A Genève, une
importante banque refusait les dollars, en
espèces on en travellers chèques. A l'aé-
roport de Zurich, les touristes pouvaient
échanger jusqu'à 200 dollars au taux de

4,25 fr. suisses contre 4,26 la semaine
dernière. Mais le dollar baissait encore là
où on l'acceptait : 4 fr., 3 fr 80...

Le bureau genevois de l'Amcrican Ex-
press a annoncé qu'il acceptait ses propres
travellers chaques jusqu'à concurrence de
200 dollars au taux de 4,27 mais qu 'il
n'acceptait aucune espèce. Toutefois, si un
touriste se trouvait en réelle difficulté,
les caissiers de l'Amcrican Express avaient
la possibilité d'accepter un nombre limité
de dollars en espèces.

Dans la plupart des hôtels, on accep-
tait toujours les paiements en dollars-es-
pèces ou en travellers chèques mais le
directeur du Hilton, de Zurich a déclaré
que cela pourrait cesser d'une minute à
l'autre.

DANS LES BOURSES
Le Conseil fédéral, dont c'était mercredi

la réunion hebdomadaire, a longuement

discuté de la situation monétaire interna-
tionale. Mais, a dit un porte-parole, « au-
cune décision n'a été prise ».

Sur les bourses suisses, les prix ont
généralement baissé, cette baisse étant
plus forte pour les sociétés industrielles
qui dépendent beaucoup des exportations
et qui seraient très affectées par une ré-
évaluation du franc suisse.

Les valeurs américaines étaient cotées
en francs suisses à 8 % en dessous de
leur prix de clôture de mardi sur les
places américaines.

DANS L'ATTENTE
A ce sujet, notre correspondant de Berne

par intérim nous écrit :
Le phénomène actuel trouble à nouveau

les relations monétaires internationales. La
situation de la Suisse l'est également. La
question que l'on peut donc se poser

est celle-ci : que peut faire le Conseil
fédéral ? Rappelons que le Conseil fédéral
ne pouvait pas, jusqu'à tout récemment,
réévaluer ou dévaluer la monnaie sans
l'accord du Parlement. Cela évitait tout
effet de surprise et, il faut bien le dire,
toute spéculation sur le franc suisse, une
demande massive de ce dernier risquant
de venir augmenter dangereusement une
circulation monétaire en période d'inflation.

ET LES AUTRES ?
Aujourd'hui, le Conseil fédéral peut ré-

évaluer ou dévaluer la monnaie. Or, il
a pris l'engagement solennel de ne pas
manipuler la monnaie à des fins conjonc-
turelles. Donc, dans les circonstances ac-
tuelles, il n'est pas question que le Con-
seil fédéral réévalue la monnaie dans la
simple idée, par exemple, de freiner le
flux de nos exportations. U en avait été
question dans les discussions, rappelons-
le, sur le dépôt à l'exportation.

On peut en déduire que le Conseil fédé-
ral ne prendra pas l'initiative d'une ré-
évaluation. Il faudrait que celle-ci lui soit
imposée par les événements extérieurs, à
commencer par la réévaluation du mark.
Pour l'heure, c'est une fausse question
que de se demander : que va faire la
Suisse ? La question est d'abord : que
vont faire les autres ?

.1. E.

Nouvel avion de combat: discussion
à la commission militaire du National

BERNE (ATS). — Présidée par le con-
seiller national Walther Bringolf , la com-
mission des affaires militaires du Conseil
national a tenu une séance de deux jours
à Thoune. Après avoir vu le matériel dont
l'achat est proposé dans le programme
d'armement de 1971, la commission a ap-
prouvé sans opposition et avec deux abs-
tentions le projet d'arrêté visant l'ouvertu-
re de crédits d'un montant global de 646
millions de francs. L'emploi de ces crédits
s'étendra sur plusieurs années. Une som-
me de 105 millions de francs destinée
à l'achat de 30 avions de combat Hunter
revisés dans les ateliers du constructeur.

Après avoir été informée par le chef du
département militaire , par le chef de l'ar-
mement , par le commandant des troupes
d'aviation et de DCA, ainsi que par le
chef de l'état-major général, la commission
a ouvert une discussion sur l'acquisition
d'un nouvel avion de combat. Elle a re-
levé qu 'elle avait été informée comme jus-

qu'ici d'une manière détaillée notamment
sur les résultats fournis par les travaux
de l'évaluation complémentaire.

DES DÉSIRS
Elle souhaite que le Conseil fédéral veuil-

le bien renseigner, à l'avenir aussi , les com-
missions des affaires militaires et le pu-
blic sur le développement d'un projet qui
rencontre l'intérêt général. A cet égard , elle
a recommandé au Conseil fédéral d'exa-
miner s'il ne serait pas judicieux d'établir ,
à l'intention des conseils législatifs , un rap-
port sur les travaux de l'évaluation complé-
mentaire , ainsi que sur le type d'avion
que l'on se propose de choisir. Dans l'idée
d'examiner attentivement le rapport du Con-
seil fédéral sur la situation et la planifi -
cation concernant les places d'armes, d'exer-
cices et de tir , ainsi que le message sur
les constructions, la commission a décidé
de se réunir à une date ultérieure.

Comment la Banque nationale suisse a
vécu les journées de fièvre monétaire

ZURICH (ATS). — Parlant devant les
délégués de l'association pour une monnaie
saine, M. Fritz Leutwiler, membre de la
direction générale de la Banque nationale,
a rendu responsables de la ruée sur le
mark allemand à laquelle on a assisté
ces derniers jours ceux qui ont tenu des
propos inopportuns sur la politique des
cours flottants du mark.

Cette vague d'achat de marks a fait
affluer dans les caisses de la Banque
fédérale d'Allemagne près de 2 milliards
de dollars au cours des deux journées
de mardi et mercredi.

LE FRANC MENACÉ
La Banque nationale suisse s'est rendu

compte, il y a quelque temps déjà, du

fait que la spéculation internationale allait
aussi s'attaquer au franc suisse, en plus
du mark ouest-alleman d, car la monnaie
helvétique passe pour être aussi candidate
à une réévaluation.

Jusqu 'à la fin du mois de mars cepen-
dant , la Banque natonale avait été épar-
gnée par les grands afflux de dollars
mais, pendant les dix premiers jours d'avril ,
les banques ont vendu 614 millions de
dollars pour une contrevaleur de 2,16 mil-
liards de francs suisses. Lundi , elle a
pu remettre sur le marché 220 millions
de dollars (soit 950 millions de francs
suisses).

Lundi et mard i, la Banque nationale
devait encaisser 110 millions de dollars
ou 470 millions de francs suisses et mer-
credi , entre 9 heures et 10 h 30, une
somme de 600 millions de dollars en
échange de 2,6 milliards de francs suisses.

Pendant les six dernières semaines, le
total des achats de dollars de la BN
(Banque nationale) suisse a atteint le mon-
tant brut de 1,3 milliard de dollars, soit
près de 5,7 milliards de francs suisses.
Aussi la BN n'avait rien de mieux à
faire, après la suspension des achats de
dollars décidée par la Banque fédérale
d'Allemagne, qu'à suspendre à son tour
les opérations de soutien du dollar —
soit le rachat de dollars au taux plan-

cher de 4,295 francs suisses le dollar
— et cela au vu de la très forte demande
spéculative de francs suisses.

Cette mesure, prise par la direction gé-
nérale de la BN en accord avec le Conseil
fédéral a interrompu les opérations bancai-
res sur le marché des devises à l'excep-
tion de quelques opérations de change
faite pour des touristes étrangers désireux
d'obtenir des francs suisses.

La BN et le Conseil fédéral, a dit
pour conclure M. Leutwiler, auront à défi -
nir et à faire appliquer la politique à
suivre pour normaliser le marché des de-
vises le plus rapidement possible.Les entretiens du conseiller

fédéral Graber à Bruxelles
BRUXELLES (ATS). — La seconde jour-

née de la visite officielle de M. Graber,
chef du département politique fédéral, a
été marquée mercredi par une séance de
travail avec son collègue belge, M. Harmel.
La réunion s'est tenue au château de
Stuyvenberg en présence de l'ambassadeur
de Suisse à Bruxelles, M. Monfrini, et
des proches collaborateurs du ministre bel-
ge.

Deux thèmes principaux ont marqua l'en-
tretien, qui s'est prolongé durant le déjeu-
ner, pris sur place : d'une part , les con-
versations exploratoires en cours avec la
commission des communautés européennes
au sujet d'un arrangement d'ordre commer-
cial essentiellement, mais qui pourrait com-
porter des clauses de coopération dans
les domaines économique et monétaire, que

la Suisse souhaite conclure avec le Mar-
ché commun, et d'autre part, les perspec-
tives touchant une éventuelle rencontre ex-
ploratoire multilatérale en vue de la con-
vocation d'une conférence sur la sécurité
européenne.

On rappelle à ce propos que M. Graber,
justifiant le prix que son pays attache
à un statut de neutralité qui lui interdit
de s'intégrer dans un quelconque bloc
économico-politique, présente cette neutra-
lité comme un facteur c capital » de dé-
tente et de paix en Europe, considération
à laquelle avait d'ailleurs souscrit M.
Scheel , ministre allemand des affaires
étrangères, alors qu'il présidait au nom
des Six, en novembre dernier , l'ouverture
des pourparlers en vue de l'arrangement
en question.

Deux mesures
BERNE (ATS). — A la suite de

spéculations sur le mark allemand ainsi
que le blocage du marché des devises,
le service des virements, des mandats
de poste et de versements avec la Répu-
blique fédérale allemande et les secteurs
occidentaux de Berlin est suspendu avec
effet immédiat jusqu'à nouvel avis,
communique le service de presse de
la direction générale des PTT à Berne.

Révision de l'AVS : message
soumis à l'Assemblée fédérale
avant la session de décembre

BERNE (ATS). — Le 15 mars dernier,
le conseiller national Mugny (Vaud) posait
au Conseil fédéral la petite question sui-
vante :

€ Selon les prévisions du Conseil fédéral ,

la eme revision de "AVS devrait entrer
en vigueur le 1er janvier 1973. Simultané-
ment, les Chambres fédérales devront révi-
ser et adapter la loi fédérale sur les pres-
tations complémentaires AVS et AI. Les
cantons doivent ensuite adapter leur légis-
lation aux nouvelles prescriptions fédérales.
Les communes qui versent des aides socia-
les complémentaires devront également adap-
ter leurs règlements, comme ce fut le cas
au début 1971.

ÉVITER DES RETARDS
Il faut tenir compte encore du fait que ,

dans les administrations chargées d'appli-
quer les futures modifications de l'AVS et
des lois fédérales et cantonales sur les pres-
tations complémentaires , la pénurie de per-
sonnel cause des difficultés importantes et
il serait souhaitable que les décisions, tant
fédérales que cantonales , interviennent suf-
fisamment tôt pour que le travail adminis-
tratif puisse se liquider dans des délais
convenables et que tous les bénéficiaires
soient assurés de recevoir leur nouvelle pres-
tation au début janvier 1973.

Nous demandons donc au Conseil fédé-
ral de prendre les mesures nécessaires pour
que la 8me revision de l'AVS et la revi-
sion de la loi sur les prestations complé-
mentaires AVS soient présentées suffisam-
ment tôt aux Chambres fédérales, afin que
la liquidation des divergences éventuelles en-
tre les Chambres puisse intervenir encore au
cours de la session de juin 1972. Le Con-
seil fédéral peut-il nous dire si les tra-
vaux préparatoires sont suffisamment avan-
cés pour que les Chambres soient saisies
assez tôt des propositions qu 'il entend leur
soumettre » ?

Le Conseil fédéral indique dans sa ré-
ponse qu'il soumettra à l'Assemblée fédé-
rale, avant le début de la session de dé-
cembre 1971, son message sur la 8me revi-
sion de l'AVS qui concernera également une
modification de la loi fédérale sur les pres-
tations complémentaires. Ainsi , les commis-
sions parlementaires pourront être nommées
pendant cette session. Il incombera aux
Chambres fédérales elles-mêmes de poursui-
vre ensuite l'examen de cette question.
Le Conseil fédéral espère qu 'il leur sera
possible de passer au vote final lors de la
session de juin 1972, afi n que l'on dispose
d'un temps suffisant pour les travaux néces-
saires à la mise à exécution de la loi
modifiée à partir du 1er janvier 1973.

ta Suisse a le désir de coopérer
largement au renforcement européen

Message de M. Graber pour la Journée de I Europe

6ATS). — Le conseiller fédéral Pierre
Graber a prononcé une allocution à
l'occasion de la Journée de l'Europe.
Voici des extraits du message du chef
du département politique :

« Durant les 22 années de son exis-
tence, le Conseil de l 'Europe a fait
œuvre importante. Plus de soixante con-
ventions ont été élaborées intéressant les
domaines les p lus divers. La Subse en
a ratifié déjà un grand nombre. Nous
sommes heureux, aUje besoin de le dire,
que la récente acceptation par le peuple
et les cantons du suffrage féminin nous
rapproche du jour où nous pourrons
signer aussi la convention européenne
de sauvegarde des droits de l'homme.

La Suisse est au cœur de l 'Europe.
Les liens ne sont pas seulement géogra-
phiques. Ils sont hbtoriques et cultureb.
On le sait : les liens économiques aussi
sont considérables (même si ceux que
nous avons noués avec d'autres conti-
nents répondent également à un besoin
vital).

Quoi qu'il en soit, la communauté de
destin est une évidence. La Subse ne
peut donc que souhaiter le renforcement
des structures européennes. Nous vou-
drions bien nous aussi que l 'Europe re-
trouve, au plan de la politique mondiale,
un rôle mieux compatible avec son passé,
avec sa taille et avec ses possibilités
virtuelles d'aujourd'hui. A ce renforce-
ment européen, la Suisse a le désir de
coopérer largement pouvu que demeurent
respectés certains impératifs politiques
fondamentaux : celui de la neutralité, en
tant qu'élément de sauvegarde de l'indé-
pendance du pays, ceux de la démocratie
directe et du fédéralbme, en tant qu'élé-
ments constitutifs de son identité.

Mais la Suisse apporte à Strasbourg
le témoignage vivant de l'expérience sé-
culaire d'un pays qui n'est rien d'autre
que l'association dynamique et librement
consentie de partenaires séparés par la
langue, la culture, la confession , la tra-
dition, mais solidement unb précisément
parce qu'on a su accorder à chacun
l'égalité des droits et le maintien de
son identité.

U est donc permb de dire, sans vanité— et ce sera ma conclusion — que
l'expérience suisse peut être une contri-
bution utile à la construction europé-
enne ». 

Démission du conseiller
aux Etats Rohner

SAINT-GALL (ATS). — Le conseiller
aux Etats Willi Rohner, d'Altstaetten, a
annoncé sa démission pour la fin de la
législature en cours. Membre du groupe
radical, M. Rohner, qui est âgé de 64 ans,
siégeait au Conseil dés Etats depuis mai
1952 et en avait assumé la présidence
pendant les années 1966/1967. Il avait
auparavant été conseiller national pendant
une année.

BERNE (ATS). — Au cours de l'assem-
blée générale d'Ursina - Franck, qui s'est
déroulée mercredi à Berne, les actionnaires
ont accepté la fusion de leur société avec
Nestlé-Alimentana.

C'est le conseil d'administration d'Ursina-
Franck qui avait recommandé aux action-
naires d'accepter cette fusion. Dans une
lettre qu'il leur avait adressée le 14 avril
dernier, M. Hans Schwarzenbach, président
du conseil d'administration, avait expliqué
les modalités de la fusion et précisé qu 'il
s'agit d'une fusion au sens de l'article
748 du code des obligations par laquelle
Ursina-Frnnck est entièrement absorbée,
avec tout son patrimoine, son actif et son
passif , par Nestlé-Alimentana. La décision
de fusion dissout donc Ursina-Franck qui
est ainsi radiée du registre du commerce.

Les actionnaires d'Ursina-
Franck acceptent la fusion
avec Nestlé-Alimentana

EQ0> Agression à Paudex

Notre photo ASL : Le bureau de poste attaqué. Notons que les agresseurs avaient bloqué
l'entrée de la poste avec un bus VW volé peu avant l'agression. Ils filèrent en direction

du lac à bord de la Citroën également volée.

— J'étais devant la station d'essence,
nous explique Mme Portenier, le dos tour-
né à la poste quand j'entendis courir. Je
me suis retournée et j'ai vu un homme,
la tête masquée d'une cagoule de ski en
laine grise, se précipiter hors de la poste
par la porte du public (au nord) et faire
le tour de la station d'essence pour se
lancer dans le chemin de l'étang, parallèle
à la Paudèzc, en direction du lac. 11
n'avait rien dans les mains.

UN PISTOLET
De son côté, M. Portenier relate ce qui

suit : Je me trouvais dans le local de la-
vage des voitures, derrière le bâtiment,
d'où l'on voit ce qui se passe sur la ter-
rasse qui est à côté de la poste, au-delà
d'un espace de 2 mètres. Je sortais. A
ce moment, un homme a quitté en cou-
rant le bureau postal, par la porte de ser-
vice, qui donne sur cette terrasse, à l'ouest.
JI portait une cagoule de ski en laine gri-
se. A la main, il devait avoir un pistolet.
En tout cas, il m'a semblé que c'était ça.

POURSUITE
Sitôt après lui, je reconnus M. Schmutz.

Il était couvert dc sang et tentait de rat-
traper le fuyard. Le bandit sauta la bar-
rière métallique qui borde la terrasse, de
mon côté, atterrit sur des bidons et des
pneus, environ 1 m 50 plus bas. De là,
il sauta une deuxième fois après avoir
fait demi-tour, par-dessus une barrière en
treillis métallique, pour se poser un mè-
tre plus bas, dans une petite cour qui don-
ne sur le chemin perpendiculaire au che-
min de l'étang. Dans sa chute, je le vis

perdre son arme mais il la ramassa pres-
tement.

— J'ai essayé de le poursuivre, tandis
que M. Schmutz était arrêté par la bar-
rière de la terrasse et s'en retournait à
la poste donner l'alarme à la police. Quand
l'inconnu vit que je me dirigeais vers lui,
du surplomb d'où je le dominais, U re-
tourna son arme contre moi et tira. Je
crois que c'était un coup à blanc car
on n'a rien retrouvé. J'ai continué de cou-

| rir dans le chemin de l'étang. J'ai pu voir
alors à environ 50 mètres en direction du
lac une voiture Citroën DS noire, à pla-
ques vaudoises, dont le numéro doit être
quelque chose comme 109... (cent neuf mil-
le et...). Les deux hommes se sont engouf-
frés dedans et ont filé.

L'ÉTAT DES BLESSÉS
Mme Schmutz a pu regagner son domi-

cile dans l'après-midi, après avoir reçu
des soins à l'hôpital, notamment des points
de suture à la tête. Elle va bien. Nous
n'avons pas pu l'interroger pour des rai-
sons compréhensibles. Une parente nous a
fort gentiment répondu à sa place et a
précisé que M. Schmutz, en revanche, était
dans un état plus sérieux. B a fallu le
garder à l'hôpital. Chacun forme des vœux
pour son rétablissement. Dans le quartier,
tout le monde est bouleversé, bien sûr.

La police, dans un communiqué, a an-
noncé que la voiture des bandits avait été
volée à Cully. Elle porte les plaques VD
109771.

Le pistolet dont parle M. Portenier est
probablement un de ces pistolets d'alar-
me que l'on utilise pour faire peur. Ilpeut fort bien avoir été utilisé pour frap-per, avec la crosse.

Un objecteur de conscience défendu
par le conseiller national Délibéra

De notre correspondant :
Le tribunal militaire de division 2, sié-

geant mercredi à Lausanne, a condamné
à quatre mois de prison , sans exclusion
de l'armée, un jeune ingénieur technicien
de 21 ans , Jean-Arsène J., qui a été
longuement et fougueusement défendu par
le doyen des Chambres fédérales (85 ans),
M. Charles Dellberg, conseiller national
valaisan , qui réclame l'introducti on d'un
service civil.

J. est originaire de Naters , le village
du bouillant tribun valaisan. Il comparais-
sait pour refus de servir : il n 'a pas
obtempéré à l'ordre de marche le convo-
quant à l'école de recrues d'infanterie 202
du 13 juillet au 7 septembre dernier. Pour-
quoi 7 Pour des motifs humanitaires. J.
estime absurde et criminel l'effort financier
de la Suisse pour sa défense nationale
alors que tant de monde est dans la
misère, sur cette malheureuse planète. Il

est
^ 

contre 1 existence même de l'armée,qu 'il considère comme un anachronisme.
La même thèse a été exposée par son« avocat », M. Dellberg. Plus exactement,

M. Dellberg a lu quinze pages dactylogra-
phiées, en ajoutant quelques détails ici
et là mais bien vite contraint d'abréger
par un président visiblement impatient. Im-
patient à tel point , d'ailleurs, que l'orateur
fut interr ompu plus d'une fois.

Hausse du prix
des leçons

d'auto-école
ZOUG (ATS). — Le prix à l'heure

de la leçon de conduite automobile pas-
sera de 25 francs à 30 francs, ont
décidé les délégués de l'Association cen-
trale des moniteurs d'auto-écoles qui
s'étaient réunis à Zoug, mercredi. Ainsi
que l'a expliqué le président, M. Peter
Ruckstuhl, le renchérissement a aussi
exercé ses effets sur les maîtres de
conduite.

Un cours de recyclage de plusieurs
jours sera de nouveau organisé en 1972,
à l'Ecole polytechnique fédérale de
Zurich, sur les méthodes psycho-péda-
gogiques utilisées dans l'enseignement de
la conduite. Enfin, les statuts ont été
modifiés de telle façon que les décisions
importantes concernant l'association de-
vront dorénavant être prises par l'as-
semblée des délégués.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
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# Le Conseil fédéral a nommé M.
François-Pierre Châtelain, actuellement sup-
pléant du chef du service politique et de
la division des affaires politiques à Berne,
en qualité d'ambassadeur extraordinaire et
plénipotentiaire à Colombo. Il succède à
l'ambassadeur Frieder Andres, récemment
accrédité à Lagos.

ï2rïX pendule de
KgZOSv cuisine...
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BERNE (ATS). — L'indice des prix de
gros s'est inscrit à 114,6 points à fin avril
1971 (1963 = 100). Il a ainsi progressé
de 0,4 % depuis mars 1971 (114,2) et de
2,4 %  depuis avril 1970 (111,9).

La hausse de l'indice général s'explique
principalement par le renchérissement de
quelques biens de consommation importants,
les prix des légumes, des jus de fruits,
des eaux minérales et boissons sucrées
notamment ayant enregistré des hausses
sensibles. Par ailleurs, les prix des pommes
dc terre de table, des fruits, du tabac brut,
du cuir dc vachette et pour vêtements, des
pièces profilées de forge et du cuivre,
ont également augmenté. En revanche, on
a noté des baisses dc prix d'inégale im-
portance pour les fruits oléagineux, le café,
les œufs, les céréales fourragères, les four-
rages secs, les tourtaux, l'acier inoxydable
et l'huile de chauffage.

Nouvelle hausse
de l'indice

des prix de gros

BERNE (ATS). — L'indice des prix à
la consommation s'est inscrit à 118,3 à
fin avril 1971 (septembre 1966 : 100). Il
a ainsi progressé de 0,1 pour cent depuis
le mois précédent (118,2) et de 6,9 pour
cent par rapport à son niveau d'avril 1970
(110,7).

La hausse légère de l'indice général au
cours du mois en revue est le résultat de
mouvements de prix divergents qui se sont
largement compensés.

Légère hausse
de l'indice des prix
à la consommation

Constructions
pour la formation
professionnelle :

vers une augmentation
des subventions

fédérales
BERNE (ATS). — Dans une lettre aux

gouvernements cantonaux, le département
fédéral de l'économie publique, étant donné
les dépenses toujours plus considérables
qu'occasionne la construction des écoles
professionnelles, annonce que le Conseil
fédéral est d'accord de soumettre aux
Chambres un projet de loi par lequel
les montants limites des subventions, tels
qu'ils sont définis aujourd'hui, seraient
supprimés, et le taux de la subvention aug-
menté. Le département demande aux can-
tons leur avis à ce sujet.

JMBGENÉVE |

GENÈVE (ATS). — La société des
« Ateliers des Charmilles S. A. » célèbre,
mercredi et jeudi à Genève, son cinquan-
tenaire. Plusieurs manifestations, sous la
présidence d'honneur du conseiller fédéral
Brugger, chef du département de l'économie
publique, ont été ouvertes mercredi après-
midi par une réception officielle au Grand-
Théâtre de Genève, en présence des repré-
sentants des autorités fédérales, cantonales,
municipales et de France voisine, ainsi que
du Vorort et des organisations économiques
et syndicales.

Cinquantenaire des
Ateliers des Charmilles

à Genève— ti «lors... fis «chBlé un nouveau tapis ?
— non. c'est la nfllra. |a l'ai donné à neiloyer chez BAEtiHURl
— qaalla différence heini Servira tapis TéL 35 5110
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Atmosphère très tendue à New-York où le
dollar a encore baissé à Wall-Street...
Vers un arrangement avec les banques européennes ?

NEW-YORK (AP-AFP). — La nouvelle
de la fermeture des marchés des changes
en Allemagne, en Suisse, aux Pays-Bas, en
Autriche et en Belgique a surpris les Amé-
ricains au saut du lit. Elle était évidemment
la première nouvelle annoncée par tous
les bulletins d'information des chaînes de
radio.

En tout cas, le dollar a continué de
s'affaiblir mercredi à New-York. Dès l'ou-
verture des banques, le mark allemand a
été coté 27,735 cents pour un mark contre
27,5525 mardi en clôture.

La situation sur le marché des changes
new-yorkais, où à l'ouverture il n'y avait

pas de cotation du dollar par rapport au
franc suisse et au florin néerlandais, a été
qualifiée de « totalement anormale » par
un changeur d'une des grandes banques
américaines qui a expliqué qu'il était devenu
très difficile de trouver des devises alle-
mandes, suisses ou néerlandaises pour les
acheteurs.

Par rapport à la livre sterling et au
franc français, pour lesquels le marché est
plus limité, le dollar s'est établi à son
plancher. Les banques d'Angleterre et de
France continuent, comme l'on sait, de
soutenir In devise américaine.

Interrogé d'autre part sur la possibilité

d'une fermeture des marchés des change!
aux Etats-Unis, un porte-parole de la ban-
que fédérale de réserve de New-York t
déclaré : « Je ne vois aucune raison de ne
pas les laisser ouverts ».

STATU QUO ?
Devant cette situation, le Trésor améri-

cain a annoncé qu'il prendrait des mesure!
pour maintenir la stabilité du dollar, mai!
qu'aucune modification aux taux de change
internationaux actuels n'était envisagée ou
nécessaire.

Dans un communiqué concernant l'aff lux
dc dollars en Allemagne fédérale, où ils
sont changés en marks, M. Connally, se-
crétaire au Trésor, déclare : « Si c'est né-
cessaire, les Etats-Unis sont prêts à pré-
lever de nouveaux fonds sur le marché de
l'eurodollar et à apporter leur aide aux
banques centrales étrangères en leur ou-
vrant des possibilités d'investissement ap-
propriées ».

PASSER L'ÉPONGE
Ainsi se trouve confirmé que le gouver-

nement américain va lancer prochainement
une émission massive d'obligations spéciales
parmi les détenteurs d'eurodollars, c'est-à-
dire les banques européennes ayant dc gros
dépôts en dollars américains, dans le but
d'éponger l'excès de dollars en Europe.

Une émission d'obligations lancée au dé-
but de l'année avait déjà épongé 1,5 mil-
liards de dollars sur le marché européen.

Cette opération s'était traduite en fait par
un prêt de dollars au Trésor américain par
des filiales des banques américaines à
l'étranger.

La banque Export-Import de Washington
avait de son côté emprunté 1,5 milliards
de dollars supplémentaires.

En quelques tours de roue
CAP-KENNED Y (AP). — Les astro-

nautes d'Apollo-15, David Scott et Ja-
mes Irwin , espèrent devenir les premiers
«al p inistes » de la Lune en escaladant
la base des Monts-Apennins, hauts de
3900 m, pour y chercher trace de la
croûte originelle de la Lune.

Si la pente n 'est pas trop raide, l' ascen-
sion pourrait être d'une centaine de mè-
tres ou p lus, a déclaré James Irwin . En
tout cas les voici à bord de leur voi-

ture lunaire (Têléphoto AP).

Réexaminer les taux ?
NEW-YORK (AP). — A propos des

spéculations sur le dollar , en Europe ,
le < New-York Times » écrivait mercre-
di : <c Une vague de spéculations , sur
les marchés de change européens , ont
fait monter le prix de l'or, baisser le
dollar... et porter le mark à son pla-
fond , de près de 28 cents par rapport au
dollar.

« Le meilleur moyen d'endiguer cet
afflux de dollars , en Europe, une fois
que la spéculation immédiate sur le dol-

lar se sera apaisée, consiste à éliminer
les différences de taux d'intérêt entre
les Etats-Unis et l'Europe...

« Derrière la crise actuelle, il y a
des tâches majeures , si l'équilibre moné-
taire doit être restauré entre les prin-
cipales puissances industrielles occiden-
tales et le Japon. Cela exigera un ré-
examen des taux de change existant ,
des dépenses mélitaires et des politiques
commerciales. Difficiles entretiens au Caire

LE CAIRE (AP). — La plus grande
discrétion a entouré l'entretien que le se-
crétaire d'Etat américain Rogers a eu avec
le premier ministre égyptien Fawzi.

M. Rogers s'est borné à indiquer que
l'entrevue a été « amicale et utile > et
les milieux proches de la délégation amé-
ricaine se sont limités à faire un com-
mentaire dans le même sens, sans entrer
dans le détail des points qui ont été
abordés.

M. Rogers a décliné une offre des auto-
rités égyptiennes de se rendre sur la rive
du canal de Suez, sans doute dans la
crainte que sa présence en cet endroit
soit interprétée comme une prise de posi-
tion en faveur de l'Egypte alors que les
Etats-Unis se défendent de vouloir prendre
parti dans le différend.

Plusieurs journalistes américains qui ac-
compagnent le secrétaire d'Etat ont été
autorisés à se rendre à Port-Tewfik , à
l'extrémité sud du canal. Ils ont pu voir
des chars et des pièces d'artillerie sovié-
tiques en position dans les dunes et ont
pu apercevoir les positions israéliennes sur
la rive opposée.

Le secrétaire d'Etat attend beaucoup de
l'entrevue qu'il doit avoir jeudi matin avec
le président Anouar el Sadate, avant de
partir pour Israël, dernière étape de sa
tournée. Le chef de l'Etat égyptien profite-
ra peut-être de cette occasion pour formu-
ler des ouvertures que M. Rogers empor-
tera dans ses bagages à Jérusalem. .

La longueur et le nombre des entretiens
que le ministre américain a déjà eus au
Caire constituent un indice significatif des
difficultés des entretiens et il peut s'at-
tendre à des conversations tout aussi dif-
ficiles avec les dirigeants israéliens. Les
positions des deux pays apparaissent plus
éloignées que jamais.

Moscou mécontent
Enfin , au cours de la réunion de mer-

credi, des représentants des quatre Grands
au Conseil de sécurité, M. Jacob Malik
(URSS) a qualifié d'« ingérence unilatérale »
la tournée du secrétaire d'Etat américain
au Proche-Orient , déclare-t-on dans les
milieux américains.

M. Kenneth Bush (Etats-Unis) a répondu
que la déclaration de M. Malik était de
pure propagande et ne paraissait pas con-
forme aux récents propos tenus par M.
Brejnev au sujet de l'amélioration des
relations avec les Etats-Unis.

L'Europe
Puisque c'est l'anniversaire de l'Eu-

rope, offrons-lui quelques fleurs el
demandons-lui des nouvelles de sa santé.
Si l'on en croit le calendrier de Stras-
bourg, l'Europe est une belle fille dc
21 ans dont le premier berceau fut
installé, un jour de mai, au palais dc
Saint-James. Mais l'Europe est-elle si
souriante et si certaine de ses lende-
mains ? Des échéances maintenant immi-
nentes nous diront ce qu'en pensent
certains chirurgiens.

L'Europe ? C'est un mot aussi vieux
que celui d'amour. Qu'elle a roulé sa
bosse, cette Europe et dans quels lits
parfois ne s'est-elle pas fourvoyée !

Où commence-t-elle à vagir, ignorant
encore si elle vivra une heure ou des
siècles ? Dans l'Europe de la Renais-
sance morcelée et malade, est-ce j e
pape Pie II qui donna le départ à
l'idée d'un continent fédéré ? Ou bien
est-ce le roi de Bohême qui, voyant
déferler sur l'Europe chrétienne le flot
des infidèles après la chute de Byzance,
proposa aux souverains ce que l'on ap-
pelle déjà une Union européenne ?

Comme on le voit, par-delà les
siècles, les premières tentatives ne fu-
rent que des échecs. Et celle de Sully,
le ministre de Henri IV, ne fut pas
plus heureuse. Elle avait pourtant le
mérite d'être originale. Ce n'est pas tous
les jours que l'on voyait, au moins à
cette époque, un ministre protestant s'en
aller proposer au pape de prendre la
tête d'une Confédération européenne.
Eh oui, on parlait déjà de Confédéra -
tion plus de 300 ans avant Pompidou !

Et il y eut sous la tutelle glacée
de la Sainte-Alliance une tentative de
création d'une Europe des Etats qui ne
pouvait pas, en 1815, déboucher sur
une Europe des patries. Et puis voici
Briand qui, en 1929, à Genève, propose
qu'un lien fédéral unisse désormais les
Etats européens. L'Allemagne devait, un
an plus tard, répondre à sa façon au
discours de Briand en faisant entrer au
Reichstag 107 députés nazis...

Comme on le voit, les drapeaux bleus
qui flottèrent mercredi sur l'Europe
libérale cachaient dans leurs plis bien
des espoirs déçus. Certains croyant bien
se souvenir évoquent aujourd'hui les
rumeurs d'enthousiasme qui, disent-ils,
viennent encore jusqu'à eux et leur rap-
pellent dans quel esprit fut fondé le
Conseil de l'Europe.

Ceux qui s'expriment ainsi sont-ils
bien sûrs de leurs souvenirs ? Les miens
me rappellent que les institutions eu-
ropéennes de Strasbourg sont filles de
la guerre froide. Les miens sont là
pour me dire que 1948, qui a donné
le feu vert à une certaine forme d'idée
européenne, est aussi l'année du pre-
mier coup de Prague, du blocus de
Berlin et du rideau dc fer. Ce qui
s'est passé à La Haye d'abord, puis à
Zurich , Paris, Bruxelles et enfin Lon-
dres, ne serait peut-être pas parvenu à
son terme sans les événements que je
viens d'évoquer. C'est pourquoi l'Europe
dc Strasbourg est aussi fille de Staline.

La Suisse, dans cette marche vers
l'Europe, a ses titres de noblesse. Sans
vouloir parler du discours — d'ailleun
mal compris — prononcé par Churchil
à Zurich en 1946, il faudrait quand
même se souvenir que c'est à Gstaac
en 1947, puis à Intcrlaken en 194Î
que se réunirent pour la première foi<
les parlementaires européens, désireux dc
bâtir la maison commune.

Certes les proclamations de septembre
1947 paraissent aujourd'hui quelque peu
dépassées et bourrées d'illusions donl
certaines devaient se révéler funestes.
Pour faire l'Europe, on le voit à Bruxel-
les par exemple, il ne suffit pas dc
dire ensemble que le vieux continent
doit être « un grand foyer de paix ,
dc liberté et de prospérité ». Certains,
aujourd'hui encore, peut-être prisonnier!
de souvenirs infidèles, parlent du con-
grès de l'Europe qui se tint un peu
plus tard à La Haye comme d'un
succès décisif pour l'idée européenne.
C'est là pourtant qu'intervint la rupture
entre trois tendances toujours inconci-
liables (unionistes, fédéralistes interna-
tionaux et intégraux). Curieuse chose :
l'œuvre de paix qui fonctionne à Stras-
bourg est née de la violence. Fille de
Staline, l'Europe des bords du Rhin a
aussi une mère : l'Union de l'Europe
Dccidcntale. Cette UEO, aujourd'hui dé-
bonnaire, était à l'origine chargée de
surveiller la bonne conduite d'une
\llemagne vaincue et les inquiétantes
manœuvres de l'alliée soviétique.

A 21 ans, comme on le voit, l'Eu-
rope de Strasbourg a déjà beaucoup
vécu.

L. GRANGER

Grossistes en poison
WASHINGTON (ATS-AFP). — Cinq ton-

nes de marijuana, la plus forte quantité
jamais saisie, ont été récupérées par les
douaniers californiens à bord de deux yachts,
annonce l'Office fédéral des douanes à
Washington.

Les douaniers ont saisi les deux embar-
cations, la marijuana et un « mini-bus »
et ont arrêté huit personnes.

Un porte-parole des douanes a précisé
que les contrebandiers avaient été suivis
par des avions dès leur sortie des eaux ter-
ritoriales mexicaines. Il a ajouté qu 'il fal-
lait s'attendre à une série d'autres arres-
tations à la suite de cette affaire. (Têlépho-
to AP).

Glissement de terrain : 33 morts au Québec
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CHICOUTIMI (Québec), (Reuter). —
Trente-trois personnes au moins ont trouvé
la mort, dont vingt-cinq enfants, à la
suite du glissement de terrain qui a en-
glouti mercredi une trentaine de maisons,
à seize kilomètres au nord de Chicoutimi,
annonce la police de la province du Qué-
bec. En outre, 25 personnes au moins
ont été blessées et hospitalisées. 70 per-
sonnes ont pu être sauvées par les équipes
de secours.

L'effondrement de terrain s'est produit
à Samt-Jean-Vianney, village de 2000 ha-
bitants situé sur la rivière Saguenay. à
185 km au nord dc la ville dc Québec.
Il a provoqué une faille de 210 mètres
de large et de soixante mètres de profon-
deur. Il s'agit du troisième cataclysme
du même genre survenu au Québec en
l'espace de cinq mois.

(Téléphoto AP)

Le procureur général de Palerme
abattu par la mafia

PALERME (AP). — M. Pietro Sca-
glionc, 65 ans, procureur général de Pa-
lerme, a été tué mercredi en plein joui
de plusieurs balles de mitraillette par deux
ou trois mafiosi qui ont pris la fuite
en voiture. Son chauffeur-garde du corps,
M. Antoniolo Russo, grièvement blessé,
a succombé à l'hôpital.

Le procureur, qui était origniaire de Cor-
leone, un haut lieu de la mafia, avait
consacré sa vie à lutter contre elle et
il préparait actuellement un dossier auquel
il était sur le point de mettre la dernière
main. Son assassinat a causé une vive
émotion en Sicile.

Diplomate américain
accusé d'espionnage

MOSCOU (AP). — La c Literaturnaya
Gazeta », organe de l'Union des écrivains
soviétiques, a accusé mercredi M. McKin-
ney Russel , conseiller culturel à l'ambas-
sade américaine à Moscou, de se livrer
à de l' espionnage en URSS en utilisant des
citoyens américains séjournant en Union
soviétique dans le cadre des programmes
d'échange.

L'ambassade américaine et le département
d'Etat ont publié une mise au point décla-
rant sans fondement ces accusations.

Succès travaillistes en Ecosse
GLASGOW (AP). — Le parti travail

liste a remporté une nette victoire au>
élections municipales en Ecosse au détri-
ment des conservateurs et des nationaliste;
écossais, ces derniers ayant été éliminés.

Les travaillistes ont repris notammenl
la mairie de Glasgow, conquis celle de
Dundee, et constituent la formation la
plus nombreuse au Conseil municipal
d'Edimbourg.

Catastrophe minière en France :
huit morts

GRENOBLE (AP). — Une catastrophe
survenue mardi à la Mure , dans les houil-
lères du Dauphine , a fait huit morts , qua-
tre blessés grièvement atteints et douze
orphelins.

Cinq corps seulement ont pu être dé-
gagés.

Selon le communiqué des houillères du
Dauphine, t un dégagement instantané de
gaz carbonique avec projection d'un ton-
nage important de charbon a surpris les
ouvriers à l'abattage ».

Paul VI en Pologne
au mois d'août ?

CITÊ-DU-VATICAN (AP). — Selon le
journal « 11 Tempo », Paul VI se rendra
en Pologne au mois d'août , et il visitera
le camp d'extermination d'Auschwitz.

« I l  Tempo », qui cite des sources polo-
naises à Rome, indique en outre que le
Vatican et la Pologne sont sur le point
d'établir des relations diplomatiques.

U Thant propose un «sommet»
des cinq Grands à Genève

CHICAGO (AP). — Dans un discours
prononcé devant le Conseil des relation ;
extérieures de Chicago, le secrétaire géné-
ral de l'ONU U Thant a préconisé, hiei
soir, une conférence au sommet des cinç
Grands, y compris la Chine communiste
qui pourrait < tourner une nouvelle page
dans l'histoire de l'humanité ». Une telle
conférence, a-t-il dit, peut aider à mettre
fin à la guerre d'Indochine et à sortir de
l'impasse sur le désarmement nucléaire.

Il a demadé que les cinq Grands met-
tent à profit l' actuel dégel dans les rela-
tions internationales et se réunissent à
Genève au niveau le plus élevé.

Un industriel allemand
enlevé en Bolivie

LA PAZ (AP). — Quatre hommes équi-
pés d'armes automatiques ont enlevé un
industriel ouest-allemand à son domicile
de la Paz, mardi soir.

La police recherche en ville M. Johnny
von Gergen , 60 ans, directeur de « La Papz-
lera », l'une des principales entreprises in-
dustrielles du pays.

L'homme a été contraint de monter dans
une voiture. M. von Gergen est marié à
une Bolivienne , et il a six enfants. Il vit
sn Bolivie depuis plusieurs années.

En juillet dernier , deux autres industriels
allemands furent enlevés par l'armée de
libération nationale et , échangés contre dix
prisonniers politiques.

Epilogue de l'affaire
Albertine Sarrazin

MONTPELLIER (AP). — La Cour d'ap-
pel de Montpellier a prononcé mercredi
matin son arrêt sur l'affaire Sarrazin, procès
intenté à la suite de la mort de la roman-
cière au terme d'une intervention chirur-
gicale.

Ella a profondément réformé le j uge-
ment du tribunal de grande instance qui
avait condamné le chirurgien, le Dr Roger
Schilliro, qui avait opéré Albertine Sarrazin ,
et l'anesthésiste, le Dr Henri Pietrera, à
deux mois de prison avec sursis chacun
et à 10.000 ff d'amende.

Dans ses attendus, la Cour reconnaît
que l'intervention s'est déroulée dans des
conditions satisfaisantes et prononce la re-
laxe en faveur du Dr Schilliro. En revanche,
tout eh reconnaissant au Dr Pietrera les
qualités d'un technicien anesthésiste valable,
elle lui reproche de n'avoir pas réuni tous
les moyens propres à conduire les opéra-
tions de réanimation. Elle le condamne à
2.000 ff d'amende et aux dépens.

Enfin, elle alloue à Julien Sarrazin, le
mari de la romancière, 40.000 ff à titre
de dommages et intérêts.

Vague de spéculation à la Bourse
de Londres « inondée » de dollars

LONDRES (AP). — Aussitôt la suspen-
sion des achats de dollars par les banques
d'Allemagne fédérale et de Suisse, la spé-
culation s'est transportée sur le marché de
Londres, qui a été inondé de dollars.

Selon les opérateurs, la Banque d'An-
gleterre a été obligé à faire des « achats
massifs > de dollars , pour en soutenir le
cours .

Le taux du dollar a immédiatement enre-
gistré une hausse de 13 points pour pres-
que atteindre le cours plafond de 2 dol-
lars 42 pour une livre.

Jusqu'à l'annonce de la cessation des
achats de dollars, par les banques de Suisse
et d'Allemagne fédérale , la monnaie améri-
caine avait manifesté une certaine fermeté.
Elle cotait deux dollars 4182 pour une li-
vre.

EN CASCADE
Mais aussitôt les spéculateurs , parmi les-

quels figureraient de grandes sociétées inter-
nationales, ont passé des ordres par télé-
phone. Et , en quelques minutes, le cours
de la livre a commencé à grimper vers son
plafond. Losque la livre a atteint 2 dol-
lars 4195, la Banque d'Angleterre est in-
tervenue et a commencé à procéder à d'im-
portants achats , rapportent les opérateurs.
Le cours a encore monté de deux points ,
pour atteindre 2 dollars 4197, et la ten-
dance à la hausse paraissait se ma intenir.

Apparemment , les spéculateurs étaient
obligés de procéder par étapes pour acqué-
rir des marks, en achetant d' abord des
livres , des francs français ou des florins.

qu 'ils changeaient ensuite contre des marks.
MENACE

Les agences de l'Amcrican Express et
de Cook, à Londres, ont continué de chan-
ger normalement les devises, mais elles

A la Bourse de Londres , c'est l'atmosphère des grands moments.
(Téléphoto AP)

offraient légèrement moins pour le dollar.
Les hôtels continuaient aussi les opéra-

tions de change. Mais, disait-on, si la cri-
se s'aggravait , ils pourraient limiter les
opérations à leurs clients, comme ils le
fient lors de la crise de 1969.

Lune rousse
à l'Everest

KATMANDOU (NEPAL), (AP).—
M. Pierre Mazeaud , député U.D.R.
des Hauts-de-Seine, et M. et Mme
Michel Vaucher, le couple d'alpinis-
tes genevois, qui ont abandonné la
semaine dernière l'exp édition inter-
nationale de l'Everest, sont arrivés
mercredi à Katmandou, se p laignant
du traitement dont ib ont été l'objet
de la part des chefs de l'expédition .

« Nous avons été très mal traités
sur le sol népalais, a déclaré M. Ma-
zeaud, qui a menacé d'engager des
poursuites contre le chef de l'expé-
dition, l'alpiniste helveto-américain
Dyhrenfurth , et son adjoint , le lieu-
tenant- colonel britannique Roberts,
qu 'il a accusé d'avoir tenu des « pro-
pos diffamatoires » sur les personnes
qui ont quitté l'expédition.

« On nous a fait travailler comme
des porteurs », a déclaré M.  Vaucher,
qui dirigeait la cordée qui devait ten-
ter d'atteindre le sommet par la voie
du col sud - itinéraire emprunté à
cinq reprises depuis 1953.

Paris dit non à une réévaluation
collective des monnaies d'Europe

« La France s'en tient aux accords de
Bretton-Woods et poursuit les échanges
monétaires dans les conditions normales »
a déclaré le porte-parole du gouvernement
M. Léo Hamon à l'issue du Conseil des
ministres français de mercredi.

L'explication de cette attitude différente
dc celle dc l'Allemagne et île la plupart
des autres pays européens sauf l'Italie est
justifiée par M. Giscard d'Estaing, minis-
tre dc l'économie et des finances , par le
fait que le contrôle des changes permet de
tenir le franc à l'abri des remous moné-
taires malgré les attaques contre le dollar
et la spéculation sur le mark.

La presse spécialisée du soir cependant
estime que la France est touchée directe-
ment par « l'extraordinaire combat entre le
mark et le dollar » même si le filet de pro-
tection du contrôle des changes doit épar-
gner au franc d'être victime des grands
remous monétaires.

Paris a fermement opposé un veto caté-
gorique à certains projets dc réévaluation
des monnaies du Marché commun par rap-
port au dollar en provenance de Itonn.

La France estime que ce n'est pas aux
monnaies européennes de se réévaluer mais
aux Américains de dévaluer la leur.

LES SIX
La crise actuelle, en tout cas, comme le

fait remarquer l'éditorialiste de « La
Croix », montre que les Six ont d'énormes
difficultés à agir de concert pour maîtriser
leurs problèmes monétaires. Une autre preu-
ve en a d'ailleurs été donnée la veille par
l'incapacité des Six à parvenir à un accord
sur les problèmes financiers posés par
l'adhésion britannique au Marché commun.

UNE MENACE
A la Bourse de Paris certains pensaient

mercredi que la crise actuelle menace le
Marché commun dans son existence même,
au cas où le gouvernement allemand met-
trait sa menace à exécution de « remettre
de Tordre dans sa propre maison » sans se
soucier de l'opinion de ses partenaires.

Même sous la forme déguisée du cours
flottant, une réévaluation du mark déséqui-
librerait l'économie occidentale et une ini-

tiative isolée de la part de Bonn aurait
des retombées politiques graves dans le;
autres pays du Marché commun, déclare-t-
on ici dans les milieux compétents.

LA PENSÉE
DE M. GISCARD D'ESTAING

On y ajoute que M. Giscard d'Estaing a
clairement défini la position française sm
l'assainissement du système monétaire inter-
national de plus eu plus « malade » :
• Les Etats-Unis doivent résorber le

déficit de leur balance. Le rôle de mon-
naie de réserve du dollar serait ainsi atté-
nué, ce qui permettrait de revenir progres-
sivement vers un régime monométaliste fon-
dé sur l'or.
# Utilisation systématique des droits de

tirage spéciaux pour faire varier dans le
sens approprié le volume des réserves mon-
diales.

« M. Giscard d'Estaing est formel , conclut
« le Nouveau Journal ». 11 existe entre le
dollar et l'or un débat qui devra un jour
ou l'autre être tranché ».

Jean DANÈS


